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Ayant passe les flots etanches
Allons aux Noces de l'Agneau
Et revêtus de robes blanches
Chantons au Christ un chant

nouveau]

Il immola son Corps très saint
Cloué à l'arbre de la Croix
Et de tout son Amour divin
A chacun dit : Mange ! Bois!

Il nous sauva la nuit de Pâ-
ques]

Du terrible Exterminateur
Et de Pharaon le maniaque
Il rendit vaine la Terreur

Et notre Pâques, c'est Jésus
Cet Agneau pur et innocent
Qui s'est immolé sans refus
Offrant sa chair avec son sang.

Ô vraie, ô divine Victime
Par Toi l'Enfer est aboli
C'est tout ton Sang qui nous

rédime]
Etant le prix de l'Infini.

Libre de Mort et des Enfers
Triomphateur sors du Tom-

beau]
De nos prisons brise les fers
Ouvre pour nous le ciel si

beau !]

Donne à nos âmes qui te sui-
vent]

Ce que tu es, c'est la Bonté !
Fais-les renaître en grâce vive
Auprès de Toi, l'Eternité !

Sois, ô Jésus, la seule Joie,
La Joie pascale de nos cœurs
Et par ta grâce nous octroie
D'être avec Toi toujours vain-

queurs.]

A Toi, Jésus, toute la Gloire,
Triomphateur de notre mort
Avec le Père et l'Esprit, Gloire
O Trinité, Unique Port

Amen

HYMNE DE VEPRES
Tr. MM

Résurrection, étude pour la
nouvelle chapelle du Vatican,
par le peintre Lorenzo Maria
Rottari.

Joyeuses
et
saintes
fêtes
de
Pâques
à nos
lecteurs
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Le 22 avril aux Vernets
Le retour attendu de la
grande Véronique Sanson
GENÈVE (bl). - Du 21 avril au
31 mai, Véronique Sanson,
grande dame du rock français
revu et corrigé en Californie,
sera de retour en Europe et
p lus spécifi quement en France.
Elle y produira sa cinquième
tournée, organisée par CWP-
Jack Yfar , en compagnie d'un
groupe de onze musiciens, dont
quatre cuivres (ceux de Stevie
Wonder...). En décembre 1979,
Véronique Sanson était repartie
à Los A ngeles afin de préparer
son premier disque destiné
principalement au marché
américain et un autre LP à sor-
tir prochainement. Aujour-
d'hui, la voilà qui revient. Et en
force: onze musiciens, dix-huit
techniciens (dont le maître so-
norisateur du groupe Eagles et
l'éclairagiste de Rod Stewart)
et un programme pour le moins
fastueux. Véronique et ses mu-
siciens prendront la route pou r
trois semaines dans les p rinci-
pales villes françaises et bel-
ges, avant de s 'installer au Pa-
lais des sports de Paris du 12
au 31 mai, le tout dans un
spectacle entièrement nouveau
puisqu 'il ne contient que six
chansons de son ancien show.

Et notre bonne vieille Hel-
vétie dans tout ça, qu 'en a-t-on
fait... ? Que l'on se rassure, on
ne l'a pas oubliée: Véronique
Sanson sera, en unique concert
en Suisse, à la patinoire des
Vernets le mercredi 22 avril à
20 h. 30. Ayant conçu son spec-
tacle (un véritable show à
l'américaine) en fonction du

Point d'éclair cie encore pour M. Forlani
Après un hiver long, froid et pluvieux, voici que l'Italie connaît

les douces chaleurs d'un printemps serein. U n'en va pas de
même dans le domaine politique. Là, c'est encore l'hiver. Les
gros problèmes qui, ces dernières semaines, pesaient sur le pays,
attendent une solution. En un certain sens même, la situation
s'est aggravée et précisément dans le camp des syndicats.

Un point litigieux est l'échelle
mobile des salaires. En effet , le
gouvernement a en chantier des
mesures énergiques en vue d'en-
rayer l'inflation, qui a entraîné ré-
cemment une dévaluation de la
lire. Certaines de ces mesures à
prendre, après consultation des
centrales syndicales, concerne-
raient l'échelle mobile des salaires.

Or, les trois grandes centrales
syndicales, groupées en fédération,
divergent de vues. Alors que
l'ACISL (d'origine chrétienne-so-
ciale) et l'UIL (de tendance socia-
le-démocrate et républicaine) se-
raient prêtes à faire des conces-
sions sur l'échelle mobile, la CGT,
elle , se montre intraitable. «Nous
n'admettrons pas qu'on touche à
l'échelle mobile des salaires» , dé-
clara M. Berlinguer à la nouvelle
des mesures restrictives envisagées
par le gouvernement. Et M. Lama,
secrétaire général de la CGT, fit
immédiatement écho à M. Berlin-
guer.

Levée de boucliers
contre la CGT

Dans la suite, M. Lama se mon-
tra moins intransigeant: la CGT,
dit-il, serait disposée à discuter
avec un gouvernement qui pren-
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Véronique Sanson sera bien
entourée pour cette impres-
sionnante tournée «à l'amé-
ricaine».

Palais des sports, Véronique
emmènera donc en tournée sa
propre scène avec un système
de praticables mouvants. Ce
grand spectacle nécessite une
infrastructure importante :
34 personnes, 2 cars (dont un
aménagé en «hôtel» pour les
techniciens) et 2 semi-remor-
ques (dont un pour les éclai-
rages).

Bref, c'est à un grand mo-
ment de rock que Jack Yfar
nous convie pour mercredi
22 avril 1981 à la patinoire des
Vernets de Genève. Assuré-
ment et passionnément un tout
grand moment!

drait la relève du cabinet de
M. Forlani, celui-ci s'étant montré
incapable de mettre un frein à l'in-
flation. En d'autres termes: la
CGT, «courroie de transmission»
du PCI souhaite, d'abord, une cri-
se politique !

La situation est dès lors tendue,
non seulement entre la CGT et le
gouvernement, mais aussi entre la
CGT et les deux autres centrales
syndicales. Celles-ci reconnaissent
qu'une revision de l'échelle mobile
des salaires s'impose pour endi-
guer l'inflation. Elles dénoncent
l'intransigeance obtuse de la CGT
et, bien plus, lui reprochent ouver-
tement d'agir dans l'intérêt du
PCI , au préjudice du monde ou-
vrier.

De la démocratie
à l'anarchie

Alors que M. Forlani et ses mi-
nistres se mettent martel en tête
pour trouver des moyens aptes à
enrayer l'inflation, le mouvement
de grève continue, sans égard pour
le bien supérieur du pays. Ces
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Une autonomie menacée
Depuis la Contre-Réforme,

l'école était un milieu socialement
préservé, dont la coupure d'avec le
monde extérieur favorisait trop
souvent sa propre sclérose. Contre
cette école-là, la critique d'Ed-
mond Gilliard dans «L'école con-
tre la vie»' n'était pas sans perti-
nence. Mais aujourd'hui, les cir-
constances ont changé et se sont
modifiées considérablement. Si
l'école rejoint la vie, c'est plus sou-
vent dans le pire que dans le meil-
leur. Certes, l'éducation doit être
orientée vers la formation de fu-
turs citoyens, de futurs cadres, de
futurs travailleurs manuels; elle
doit contribuer à forger des hom-
mes aptes à se servir de leur liberté
avec discernement, c'est-à-dire
avec un sens aigu et exigeant de
leur responsabilité.

Mais c'est précisément dans cet-
te mission assignée à l'école, des
premières classes de primaire aux
derniers cycles de licence univer-
sitaire ou de l'apprentissage, que
nous retrouvons les caractéristi-
ques du milieu scolaire, caractéris-
tiques qui le distinguent radica-
lement de la vie sociale des adul-
tes: alors que celle-ci est en gran-
de partie et pour le plus grand
nombre d'hommes axée sur les né-
cessités et les contraintes de la vie
pratique, la gratuité de la connais-
sance demeure le critère fonda-
mental de l'autonomie des instituts
destinés à l'enseignement. Enten-
dons-nous bien sur ce mot: nous
ne voulons évidemment pas dire
par là que l'école devrait cultiver
un savoir sans prise sur la vie et
sans références aux légitimes in-
térêts matériels des hommes. Par
ce mot de gratuité, nous entendons
simplement le fait qu'à la différen-

jours-ci, ce sont des pilotes de
l'aviation civile qui ne travaillent
pas. On devine les contre-coups de
cette grève sur le tourisme, interne
et étranger.

T '
i Alertés par ces abus, des par-
lementaires demandent qu'on-ap-
plique enfin, 35 ans après l'entrée
en vigueur de la nouvelle charte,
les articles 39 et 40 de la Constitu-
tion concernant la réglementation
du droit de grève. Malheureuse-
ment, les centrales syndicales ne
veulent pas en entendre parler. El-
les accepteraient, tout au plus, une
« autoréglementation » .

«Une loi réglementant le droit
de grève serait jugée inacceptable
par les syndicats» , déclarait na-
guère M. Benvenuto, secrétaire gé-
néral de l'Union italienne des tra-
vailleurs (UIL), une des trois cen-
trales syndicales. Citant ce propos,
un éditorialiste, M. Domenico Bar-
toli, observe avec pertinence: «Ce
qui est vraiment inacceptable,
dans une société libre, régie par le
droit, c'est l'attitude d'un Benve-
nuto»!

Tant va la cruche
à l'eau...

Les trois grandes centrales syn-
dicales se rendent-elles compte
que par leur refus d'une législation
sur la grève, elles fraient indirec-
tement la voie au surgissement
d'une dictature ? Les observateurs
rappellent que l'abus des grèves fi-
gure parmi les causes qui, après la
Première Guerre mondiale, favo-
risèrent l'avènement du régime
fasciste. Mussolini promettait le
rétablissement de l'ordre et sa sau-
vegarde. Il est vrai qu'aujourd'hui,
une tentative de coup d'Etat aurait
peu de chance dans la Péninsule.
Mais qu'en sera-t-il dans un an ou
deux, si les gouvernants se mon-
trent incapables d'enrayer une in-
flation galopante et ses suites éco-
nomiques et sociales? Une aggra-
vation de la situation économique
pourrait amorcer une volte-face de
l'opinion publique, aujourd'hui
carrément hostile à un régime
autoritaire de droite.

Avec les nouvelles sur les diver-
gences au sein de la fédération
syndicale, les journaux donnent
aujourd'hui des informations sur
un «livre rouge » , publié par le Mi-
nistère des finances: c'est une liste
de fraudeurs du fisc de grande tail-
le. Selon le « livre rouge » , l'Italie
en compterait 300 000. Parmi eux,
figurent des fraudeurs qui n'ont
fait aucune déclaration d'impôts
et, parmi ceux-ci, on compte 17
milliardaires!..

A leur façon, ces messieurs ne
travaillent-ils pas, eux aussi, à la
corrosion de l'Etat démocratique
et à l'avènement d'un régime ty-
rannique. C'est pour pouvoir être
libres que nous sommes serviteurs
des lois, disait Cicéron, ce sage de
la Rome antique...

ce de l'adulte engagé dans les
combats quotidiens de la vie pro-
fessionnelle, l'élève ou l'étudiant
n'assument pas un souci du même
ordre. Us ne sont pas économique-
ment engagés dans leur travail:
c'est ce qui les distingue de l'en-
semble du corps social. Le souci
premier du milieu scolaire, parce
qu'il est didactique, ne porte pas
sur les incidences pratiques im-

PAR MICHEL
DE PREUX

médiates du savoir, mais sur son
sérieux et sa qualité intrinsèque.
C'est donc le savoir lui-même qui
constitue la finalité de l'enseigne-
ment, même lorsqu'il s'agit d'un
enseignement professionnel.

Or U semble bien que de plus en
plus fréquentes sont, un peu par-
tout en Occident, les interventions
étatiques qui contribuent à déna-
turer cette finalité au nom, préci-
sément, de l'utilité sociale. C'est
ainsi qu'en France, par exemple,
l'Etat a considérablement restreint
l'enseignement de l'histoire, des
humanités, du grec et du latin et
de la philosophie. Deux motifs
sont invoqués à l'appui de telles
réformes: l'enseignement de la
philosophie ne sert à rien et l'étude
des langues mortes en particulier
perpétuerait des clivages sociaux

Le catholicisme contemporain
Dans un article des Etudes, un
peu flou mais bien documenté,
le P. Vaucelles souligne quel-
ques tendances du catholicis-
me contemporain entre 1965 et
1980. Sur la base de ces réfle-
xions, il est possible de se faire
une idée de la situation géné-
rale de. l'Eglise catholique dans
le monde actuel, sous certains
aspects au moins qui nous tou-
chent de plus près.

Il fut un temps, et cela n'est
., pas éloigne, ou 1 Eglise était

présente dans tous les domai-
nes de la politique et de la
science. C'est elle qui dirigeait
les mouvements politiques et
qui représentait les connaissan-
ces scientifiques les plus évo-
luées.

Dans notre pays, nous avons
encore connu l'époque où le
curé indiquait du haut de la
chaire les options politiques
que les bons chrétiens devaient
suivre! Cela n'allait sans doute
pas sans de graves préjudices
pour l'action spirituelle de
l'Eglise. L'anticléricalisme dont
nous avons souffert longtemps
s'alimentait pour une large part
à ces interventions intempes-
tives.

Jusqu'aux grandes découver-
tes scientifiques, l'Eglise avait
aussi le monopole de la scien-
ce. Elle en a abusé souvent par
des incompétences notoires de
ses représentants. Le cas de
Galilée est un épisode parmi
beaucoup d'autres.

Plus près de nous, dans nos
cantons et nos villages, l'ins-
truction était à peu près entiè-
rement dans les mains du cler-
gé. Les universitaires se com-
ptaient. Les seules personnes
un peu instruites étaient le curé
et le régent !

Avec un personnel surabon-
dant, l'Eglise envahissait tous
les secteurs de la vie, depuis

Hit Parade - Enquête M° 15
1. Stop the cavalary, Jona Lewie
2. Woman, John Lennon
3. Vertige de l'amour, Alain Bashung
4. Reality, Richard Sanderson
5. In the air tonight, Phil Collins
6. Donner pour donner/Les aveux, Elton John et France

Gall
7. Amicalement vôtre, Lio
8. She's a groovy freak, Real Thing
9. Shaddap you face/Et ne la ramène pas, Joe Dolce/

Sheila
10. Juke box babe, Alan Vega
11. Doxoe you feel my love, Eddy Grant
12. Pas pleurer, Hervé Vilard
13. Si, Karen Cheryl
14. Tata Yoyo, Annie Cordy
15. Flash Gordon , Queen
16. Oh Chiquita, Jean-Patrick Capdeville
17. Couleur menthe à l'eau, Eddy Mitchell
18. Looking for dues, Robert Palmer
19. Super trouper, Abba
20. Chanson d'adieu, François Valéry

et culturels contraires au principe
d'égalité2. Deux motivations émi-
nemment contestables puisqu'elles
réduisent le savoir à son utilité so-
ciale immédiate et qu'elles le ju-
gent en outre en fonction de son
opportunité idéologique. La pre-
mière de ces motivations contient
un sophisme. En effet l'utilité so-
ciale d'une connaissance particu-
lière ne peut s'apprécier qu'à par-
tir de cette même connaissance et
non en fonction de données qui lui
sont étrangères; c'est ainsi que
l'on ne va pas demander à un ma-
çon ce qui est utile à un dentiste,
ou à un philosophe ce qui est utile
à on mécanicien ! Quant à l'utilité
des humanités, elle ne peut être
déterminée que par l'intérêt que
l'homme a envers lui-même. Sortir
le concept d'utilité de chacune de
ses applications particulières, c'est
en faire une abstraction facilement
manipulable par n'importe qui au
nom de n'importe quoi. L'utilité
n'est jamais que l'utilité de quel-
que chose. Quant à la seconde mo-
tivation, elle est plus pernicieuse
encore, car non seulement l'idéo-
logie n'a pas qualité pour juger la
science ou la sagesse, mais c'est
l'inverse qui est vrai. On constate
donc que dans l'esprit de nom-
breux fonctionnaires s'est instau-
rée peu à peu l'idée d'un savoir in-
tellectuel contrôlé par le pouvoir.

Celui-ci, quel qu'il soit, a ten-
dance à privilégier l'obéissance (à
lui-même ou à des lois économi-

l'activité religieuse proprement
dite, réduite à peu près à la
pratique sacramentelle, jus-
qu'aux domaines social et po-
litique, en passant par tous les
degrés de l'instruction et des
œuvres de bienfaisance.

On ne peut pourtant pas dire
trop de mal de ce passé révolu.
Malgré ses insuffisances, ses
déviations et ses exagérations,
du bien s'est réellement ac-
compli. L'Eglise a fait ce
qu'elle a pu en général, non-
obstant les erreurs de son per-
sonnel. Elle était presque seule
et devait suppléer à la carence
des autres institutions.

A l'écoute
du inonde
L'époque moderne est ve-

nue. Le développement énor-
me et rapide des sciences et
des techniques a rendu les pro-
blèmes sociaux et politiques
d'une complexité extrême. La
pertinence sociale et politique
du christianisme fut mise en
cause.

L'Eglise s'est trouvée inca-
pable de suivre moins encore
de diriger le mouvement scien-
tifique.

Les Etats se sont organisés à
tous les échelons, dans le mon-
de occidental. Os ont assumé
les tâches accablantes de l'ins-
truction et de la bienfaisance.

De son côté, l'Eglise a vite
compris qu'elle devait se con-
centrer sur sa mission essen-
tielle, qui est spirituelle et mo-
rale. Cela corrrespondait à une
exigence imposée par les cir-
constances. Cela résultait sur-
tout d'analyses plus poussées

ques abstraites) plutôt qu'à s'effor-
cer de maintenir une autorité mo-
rale toujours plus difficile à me-
sure que s'accroît l'instruction t *
qu'elle se généralise. «Je n'hésV<e
pas à écrire que la désorientation
culturelle apportée par le sabotage
de l'enseignement des matières tel-
les que l'histoire , la géographie, la
philosophie ou les humanités est le
premier et redoutable degré qui
mène aux conditionnements tota-
litaires3.»

Si jadis le milieu scolaire était
trop protégé, au point de créer de
nombreux problèmes d'adapta-
tion, à l'heure actuelle il ne l'est
plus assez, de sorte que l'éventua-
lité d'une mise au pas idéologique
ou technocratique n'est hélas ! plus
un risque théorique. Un fait est in-
contestable: l'école est désormais
un enjeu social et politique impor-
tant.

1 Recueil d'articles publiés dans
la revue littéraire vaudoise Traits
d'octobre 1940 à décembre 1945, et
réédités à la Bibliothèque roman-
de, Lausanne, 1973.

2 Une circulaire du 13 avril 1969
de l'administration centrale du Dé-
partement de l'éducation nationale
justifiait ainsi la suppression en si-
xième du latin: il est «en contra-
diction totale avec l'esprit de dé-
mocratisation de l'enseignement.»

3 Jean-Marie Benoist : «La gé-
nération sacrifiée», Denoël, Paris
1980, p. 34.

et plus attentives du message
chrétien.

La sécularisation de la scien-
ce et de l'instruction, de la po-
litique et des questions sociales
donne l'impression d'une perte
d'influence croissante de l'Egli-
se dans les sociétés modernes.

D'autant plus que le béné-
fice de l'application de l'Eglise
à ses tâches spirituelles n'a pas
encore eu le temps de se ma-
nifester et que la crise redou-
table des vocations sacerdota-
les se fait sentir dans beaucoup
de pays.

En réalité, je pense que, mal-
gré tout, il est permis d'envi-
sager l'avenir avec optimisme.
La présence d'une Eglise plus
dépouillée et plus exclusive-
ment attachée à son oeuvre spi-
rituelle de salut, comme le re-
commande le deuxième con-
cile du Vatican, s'imposera iné-
vitablement. L'impact extra-
ordinaire du pape actuel sur les
foules est un signe encoura-
geant. Avec lui, l'Eglise se pré-
sente aujourd'hui comme la
seule force capable de nous ar-
racher au matérialisme qui
nous dévore.

Pourvou que les hommes de
l'Eglise contemporaine ne
soient pas impatients et n'en-
freignent pas les consignes en
cherchant à récupérer l'in-
fluence ancienne sur le profane
par des ingérences impruden-
tes dans les domaines qui n'ap-
partiennent pas à la mission
ecclésiale essentielle.

Ce danger n'est certes pas
absent, dans les pays du tiers
monde en particulier où la ten-
tation pourrait être de forcer
les réformes sociales et politi-
ques indispensables et de re-
prendre sur d'autres bases un
modèle dépassé, approchant de
la chrétienté médiévale.

I. D.

I L'AMOUR
c'est...

...regretter qu 'il ne soit pas
votre bouillotte.

TM H<M US Plt. Ofl -ail rlflhts rw«rv»d
• 1979 Los Angeles Times Syndicat»



LETTRE DE TAÏWAN
De Confucius à Sun Yat-sen...

Nous venons de célébrer à Taïwan la fête de noise. Mais les jeunes de Taipei s'ils ne s'age-
|ta jeunesse et, à cette occasion, j'ai entendu nouillent plus devant leurs parents et leurs pro-
ueaucoup de réflexions du genre: «Les tradi- fesseurs, comme il était d'usage au temps de
tions se perdent... les jeunes ne respectent plus Confucius, ont-Us vraiment rejeté toutes leurs
les aînés... les enfants n'écoutent plus leurs pa- traditions? Et se souviennent-ils encore de l'en-
rents... etc.» Ainsi, en République de Chine seignement du fondateur de la République de
comme ailleurs, les jeunes n'échappent pas à la Chine, le Dr Sun Yat-sen qui disait : «Le but de
critique des adultes mais ici cette critique se fait l'éducation est de cultiver les vertus nationales
encore plus amère car il ne faut pas oubier que, de loyauté, de piété filiale , de bienveillance ;
depuis des siècles, la société chinoise attache d'amour; de foi , de droiture, d'harmonie et de
une extrême importance aux relations parents- paix» Et d'abord, qui sont-ils, ces jeunes? Eco-
enfants et à l'éducation des jeunes suivant les tiers, lycéens, étudiants des écoles profession-
enseignements de Confucius. Et encore aujour- nelles ou des universités, ouvriers et employés
d'hui on essaie d'inculquer aux enfants des ils forment une grande partie des deux millions
principes de respect et de pitié filiale en propo- d'habitants de Taipei. Mais laissez-moi vous
sant comme texte de lectures dans les écoles des présenter aujourd'hui les étudiants, car ils sont
exemples pris dans l'histoire de l'Antiquité chi- les plus nombreux.

Revêtus de 1 uniforme obligatoi-
re de leurs écoles, avec leurs nu-
méros d'élèves bien visibles, les
cheveux coupés à la longueur ré-
glementaire, soit juste en dessous
des oreilles pour les filles, et pres-
que rasés pour les garçons (seuls
les écoliers des classes primaires et
les universitaires échappemt à cet-
te règle), les collégiens de Taipei
se reconnaissent aisément dans la
foule. De plus, comme ils sont très
occupés, ils ont peu de temps pour
«chahuter» ! A partir de six ans, ils
vont en classe chaque jour sans in-
terruption du lundi matin au sa-
medi après-midi. Puis , d'examen
en examen, après les six premières
années, ils accéderont aux niveaux
secondaires supérieurs, profession-
nels ou universitaires. Pour ces
études le jeune pourra choisir soit
les cours du jour, soit ceux du soir
avec une année d'études supplé-
mentaire. De nombreux jeunes
dont les parents ne peuvent finan-
cer des études secondaires ou uni-
versitaires choisissent les cours du
soir. Ainsi ils peuvent travailler
durant la journée et subvenir à
leurs besoins. C'est un exemple de
démocratisation des études dont la
Suisse pourrait peut-être s'inspi-
rer...

Oui, nos écoliers et collégiens
sont très occupés. De plus l'étude
de la langue chinoise en elle-
même, même pour un Chinois, de-
mande un temps considérable.
Plusieurs milliers de caractères
doivent être maîtrisés pour assurer
un niveau littéraire à peu près sa-
tisfaisant.

Pâques
Ce matin le soleil est radieux
Comme le plus beau jour qui se

[lève.
Les enfants dans la prai rie
Découvrent le printemps sous

[la haie.

On peut alors se demander si les
adolescents ont encore le temps de
se préoccuper de «respect» , de
« bienveillance », de «pitié filiale » ,
etc. N'ont-ils pas réellement rejeté
tout cet enseignement des anciens
pour se préoccuper de questions

par
Nadine Aepli

plus actuelles, et sont-ils encore
capables de penser à autre chose
qu'à leur propre confort , leur pro-
pre réussite?

Pour répondre à l'interrogation
de certains parents devant la nou-
velle jeunesse de la République de
Chine, je voudrais vous raconter
une petite histoire :

L'autre jour , au hasard de mes
pérégrinations, je me suis perdue
dans la ville ! Eh oui , bel et bien
perdue, et je me suis retrouvée
dans un quartier tout à fait incon-
nu. De petites échoppes blotties les
unes contre les autres, des gamins
et des chiens courant partout, un
minuscule temple et ses dieux
dans la pénombre, des gens par-
tout , des cris, des pleurs, du bruit...
et moi toute seule au milieu du tin-
tamarre !

Mais voilà un jeune homme, 15
ans environ, un collégien. Je lui de-
mande quel bus prendre pour re-
tourner chez moi.

« Oh ! C'est trop compliqué ! At-

j oyeuses
Les œufs du renouveau
Ont changé de coloration
Dans le décor merveilleux
De la bonne espérance.
Dlintn TVIC i i , . . . . \M. ¦«,.» m- y & a y)

tendez, j'ai un ami qui a un ami
qui a une moto. Je vais vous ra-
mener. Venez ! » Et nous voilà par-
tis au pas de course dans un dé-
dale de ruelles à la recherche de
l'ami qui a un ami qui... Une heure
plus tard le premier ami est trou-
vé! Et encore une heure plus tard
on déniche le possesseur de la fa-
meuse moto dans une arrière-bou-
tique. Sans se faire prier le moins
du monde, il prête son véhicule et
nous voilà embarqués dans une
course folle à travers la ville. Dans
une inconscience totale, mon gen-
til conducteur - qui n'a certaine-
ment pas son permis de conduire -
circule allègrement au milieu des
taxis, des voitures et des bus, dé-
passant tantôt à gauche, tantôt à
droite suivant l'inspiration du mo-
ment. Je commence à douter de
nos chances de survie lorsque nous
arrivons enfin devant mon domi-
cile — bien plus tard, mais bien
plus agréablement que si j'avais
pris le bus. Et voilà. Tout ce
temps, toute cette attention don-
née simplement comme ça, par
gentillesse, en signe d'accueil et
d'amitié. Le Dr Sun Ya-sen aurait
certainement approuvé... et Con-
fucius aussi, je pense.

Alors parents de Taïwan, rassu-
rez-vous, vos jeunes ne sont pas si
mal que ça. Et je ne pense pas que
l'adolescent que j'ai rencontré soit
le seul et unique collégien capable
d'attention pour les autres sur les
4 570 132 étudiants recensés en fin
1980!

Non, les traditions ne sont pas
jetées aux orties !

Quel émerveillement
De retrouver des enfants
A la découverte de jolis nids
Et de pouvoir lire dans leurs

[yeux
La joie de Pâques.

A propos de la visite du pape
et les Résidences
SION. - Suite à l'invitation du
souverain pontife à Sion, on a sou-
levé des critiques contre la Rési-
dence. Oui, c'est sérieux, nous at-
tendons le souverain pontife car
nous pouvons mettre à sa disposi-
tion des appartements ou des stu-
dios avec le tout dernier confort.

Voyant le quartier érigé par no-
tre PDG - et pour nous c'est un
père - il trouvera même un mot de
reconnaissance voyant tout un
quartier, érigé par un seul homme
qui a fait un travail de pionnier de-
puis vingt ans.

Mal nourris?
Les menus de la Résidence sont

toujours discutés avec le Dr. Kruz-
cek dans l'intérêt des pensionnai-
res et ce même docteur nous dit
que ce sont les meilleurs menus.

Notre cuisinière qualifiée a tra-
vaillé à la cuisine de l'Ecole

Porte-drapeaux, à vos marques!
Avec avril, le long cortège des

festivals va débuter. L'on parle
souvent de musique et de chant,
d'un excellent baryton ou d'un
trompettiste émérite, mais on ou-
blie volontiers, dans un silence
quasi total, d'adresser une mention
honorable aux porte- drapeaux.

Pourtant, il a bel et bien été
choisi par la société pour la con-
duire cent lieues à la ronde, avec
honneur, fierté et distinction.

S'il n'a pas de l'embouchure, il
doit avoir du verbe.

Je voudrais, par ces quelques li-
gnes, rendre hommage à tous les
camerets du pays, sans aucune pa-
renthèse.

Permettez-moi, tout de même,

Œuvre suisse des lectures
pour la jeunesse
Diverses nouvelles brochures et

deux réimpressions OSL viennent
de sortir de presse. Il s'agit d'his-
toires captivantes qui feront certai-
nement la joie de tous les enfants.
Les brochures OSL sont en vente
auprès des dépôts scolaires OSL et
du bureau de vente de l'Œuvre
suisse des lectures pour la jeunesse
(Seehofstrasse 15, 8008 Zurich,
case postale, 8022 Zurich), et dans
quelques librairies. Les brochures
de 32 pages ne coûtent que 1 fr.  80,
les brochures de 48 pages 2 fr.  40.

N° 1572 «La mare
aux caïmans»
par France Bastia. Série littéraire.
Degré moyen.
Au début de cette année, j'ai fait

un long voyage en Af rique, en
Haute-Volta et au Mali. Je suis
passée près d'un village où des en-
fants nourrissaient des crocodiles à
peu près apprivoisés. Un autre
jour, dans cette région désertique
qu 'on appelle le Sahel, j'ai croisé,
à des centaines de kilomètres du
premier village, un merveilleux ca-
valier solitaire. Les deux rencon-
tres ont donné naissance au récit
que vous allez lire.

N° 1573 «Les lunettes d'or»
par Yvette Léonard. Série littérai-
re. Degré moyen.

Ecrire des poè mes pour les jeu-

d'agriculture a Châteauneuf et
dans d'aures homes; elle se donne
toute la peine pour bien nourrir ces
gens. Contenter tout le monde. Es-
sayez-le vous-même! Ce sont ceux
qui n'ont pas eu avant le strict né-
cessaire qui ne sont jamais con-
tents.
Mal entourés?

Au point de vue spirituel, à part
Mgr C. Grand et les quatre prêtres
de la Résidence, il y a une sœur de
Saint-Théodule, Dr en théologie
qui ne fait que cela, les entourer
spirituellement.

Entourer au point de vue soins ?
N'étant pas un hôp ital, nous avons
quand même notre personnel en
abondance et des infirmières dont
le dévouement provoque notre ad-
miration et pour le reste ? s 'il vous
p laît, c'est aux enfants et aux pa-
rents de venir voir en tout premier

de les classer en deux catégories.
La première comprendra ces

vaillants gaillards qui ont foi en
leur mission, qui ont compris qu 'ils
représentent non seulement leur
société, mais une parcelle active
de leur terroir, de leur ville ou de
leur village, de leur commune. Ils
apportent à l'extérieur le reflet de
ces sentiments, que l'on cultive
chez soi, dans des rayons différents
les uns des autres, et que l'on es-
saie à l'occasion d'extérioriser.

La deuxième catégorie appar-
tiendra aux lymphatiques sans pré-
tention, sans amour, à ceux qui
n'ont pas compris, ou ne veulent
pas comprendre le rôle qui leur est
dévolu. Ces derniers devraient

nés est une aventure passionnante.
Un poème peut se dire, se chanter,
se danser, mais il peut aussi se rê-
ver. C'est pour cette raison qu 'il
faut pour le lire chausser des lu-
nettes d'or. Ces lunettes d'or, lu-
nettes imaginaires, permettent de
«voir » au-delà des mots, de «voir»
ce qui n'est pas écrit et qu 'on ne
peut découvrir qu 'avec le cœur.

Réimpressions
N° 775 «Bully, le petit
chien noir»
par Isabelle J accord. Série: pre-
mières lectures. Degré inférieur.

Cette brochure vous permettra
de vivre l'aventure peu ordinaire
d'un petit chien noir et vous le sui-
vrez jusque dans un cirque où,
bien malgré lui, il fait un numéro
qui étonne et ravit le public.

N° 1331 «Goupilet»
par Edmée Matthey-Dupra. Série:
premières lectures. Degré inférieur.

Un petit renard qui n'aime pas
chasser et dont le grand désir est
de faire connaissance avec les
hommes et les chiens, n'est-ce pas
biiarre? C'est pourtant ainsi qu 'est
le gentil Goupilet, un petit renard
pas comme les autres. Il vous sera
sûrement sympathique, petits amis,
et vous aimerez son étonnante his-
toire.

lieu les personnes confiées à la
Résidence; à côté des cinq reli-
gieuses de la communauté Saint-
Théodule, il y a bien des sœurs ur-
sulines qui viennent régulièrement
voir nos pensionnaires et nous les
remercions vivement. Ils sont ainsi
suffisamment entourés.

Mais nous ne voulons pas voir
ici ces rapporteurs dont le seul tra-
vail consiste à dresser un rapport
le soir de ce que les autres doivent
faire à la sueur de leur front , pen-
dant 24 heures! compris?!

A la Résidence on entre libre-
ment; si l'on n'est pas content, on
en sort librement. « Tant mieux»
cela nous aide à diminuer la lon-
gue liste d'attente et il y a assez
d'autres asiles de vieillards et ce
n'est pas notre faute s 'ils sont plus
chers que la Résidence.

Les employées des Résidences

penser à un effort , afin d'offrir
plus de valeur à nos défilés. S'ins-
pirer des nobles vertus que possè-
dent nos amis Bumann, de la po-
lice cantonale, et Germain-Alexis
Luyet, de la Rose (les Alpes de Sa-
vièse, vaudrait à notre avis. Mes-
sieurs les camerets de notre Ré-
publique, un cortège d'une haute
élévation qui, certes, serait double-
ment appréciée du public.

Faites-nous plaisir, et mettez-
vous tous dans la course.

Alors ensemble nous pourrions
conclure en ces termes : 1981, ce
n 'était pas seulement l'année des
handicapés, mais également celle
des porte-drapeaux.»

Innocent Vergère

Pour reserver votre
emplacement publicitaire
dans notre rubrique

GASTRONOMIE
il suffit d'appeler
le 027/21 21 11
PUBLICITAS. SION



SIERRE
Médecin de garda. - Tél. 111
Pharmacie da service. - Pharmacie
Lathlon 5510 74.
Hôpital d'arrondlaeement - Heures des vi-
sites: semaine et dimanche de 13 h. 30 à
15 h. 30 et de 18 h. à 19 h. 30. En privé, de
13 h. 30 à 20 h. 30. Prière d'observer stric-
tement ces heures.
Clinique Sainte-Claire. - Heures des visi-
tes: en privé de 10 h. à 20 h.; en commune
de 13 h. à 16 h. et de 19 h. à 20 h.; en pé-
diatrie, de 15 h. à 17 h.; en maternité de
12 h. à 14 h., de 15 h. à 16 h. et de 19 h. à
20 h.
Centre médico-social régional. - Hôtel de
ville, aile ouest, tél. 55 51 51. Solm: à do-
micile, soins au centre, du lundi au vendre-
di, de 13 h. 30 à 14 h. 30. Consultation»
pour nourrisson»: sur rendez-vous, de
13 h. 30 à 16 h. 30, le mardi et le jeudi.
Cours : « Soins à la mère et à l'entant • . Ser-
vice d'aldaa familiale»: responsable Ml-
chelle Fasnacht. A»«l»tante» sociale»: ser-
vice de la Jeunesse, de la famille, du 3e âge
centre social. Services spécialisé» (peu-
vent être atteints au même numéro): ser-
vice social pour handicapés (AVHPM); Ser-
vice psycho-social; Ligue valaisanne con-
tre les toxicomanies; Office cantonal des
mineurs; Ligue valaisanne contre le rhu-
matisme; Caritas Valais; Service médico-
pédagogique, Erzlehungsberatung, tél.
5711 71.
Samaritain».- Dépôt d'objets sanitaires, tél.
55 20 72.
Servie* dentaire d'urgence pour la week-
end et le» Jours da fête. - Appelez le nu-
méro 111.
Servie* ambulance. - Pour Sierre, La
Souste, Vissoie, Granges, Loèche-Ies-
Bains et Loèche-Vllle: tél. 55 17 17, si non-
réponse tél. 5711 51.
Auto-aecoura pour panne* et accident»
de» garagl»ta* valalaana. - 24 heures sur
24. Garage sierrois, tél. jour et nuit:
55 55 50.
Auto-secours «lerrol». - 24 heures sur 24.
Tél. 55 24 24. SOS pannes-accidents.
Grône samaritain». - Objets sanitaires et
matériel de secours, tél. 5814 44.
Pompe* funèbre». - Jean Amoos, tél.
551016. Eggs et Fils, tél. 5519 73 et
55 41 41.
Group* AA. - Chippis. tél. 55 76 81.
A l'écoute (la main tendu*). - Difficultés .
problèmes, angoisses, solitude, etc., 24
heures sur 24, tel. 143.
Bibliothèque. - Tél. 5519 64. Ouverture:
lundi, mardi, mercredi, vendredi, de 14 h.
30 à 18 h. 30; jeudi de 14 h. 30 à 20 h. 30;
samedi de 10 h. à 11 h. 30 et de 14 h. à
16 h. 30.
Centre d'Information planning familial. -
Mardi et vendredi, de 14 h. à 15 h. 30 ou sur
rendez-vous, tél. 55 5818. Permanence té-
léphonique tous les jours entre 8 et 9 heu-
res. Adresse: hôtel de ville, bureau N" 28,
2e étage.
Centre d* loisirs, et culture Aslec - Ouvert
du mardi au samedi de 9 à 12 h. et de 14 à
17 h., ainsi que le soir selon programme
propre des activités. Tél. 55 65 51.
Centre permanent d'Information» socio-
culturelles. - Le programme des manifes-
tations de la quinzaine, tél. 55 66 00.
Taxi Saint-Léonard. - Service jour et nuit.
tél. 31 12 69.
Bibliothèque A»lec. - Ouverture: mardi,
17 à 19 h.; mercredi 15 à 19 h.; jeudi et ven-
dredi, 17 a 19 h.; samedi 15 à 17 heures.
Dancing La Locanda. - Ouvert tous les
soirs de 21 h. 30 à 3 h. ou 4 h. suivant la
saison, tél. 55 18 26.
Montana-Vermala- Dancing Lord Jack-
son, ouvert tous les soirs de 22 h. à 3 h.i... *«H,î..IM usuu a o il. L/iinaiiv.iio uoo iw ¦¦.. uu^uTél. 027/41 14 86. 'dansant, tél. 22 40 42.
$EM,,i'Tï d̂,oP,*pai?',on •" m*"**r Musé* de» co»tum*». - Vivarium : route deTél. 5512 10. Rencontre avec un couple Slerra Uvr|er . ouvert t0u8  ̂
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entréeTuesl 2a é°tage ' S»***»**.*"»* r Dépôt d'objets sanitaires,entrée ouest 2e étage . ,_lo tél. 22 11 58, Mme G. Fumeaux, avenuePro Senectute -_Rue Notre-Dame

^
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—— le sens de la souffrance incommensura-

Poursuivre de nouveaux buts ZSL'ZZSXXS"vem""'h "
L'ONU a déclaré 1981 «Année de la personne handicapée» et a appelé le Une enquête, menée au début de Tan-
monde entier à répondre à son slogan: «Pleine participation et égalité de droits née de la personne handicapée, a
du handicapé, à notre époque et dans notre société». prouvé que 95% de nos contemporains
Voilà sans doute un postulat grave et d'une importance essentielle. Il suscite ne sont pas prêts, en leur for intérieur, à
spontanément une même réaction: on né nous demande pas de bonnes paro- partager leur vie avec un handicapé et
les mais des actes efficaces. que i4o/o sont même de l'avis que le

handicap est une punition que Dieu infli-
Et pourtant qui est handicapé et que de- handicapés physiques tels que les défi- ge pour les péchés commis. A ce
vons-nous entreprendre? Un Suisse sur cients de l'ouïe, de l'acuité visuelle, de la moment , nous nous perdons dans nos
six souffre d'un handicap. Si bien que parole ou de l'appareil moteur, nous de- réflexes de défense, comme les phari-
notre pays compte un million d'êtres hu- vons prendre conscience qu'ils font tous siens, lorsque nous ne voulons pas ad-
mains handicapés. Des 72 000 enfants partie de notre société. Mais que dire de mettre ce qui peut nous arriver et ce qui
nés l'an dernier, en Suisse, 12 000 sont leur pleine participation et de leur devrait nous frapper. Effectivement ,
ou seront victimes d'un handicap. Pré- égalité de droits, ici comme aujourd'hui? notre attitude face au handicap, au han-
dispositions héréditaires chargées, mal- dicapé. à la souffrance en général, est
formations, difficultés pendant la gros- . troublée.
sesse ou à la naissance, lésions dans la
petite enfance, maladies et accidents de
tous genres destinent, chaque année, un
nombre déterminé de nos semblables à
un tel sort.
Que l'on parle seulement des hommes
ayant des facultés intellectuelles res-
treintes, de tous ceux qui souffrent de
troubles du comportement ou de per-
turbations psychiques, ou de tous les

SION
Médecin d* gante. - Le 111 renseignera.
Pharmacie d* servie*. - Jours ouvrables,
8 h. à 12 h. et 13 h. 45 à 21 h. Dimanches et
tètes: 9 h. è 12 h. et 15 h. à 21 h. En dehors
de ces heures: pour ordonnances médica-
les urgentes seulement: 21 21 91 (poste de
police); surtaxe de 5 francs.
Sa 18: Buchs, 2210 30; di 19: Duc,
2218 64; lu 20: Bonvin, 23 55 88.
Service dentaire d'urgence. - Téléphone
au numéro 111.
Servie* vétérinaire d'urgence. - Télépho-
ner au numéro 111.
Hôpital régional. - Permanence médicale
assurée pour tous les services. Heures de
visites, tous les Jours de 13 à 16 h. et de
18 h. à 19 h. 30. Téléphone 21 11 71.
Ambulance. - Police municipale de Slon,
tél. 21 21 91.
Valambulancea. - 9, Grand-Champsec.
Service d'urgence, service International,
jour/nuit, tél. 027/23 33 33.
Permanence Association des parante d*
Slon et environ*. - L'APS répond tous les
lundis, de 19 è 21 heures, au numéro de té-
léphone 22 95 91.
Auto-secours eédunol», dépannage acci-
dents. - 24 heures sur 24, téléphone
231919.
Auto-secours des garagiste* valaisans, dé-
pannage» mécanique»: 24 heures sur 24 -
(du vendredi à 18 h. au vendredi suivant è
18 h.) Kaspar Frères SA - Slon (jour / nuit
2212 71).
Servie* d* dépannage du 0,8%.. - Télépho-
ne 22 38 59.
Dépannage Installation» trigortflqu**. -
Val-Frlgo-Technlc, Martigny: 026/2 57 77;
Sion: 027/23 16 02; Monthey: 025/
71 72 72.
Pompa* funèbre». - Barras SA, téléphone
2212 17; Max Perruchoud, téléphone
58 22 70. Voshray 22 28 30.
Garderie. - Lundi, mardi, jeudi et vendredi
de 14 heures à 16 h. 30 au rez-de-chaussée
de l'école protestante.
Servie* social de la commun* d* Slon. -
Centra médico-social «ubréglonal Agettes,
Salins, Veysonnaz, av. de la Qare 21,
22 86 88/21 21 91. Soins. - A domicile,
soins au dispensaire médical, ouvert
l'après-midi de 14 à 16 heures. Consulta-
tions pour nourrissons, cours d* puéricul-
ture Croix-Rouge «Soin* à la mère et l'en-
fant». - 23 30 96. Renseignements et Ins-
criptions l'après-midi du lundi au vendredi
de 14 à 18 heures. Aaalstente* sociale». -
Service de la jeunesse, de la famille, du 3e
Age, 22 86 88. Service d'aides familiales. -
Appel le matin de 8 à 12 heures, 2218 61.
Crèche, garderie d'entant». - Ouverte de
7 h. à 18 h. 30, av. de la Qare 21. Planning
familial. - Consultations sur rendez-vous,
23 46 48. Permanence téléphonique le lun-
di et vendredi de 14 h. 30 A 15 h. 30. Con-
sultation» conjugale». - Consultations sur
rendez-vous, av. de la Qare 21, 22 92 44.
Group* AJV. - Réunion le mardi à 20 h. 30,
Saint-Guérin 3, au-dessus du parking.
Croix d'or. - Centre d'accueil, bâtiment du
service social, chaque vendredi dès 20
heures.
Bibliothèque municipal*. - Ouverture mar-
di et mercredi de 15 à 19 heures, jeudi et
vendredi de 14 à 18 heures.
Haute-Nendaz. - Dancing Lapin-Vert: ou-
vert tous les soirs de 21 h. 30 a 3 h., sauf le
lundi.
Taxis d* Slon. - Service permanent et sta-
tion centrale gare, tél. 22 33 33.
Dancing L* Gallon: - Ouverture tous les
soirs de 22 h. à 3 h. ou 4 h. suivant la sai-
son. Dimanche fermé.
Dancing-discothèque La Matz*. - Ouvert
I. .•>«.> é < A •*> U rtlmni-ii-ilnn HAr*. 4 S I* • iHir*i-*i-i

Bibliothèque de» Jeune». - Sacré-Cœur:
lundi, mercredi, vendredi, 9 h. 30 à 11 h. 30
et 14 h. à 18 h.
Saint-Guérin: mardi, jeudi, 13 h. 45 à
17 h. 45.
Bramois: mardi 16 h. à 17 h. 45.
Pro Senectute. - Rue des Tonneliers 7, tél.
027/22 07 41. Permanence: Jeudi et sur
rendez-vous.
SPIMA, Service permanent d'informations
sur les manifestations artistiques, tél.
22 63 26.

irr ment de Mi

Attitude troublée "uuuiro '
Dans notre société de consommation et 
de gaspillage, le handicapé est l'exem-
ple parfait de ce que nous craignons L'auteur de ce texte est le médicin-chef
particulièrement dans la vie: la dépen- du Centre suisse de paraplégiques (Im
dance, la maladie, la souffrance. La pré- Burgfelderhof 40, 4055 Bâle). Il est égale-
sence du handicapé nous irrite. Elle fait ment le père de la Fondation suisse pour
naître en nous la peur inavouée de deve- paraplégiques. Tout don en faveur de
nir soi-même handicapé. Malheureuse- cette dernière peut être versé au CCP
ment, cette attitude a pour conséquen- 40-8540.

Baby-altters. - Tél. 22 38 20 et 22 96 63
heures des repas et 22 42 03 matin.
Chateaurteuf-Conthey. - Piscine du Rési-
dent-Parc, couverte et chauffée - Bassin
de 17m x 7m.
Nendaz-Statton. - Dancing Le Negresco
ouvert tous les soirs de 22 h. 00 à 3 h. 00.
Association valaisanne femme», rencon-
tre», travail. - Bureau ouvert le mardi de 14
A 18 heures, documentation à disposition.
Entretiens avec notre conseillère en orien-
tation professionnelle. Rue de la Porte-
Neuve N" 20, 1er étage, tél. 221018.
SRT-Valala. -Tél. 027/22 30 66. Un répon-
deur automatique enregistre vos commu-
nications. Le secrétariat, rue de la Tour 14,
est ouvert le mercredi de 16 à 18 heures.
Ski-Club Hérémencla. - Sortie tourisme. La
course au Métalllier aura lieu le lundi de
Pâques, 20 avril. Départ place de la Tzena,
A 5 heures. Inscriptions et renseignements
chez Mayoraz Dominique, tél. 81 14 41, ou
Bovier Flrmin . tél. 23 25 12.

MARTIGNY
Pharmacie de service.-Tél. au N" 111.
Médecin de service. - Tél. au N" 111.
Hôpital. - Heures des visites chambres
communes tous les jours de 13 h. 30 A
15 h. et de 19 A 20 heures; privées de
13 h. 30 A 20 h.
Servie* médico-social communal. - Rue
de l'Hôtel-de-Vllle 18. Soins au centre du
lundi au vendredi de 14 A 15 h., tél. 2 11 41.
Infirmières: Mme Gorret, tél. 2 4618 , heu-
res des repas et Mme Rouiller, tél. 2 57 31.
heures des repas.
Service dentaire d'urgence pour I* week-
end et les |oura d* lit*. - Appeler le nu-
méro 111.
Ambulance officielle. - Tél. 2 2413 et
215 52.
Pompe» funèbre». - Ed. Bochatay, télépho-
ne 2 22 95. Gilbert Pagllotti, 2 25 02. Marc
Chappot et Roger Gay-Crosier, 2 2413 et
215 52.
ACS, dépannage panne» et accident», jour
et nuit, 026/8 22 22.
Servie* dépannage. - E. Bourges, 2 22 22.
Centra d* planning familial. - Avenue de la
Gare 28, tél. 2 66 80.
Sanne* d'aide» familiale»: pour tous ren-
seignements, s'adresser A la responsable
du service, Mme Philippe Marin, Infirmière,
chemin de la Prairie 3, Martigny,
tél. 2 38 42. Tous les jours de 7 A 9 heures
et A partir de 18 heures.
A.A. - Groupe de Martigny, réunion le ven-
dredi A 20 h. 30, local Notre-Dame-des-
Champs N° 2. Tél. 026/211 55, 5 44 61 et
8 42 70.
Groupes alcoolique» anonyme» «Octodu-
ra». - Bfltlment de la Grenette, Martigny:
réunion tous les mercredis A 20 h. 30, SOS,
tél. 2 49 83 et 5 46 84.
Bibliothèque municipal*. - Mardi de 15 A
17 h., mercredi de 15 A 17 h. et de 19 h. 30
A 20 h. 30; vendredi de 15 h. A 18 h. 30, sa-
medi de 15 A17 h.
Contra tomme» Martigny. — Rencontre,
aide, échange, femmes seules, femmes
battues ou en difficulté. Service de baby-
sittlng - Bibliothèque. Tél. 026/2 51 42.
Pro Senectute.- Rue de l'Hôtel-de-Ville 18,
téléphone 026/2 25 53. Permanence: mardi
de 9 A11 heures et sur rendez-vous.
Fondation Pierre-Gianadda. - Musée ar-
chéologique. Tous les jours de 10 A12 heu-
res et de 14 A18 heures. (Fermé le lundi).

SAINT-MAURICE VIÈGE
Pharmacie d* servie*. - Pharmacie Pharmacie de service. - Burlet . 46 23 12;
Gaillard, tél. 65 12 17, app. 65 22 05. [g Smi dès dl 19: Fux, 46 21 25.
Médecin de servie*.-En cas d'urgence en Servie* dentaire d'urgence. - Pour le
l'absence de votre médecin habituel, clini- week-end et les Jours de tète, appeler le nu-
que Saint-Amé, tél. 65 12 12. méro 111.
Ambulance. - Tél. 025/71 62 62 et
026/2 2413.
Servie* dentaire d'urgence. - Pour le
week-end et les jours de fête, appeler le nu-
méro 111.
Taxlphone. - Service Jour et nuit, télépho-
ne 71 1717.
Dépannage Jour et nuit - Garage et carros-
serie Pierre Addlks, tél. 65 13 90.
Servie* médico-social du district - Hos-
pice Saint-Jacques, tél. 65 23 33.
Garderie d'enfants. - Du lundi au vendredi
de 13 h. 30 A 18 heures dans une classe
d'école primaire.
Pompes funèbre». - Albert Dirac, télépho-
ne 651219. François Dirac, téléphone
651514.

ce le refus de notre semblable handi-
capé et elle rend difficile son accueil ou
sa réintégration dans la société. Le non-
handicapé préfère tenir le handicapé
hors de son champ de vision. Que l'on ne
perturbe pas le monde du salut, que
notre âme et conscience reste en paix!
Ainsi nous refoulons plus aisément nos
angoisses secrètes. La compassion est
l'affaire des autres, la responsabilité re-
lève de «ceux qui sont en haut» ou elle
appartient aux quelques rares bénévoles
qui l'acceptent et à ceux qui sont irrévo-
cablement concernés. La justice équili-
brera — espérons-nous avec certitude —
la balance des droits des uns et des au-
tres dans l'éternité. Pourvu qu'elle
n'agisse pas maintenant!

Samaritain». - Dépôt de matériel sanitaire,
Mme Marie Rappaz, chemin des Iles,
65 23 39.
Exercices: deuxième mardi de chaque
mois, dès 20 heures.

MONTHEY
Pharmacie d* servie*. - Buttai, 71 38 31.
Les dimanches et jours fériés , la pharmacie flHHHeflHeide service est ouverte de 9 h. 30 A 12 h. et f̂ ôJmSip9̂ Ĵ 9̂i!Jmk-\P9îPUde 17 h. à 19 h. f À vĴvmriCwrivmrivmrivmm
Médecin. - Service médical jeudis après- MftMaMHMeB *tfBÉl *BMM*ei
midi, dimanches et jours ferlés, tél. a)
71 11 92. •Centra médico-social. - Place Centrale 3, • Pâduestél. 71 69 71. f 

r «¦"M**"--**'
Samaritain». - Matériel de secours, télé- • L'hiver est fini! Les beaux
phone71 14 54 et 71 23 30. • jours sont |à et avec eux desAmbulance.-Tél. 71 62 62. #> ' -__ -_ -_  J„ „„I„;I „• ,*„ .,„
Hôpital. - Heures des visites, chambres m promesses de soleil et de va-
communes et mi-privées, mardi, jeudi, sa- m cances. Comme la nature,
medi et dimanche, de 13 h 30 A 15 heures; # nous av0ns envie de faireprtvées tous les |ours de13h. 30à19heu- S ,peau nmJve,_ de f
servie* dentaire d'urgence. - Pour le é bien vite dans nos armoires
week-end et les Jours de tète, appeler le nu- • manteaux, imperméables et
P̂ mpU

1 
funèbre». - Maurice Clerc, télé- • pull-overs, même Si la sages-

phone 71 62 62; J.-L. Marmiiiod, 71 22 04; • se nous conseille en avril de
Antoine Rithner, 71 30 so. • ne pas nous découvrir d'unDancing Treize-Etoile». - Ouvert Jusque • fi| r nnrtfi

_ ,4.. nrjn,pmno3 heures. Fermé le lundi. f [II- AUX portes OU printemps,
Taxla d* Monthey. - Service permanent, • la jolie fête de Pâques va
station place Centrale, téléphone 71 14 84 • bientôt faire fleurir dans nos
Taxîpnon.: - Service Jour et nuit, télépho- Villes les bouquets de ra-
ne 71 1717. # meaux, les robes légères et
CIRENAC: - Centre d'information de régu- F |es longs déjeuners du di-
latlon des naissances et d'aide aux cou- [ manchepies, tél.71 6611. » : . .' . ,,,,
Dépannage. - Téléphone jour et nuit: A votre tour VOUS Célébre-
7143 37. \ rez en famille cette fête de
Bar L* Corso.-Ouvert jusqu'A 24 h. : l' ecnpranrp pt rlp l'ptprnpl rp.
Alcooliques anonyme* - Réunion tous les • ' espérance et de I éternel re-
vendredis au café Industriel, A 20 h. 30. Ro- ! nouveau,
ger, tél. 71 18 32; Jean, tél. 71 13 39.
Pro Senectute. - Avenue du Simplon 8, tél. Z ¦¦ IMâe* rte. mani i025/71 59 39. Permanence: mardi de 14 A [ Une 1066 OC menu
16 heures et sur rendez-vous. -> notir IP dimanche
Dancing dl*cothèqu* Dlllan'a. - Téléphone t P°"[,,e olmdnc™
025/71 62 91. Ouvert tous les jours de Z Q6 PaQUeS
•«heures A 3 heures. Samedi dès 21 heu- J 

^̂ au ^^
Centre ffin*sa du Chablais. - Téléphone m Gigot d'agneau farci
02571 4410, piscine chauffée, sauna, so- m Tarte mprinmipp
larium. gymnastique. Ouverl de 8 A 21 heu- «, ' ">,„„

rm9uee
rô9. *m ctu ciiron

J Le plat du jour
QEX • Gigot d'agneau farci

Méttecin»«pharm*KHede service.-Hôpital f Proportions pour 4-5 person-
d'Aigie, tél. 261SH. • nés: 1 gigot d agneau, 2 foies
r>iwmacteC*ntrai*.-63i624 (surordori- • de volaille, 50 g de veau, 50 g
rSd*B««.-Tél.631212. | de P0™' mie de P3'"' thym*
Poiic*.-Téi.63 23 2i ouii7. • fenouil, romarin, une gousse
s*rvic*duteu.-Têi.numéroii8. I d'ail, sel, poivre noir fraîche-
T
e
U
7Î

>,
Î7
,
Î7

~ ServiCe lOUr 8,nui1' ,éléph0" t ment moulu. une granden • feuille de papier aluminium.

• - Désossez le gigot en lais-__ .  _ • sant le manche.
AIGLE J - Hachez finement le veau,
Médecin et pharmacie de service. - Hôpital • le porc , les foies de volaille.
d'Aigle, tél. 261511. • Mélangez avec la mie de pain
A^ncr^ia

7- 
• 9"j a trempé dans un peu de

Service du teu. -.Téléphone N' 118. • lait. Salez et poivrez.
9 - Assaisonnez l'intérieur du
m gigot. Parsemez de quelques

_ „^_ _  • brins de thym, de fenouil, de

BRIGUE
Pharmacie d* service. - Meyer, 2311 60;
dèsdi 19: Marty. 23 15 18.
Alcoolique* anonyme». - Mercredi
dès 20 h. 15, Rohnensandstrasse 6, tél.
23 43 53, 23 62 46 et 23 80 42. Naters.
tél. 231261.
Dépôt de pompe* funèbres. - André Lam-
brigger, tél. 23 73 37
Patrouilleur» TCS. - Tél. 022/140 ou
031/140.
Loèche-Ies-Bains: sa 18 et dl 19: Dr Juller,
61 11 50.

La maternité est le
me des femmes.

A. Dumas

vie, ils sont un exemple pour des milliers
de handicapés et une image idéale pour
nous tous. Combien nos petites misères
et nos soucis quotidiens paraissent alors
dérisoires si nous les comparons au des
tin terrible que les handicapés doivent
accepter avec vaillance. Apprendre à
être maître de sa vie, en dépit du handi
cap ou à cause de lui. dans notre socié-
té, exige une volonté tenace, un courage
admirable et une persévérance opiniâ-
tre. Ce dur combat a pour conséquence
une tranquille certitude intérieure et il
ouvre au regard d'autres valeurs que
celles que nous avons mises au premier
plan.

La main sur le cœur - n'avez-vous pas.
vous aussi, déjà fait une visite a l'hôpital
dans l' intention d'apporter quelque
consolation à un homme et c 'est vous
qui êtes rentré à la maison réconforte ?
Le malade, le souffrant , le handicape ont
dispensé l'apaisement. La douleur rend,
en apparence, l'homme prêt à être la
pour autrui. Notre société a besoin, de
toute urgence, de cette mission des
handicapés. Notre monde trop matéria-
liste et technique pourrait prendre une
dimension humaine, si nous écoutions
ce message, si nous en reconnaissions
le sens et la nécessité.

Les nouveaux buts à poursuivre sont fi-
xés.

A nous de les atteindre!
Dr Guido A. Zàch

! romarin, puis mettez la farce.
Q — Roulez le gigot, frottez-le

I 

d'ail et badigeonnez-le d'hui-
le. Saupoudrez-le avec le
thym, le fenouil et le romarin.
- Enroulez-le dans une
grande feuille de papier alu-
minium.
- Mettez-le à four bien
chaud pendant 35-40 minu-
tes . Vers la fin de la cuisson,
ouvrez la feuille d'aluminium
et laissez le gigot dorer de
toutes parts.
- Avant de le trancher, lais-

Notre tribut Optimisme nouveau
Les handicapés font preuve de plus de
courage de vivre et de confiance que la
plupart des hommes de notre société de
bien-être. Cette constatation mérite ré-
flexion. Losqu'un écolier, une jeune fem-
me, un père de famille, tous heureux de
vivre, sportifs, indépendants, devien-
nent d'un seul coup, à la suite d'un acci-
dent, paralysés des bras et des jambes
et qu'ils disent oui avec courage à leur

Nous voulons poursuivre ensemble un
but nouveau: «Pleine participation et
égalité de droits des handicapés et des
non-handicapés, à notre époque et dans
notre société». Il est sans importance de
demander si notre vie est exempte de
peines ou difficile, la seule chose qui
compte pour chacun de nous, ici et
aujourd'hui, en qualité de contemporain
- handicapé ou non —, c'est de vivre cet-
te aspiration. Mais chacun de nous est
appelé à aider, là où il se trouve, pas
seulement fortuitement, mais toujours,
des maintenant, à aplanir le chemin
ardu que notre semblable handicapé
doit se frayer. Aucun de nous ne connaît
l'avenir qui l'attend - cependant nous
pouvons tous contribuer à alléger les
fardeaux qui pèsent sur l'existence de
nos semblables. C'est la prévoyance la
plus sûre que nous puissions prendre
avant d'être touchés, dans notre propre
personnalité. La force et le dynamisme
de la parole de St-Paul sont valables.
non seulement pour cette année des
handicapés mais pour l'avenir dans son
entité: «Portez les fardeaux les uns des
autres.» Nous pouvons éviter la misère
matérielle qui est presque toujours le
corollaire du handicap, si nous le vou-
lons. Ce ne sont pas tellement les va-
leurs matérielles qui font défaut , c 'est ,
au contraire, l'affection et la sympathie
humaines qui manquent. Le don et la
compréhension réciproque ne répon-
dent pas à l'appel. Le handicapé ne peut
pas se mesurer à notre échelle de va-
leurs humaines qui est composée de
prestations, de succès, de forces, de
beauté, de richesses et d'indépendance.
Mais est-ce que ces valeurs sont vrai-
ment à leur place dans notre système?
De toute évidence, il faut répondre par la
négative. Car, si notre estimation des va-
leurs était juste, notre société, les jeunes
aussi bien que les adultes, ne pourrait
pas offrir de nos jours le visage d'une in-
sécurité sans précédent tout en vivant
dans un bien-être exemplaire.

sez-le reposer dans sa feuille
de papier aluminium une
quinzaine de minutes.
- Disposez les tranches de
viande sur un plat de service
entourées de petits légumes.

La même préparation peut
également être faite avec une
épaule d'agneau.

La santé de vos pieds
Contre le gonflement des
pieds

Bains d'eau très salée
(gros sel marin, chauds et
froids alternés pendant un
bon quart d'heure, les pieds
trempant trois minutes dans
chaque bain). Faire ensuite
une friction à l'alcool cam-
phré. Allongez-vous ensuite
sur votre lit en mettant les
pieds au mur pendant un
quart d'heure.
Contre la fatigue

Après une longue marche,
par exemple: - bains de
fleurs de mauves (10 g dans
l'eau du bain, on fait bouillir
et on laisse refroidir à bon
degré); - bains de sel (25 g
de sel marin par litre).
Contre les cors
... et toutes les indurations
(durcissements anormaux
d'un tissu). Bains de pieds à
la paille d'avoine (faire bouil-
lir 100 g de paille d'avoine
dans une grande casserole
d'eau et baigner les pieds
30 minutes quand la décoc-
tion a tiédi à 26° C environ,
et maintenr toujours à 26°
C)
Contre les ongles incarnés

Avec une lime frotter le
dessus de l'ongle pour en di-
minuer l'épaisseur. Ainsi au
lieu de pousser sur le côté et
s'incruster dans la chair,
l'ongle cherche à compenser
ce qui lui manque en épais-
seur, il pousse dans ce sens
et cesse de s'incarner. Pour
éviter de souffrir d'un ongle
incarné, placez entre l'ongle
et la chair une lamelle d'ama-
dou. Toujours couper les on-
gles des pieds au carré.



Samedi à 17 heures et dimanche à 14 h. 30
et 17 heures-12 ans
SHAO-LIN ET LES 18 HOMMES
OE BRONZE
Un film de karaté

3
Samedi à 20 heures, et dimanche et lundi à
SO h. 30 (dernière séance) -16 ans
LA PROVINCIALE
le dernier film de Claude Goretta
avec Nathalie Baye et Bruno Ganz
Samedi à 22 heures - Dernière séance -
18 ans
A MOI LES PETITES BRÉSILIENNES

Samedi à 20 heures, dimanche à 14 h. 30 et
20 heures et lundi à 20 heures -14 ans
Le film le plus célèbre du monde
AUTANT EN EMPORTE LE VENT
Dix oscars - Un chef-d'œuvre

l, ',M.'»:l. "l H
Samedi, dimanche et lundi, film pour enfants
à 17 heures et à 21 heures -14 ans
FLASH GORDON
Un spectacle total, gigantesque!

Samedi à 17 heures et 21 heures -16 ans
A 23 heures-18 ans
LA PROVINCIALE
Dimanche et lundi à 17 heures et 21 heures
16 ans - A 23 heures -18 ans
BRUBACKER
de Stuart Rosenberg
avec Robert Redford. Un homme accuse.

Samedi et dimanche à 17 heures et 21 heu
res-14 ans
Samedi à 23 heures -18 ans
LA BOUM
avec Claude Brasseur et Brigitte Fossey
Lundi matinée pour enfants à 17 heures
FILM DE SKI
Lundi à 21 heures -12 ans
LE COUP DU PARAPLUIE
de Gérard Oury avec Pierre Richard

Samedi à 20 h. 30 et dimanche à 15 heures
et 20 h. 30-14 ans
LE MIROIR SE BRISA
Un film de Guy Hamilton
avec Elisabeth Taylor, Kim Novak et Rock
Hudson
d'après une nouvelle d'Agatha Christie
Lundi à 20 h. 30-16 ans
L'ASSOCIÉ
avec Michel Serrault et Catherine Alrich
Musique de Mort Shuman Un «western» con Clint Eastwood

: n  ̂ i •

• Des fêtes pascales point estivales... |
• Nord des Alpes, Valais, Grisons: assez ensoleillé mais frais : 9 degrés au S
• nord des Alpes, 15 en Valais, gelées possibles. Bise modérée sur le Plateau. •Sud des Alpes et Engadine: seulement en partie ensoleillé. •
J Evolution pour Pâques et lundi de Pâques: partiellement ensoleillé et
m toujours frais. On est loin des températures estivales du week-end dernier... eA Sion hier: beau mais vent frais, jusqu 'à 17 degrés (4 degrés à 5 heures à •
g l'aérodrome). A 14 heures : 8 (couvert, pluie) à Locarno, 9 (serein) à Berne, f
•> 10 (serein) à Zurich et Genève, 13 (serein) à Bâle, - 6 au Sentis, 2 à Moscou, o
• 3 à Prague, 4 à Varsovie, 7 (pluie) à Milan, 8 à Francfort , 11 à Paris, •
J 13 (pluie) à Rome, 14 à Madrid , 17 (nuageux) à Nice, 18 (orageux) à Palma.
m. Mars 1981 en Valais : plus chaud , mais moins de soleil et plus de pluie que Q
m d'habitude, surtout dans la région du Simplon du 29 au 31. Deux jours •sereins seulement à Sion, Montana et Aigle. Douze à quatorze jours couverts. 9
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Samedi, dimanche et lundi à 20 h. 30 -
16 ans
LA TERRASSE
Un film d'Ettore Scola
avec Jean-Louis Trintignant, Ugo Tognazzi,
Marcello Mastroianni, Stefania Sandrelli et
Caria Gravina

Samedi à 20 heures et dimanche à 15 heures
et 20 h. 30-16 ans
JE VOUS AIME
de Claude Berri
avec Catherine Deneuve, Alain Souchon,
Serge Gainsbourg et Gérard Depardieu
Samedi à 22 heures et dimanche à 17 heures
-18 ans
LES MONSTRESSES
de Luigi Zampa
avec Monica Vitti, Ursula Andress et Sylvia
Kristel
Lundi à 20 h. 30-16 ans
PSY
de Philippe de Broca
avec Patrick Dewaere et Anny Duperey

Samedi à 20 h. 30 et dimanche à 14 h. 30 et
20 h. 30-10 ans
L'aventure continue... Vraiment fantasti-
que...
SUPERMAN II
de Richard Lester avec Christopher Reeve,
Margot Kidder et Gène Hackman
Encore plus spectaculaire que le premier!

Samedi à 20 h. 30 et dimanche à 14 heures
et 20 h. 30-14 ans
Un «western» drôle - Un drôle de «western»
ON CONTINUE A L'APPELER TRINITA
avec Terence Hill et Bud Spencer
Dimanche à 16 h. 30, lundi et mardi
à20h.30-16ans
Un «suspense» quasi intenablel
LE CONVOI DE LA PEUR
avec Roy Scheider et Bruno Cremer

Samedi à 20 h. 30 et dimanche à 14 h. 30 et
20 h. 30-14 ans
A pleurer de rire et d'émotion!
LA BOUM
avec Claude Brasseur et Sophie Marceau
C'est bath... C'est in... C'est drôle-
Samedi et lundi à 14 h. 30 -
Enfants dès 7 ans
LA COCCINELLE A MEXICO
Viva la Coccinelle - Viva Walt Disney
Samedi à 17 h. 15 et lundi à 20 h. 30 -16 ans
Film d'art et d'essai
LE MARIAGE DE MARIA BRAUN
de R. W. Fassbinder avec Hanna Schygulla
Domenica aile ore 17 - In italiano -18 anni
LO STRANIERO SENZA NOME
Un «western» non Clint FflQtwnnrl
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Samedi et dimanche à 20 h. 30 -14 ans
Le plus grand succès comique de la saison
INSPECTEUR LA BAVURE
Cent minutes de fou rire avec le couple iné-
dit: Coluche - Gérard Depardieu
Dimanche à 14 h. 30 - Enfants dès 7 ans
LA COCCINELLE A MEXICO
Viva la Coccinelle - Viva Walt Disney
Domenica aile ore 17 - In italiano -18 anni
LA BAMBINA

imiMM téMm
Samedi à 20 h. 30 - Admis dès 18 ans
Jack Nicholson dans un super-film d'action!
LE RETOUR DES ANGES DE L'ENFER
Dimanche et lundi à 14 h. 30 et 20 h. 30 -
Admis dès 7 ans
Un des plus célèbres grands dessins animés
de Walt Disney:
LES 101 DALMATIENS

Attention! Samedi, dimanche et lundi en ma-
tinée à 14 h. 30 - Admis dès 12 ans
Le film le plus extraordinaire de toute l'his-
toire du cinéma!
LA GUERRE DES ÉTOILES
Samedi, dimanche et lundi à 20 h. 30 -
16 ans
Catherine Deneuve, Gérard Depardieu, Ser-
ge Gainsbourg et Alain Souchon dans
JE VOUS AIME
Le tout dernier film de Claude Berri

Samedi à 20 h. 30 et dimanche à 14 h. 30 et
20 h. 30 - Enfants admis
LE LIVRE DE LA JUNGLE
de Walt Disney
Un vrai spectacle de fêtes!
Samedi à 22 h. 30 et lundi - Dès 18 ans rév.
Un film pour les hommes, réalisé par une
femme:
CONTES PERVERS
(Les filles de Mme Claude)
Parlé français

* 

ACTION DE CARÊME
Si tu veux la paix...

Rien n'est p lus dangereux
Qu 'un ressuscité
Toujours à faire rouler
La pierre de ses tombeaux
Toujours à s 'en aller
De ses cimetières
Toujours à laisser
Les tombes vides

© COSMOPBESS.  G E N E V E
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MESSES ET CULTES
dans les villes valaisannes

Sion
CATHÉDRALE. - Samedi: messe à 18 h.

Confessions à 17 h. Dimanche: messes
à 7 h., 8 h. 30, 10 h., 17 h. et 20 h. En
semaine: messes à 7 h., 7 h. 30,
18 h. 10.

PLATTA. - Samedi: confessions dès
18 h. 15. Dimanche: messes à 10 h. EGLISE PAROISSIALE. - Samedi
(garderie) et 18 h. En semaine: mer-
credi et premier vendredi , messes à
20 h.

SAINT-THÉODULE. - Samstag: 8.00
und 17.30 Uhr. Sonntag: Messen um
9.30 und 18.15 Uhr.
Domenica ore 10.45, messa in italiano.

SACRÉ-CŒUR. - lu 8 h. 10, ma 18 h. 15,
me 19 h. 30, je 8 h. 10, ve 10 h. 45 (sauf
si enterrement) et 18 h. 15, sa 8 h. 10 et
19 h. (messe anticipée du dimanche) ;
di 8 h. 30, 10 h. 30, 19 h.

CHAMPSEC- Mardi 19 h. 30; dimanche
9 h. 30.

BRAMOIS. - Samedi: messe anticipée à
19 h. Dimanche: messes à 10 h. et à
18 h. En semaine: lundi, jeudi et sa-
medi, messe à 8 h; mardi, mercredi et
vendredi, messe à 19 h. 30. Confession :
une demi-heure avant les messes.

SAINT-GUÉRIN. - Samedi: messe à
17 h. 30: Dimanche: messes à 9 h. 30,
11 h. et 18 h. Mardi , mercredi, jeudi et
vendredi : 6 h. 45; lundi, mardi, mercre-
di et vendredi : 18 h. 15; jeudi : 19 h.

CHÂTEAUNEUF: - Dimanche: 9 et EGLISE PAROISSIALE.-Samedi: mes17 h. En semaine: jeudi, messe à 19 h
(soit à Châteauneuf , soit à Pont-de-la
Morge).

CAPUCINS. - Messes à 6 h. 30 et 8 h.

Sierre
SAINTE-CROIX. - Tous les soirs à 9h 3o '

î? -?-«°/
: 

n
3 17 
\ t5„:udi,i? h- 10 h-' CHAPELLE DES GIETTES. - Diman

„i™.,45i.llemand)' 19 h> 30> che, messe à 11 h.
FOYER SAINT-JOSEPH. - Tous les

jours à 9 h. 30.
SAINTE-CATHERINE: - sa 18 h. et

19 h. 15 (en allemand) ; di 8 h.30 (en al-
lemand), 10 h., 11 h. 15, 18 h.

NOTRE-DAME-DES-MARAIS. - Tous
les jours 18 h. 15, 7 h., le vendredi. Tou-
tes les messes en semaine sont célé-
brées à Notre-Dame-des-Marais, di 9 h.
(en italien).

MURAZ. - ma et ve 19 h. Toutes les mes-
ses du soir, dimanche compris, sont cé-
lébrées à 19 h. di, 9 h. et 19 h.

MONASTÈRE NOTRE-DAME DE GÉ-
RONDE. - Dimanche: 9 h. 05, office
de tierce ; 9 h. 15, sainte messe ;
17 h. 30, vêpres suivis de l'adoration et
de la bénédiction du Saint-Sacrement.

Martigny
EGLISE PAROISSIALE. - Samedi: mes-

ses à 18 h. Dimanche: messes à 7 h. 30,
9 h. 30, 11 h. et 17 h. A 18 h., messe
pour les fidèles de langue italienne,
tous les dimanches et fêtes. En se-
maine: tous les jours à 7 h., 8 h. 30 et
20 h. Le 1er et le 3e samedi du mois, à
18 h., messe pour les Espagnols, au col-
lège Sainte- Marie.

EGLISE SAINT-MICHEL MARTIGNY-
BOURG. - Samedi: messe à 19 h. Di-
manche: messes à 10 h.,
17 h. 30 et 19 h. 30

LE CHABLE. - Messes dominicales du
samedi soir à 19 h. 45 à la grande salle
du collège
Messes du dimanche matin : 7 h. 30 et
9 h. 30, à la grande salle du collège.
Messes quotidiennes: en semaine et
messes de septième et anniversaire, à la
grande salle du collège.
Messes de sépulture : en principe (selon
entente avec les familles) :
- défunts de Sarreyer, Fionnay et Lour-

tier: à la chapelle de Lourtier
- défunts de la Providence : à la cha-

pelle de la Providence, à Montagnier ;
- défunts de la paroisse de Verbier, à

l'église de Verbier;
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En feuilletant l'album-souvenirs... Reconnaissez-vous cet endroit ?
Notre dernière photo: Pinsec (val d'Anniviers).
L'ont découvert: Joëlle Cretton, Collombey; Paul Jenelten , Sion; Lydia Jenelten,
Sion; Marlène Favre, Vex; Rose Monnet, Pinsec; G. Nanzer, Bienne.

*̂*- i . .

- défunts des villages du bas de la val
lée ; à la grande salle du collège.

Ces messes sont suivies de la céré
monie de sépulture en présence des pa
rents et amis au cimetière du Châble

messe dominicale anticipée chantée à
18 heures. Dimanche: messes à 11 et
18 h. Chapelet à 17 h. 30. En semaine:
tous les jours à 19 h. 30, sauf le jeudi.

BASILIQUE. - Dimanche: messes à 6 et
i 7 h., 8 h. 45 et 19 h. 30.
COUVENT DES CAPUCINS. - Diman-

che: messe à 8 h.
MEX ET EPINASSEY. - Dimanche:

messe à 9 h. 30.

St-Maurice

Monthey

Aigle
Tous les premiers vendredis du mois,
de 20 h. à 6 h. 30, adoration nocturne à
l'église paroissiale d'Aigle.
Samedi: 18 h. Dimanche: 7 h. 30, 9 h.
(en italien), église paroissiale ; 9 h., cha-
pelle Saint-Joseph ; 10 h., Montséjour
(en espagnol) ; 18 heures, église parois-
siale.

ses a 18 h. et 19 h. 30. Dimanche: mes-
ses à 7 h., 9 h. 30, 10 h. 30 (italien),
11 h. 30 et 18 h. En semaine: messes à
8 h. et 19 h. 30.

CLOSILLON. - Samedi: 17 h. Diman-
che: messes à 9 h. et 11 h. 45 (espa-
gnol).

CHOËX. - Samedi: messe à 18 h., à
l'église. Dimanche: messes à 7 h. 30 et

Nous demandons aux responsables
de paroisses de nous communiquer les
changements d'horaire des messes et
cultes.

Pâques 19 avril
SION: 9.45, culte avec sainte
cène (garderie)
SAXON: 9.00, culte avec sainte
cène.
MARTIGNY: 10.15, culte avec
sainte cène.
SAINT-MAURICE: 9.45, .culte
avec sainte cène à Lavey. '
MONTHEY: 9.30, culte avec
sainte cène.
VOUVRY: 20.00, culte avec
sainte cène.
BOUVERET: 10.15, culte avec
sainte cène.
MONTANA: 9.00 Gottesdienst
mit heil. Abendmahl, 10.15, cul-
te avec sainte cène.
SIERRE: 9.30, culte bilingue
avec sainte cène. 9.30,
Zweispr. Gottesdienst mit heil.
Abendmahl.
LEUKERBAD: 9.30 Gottes-
dienst mit heil. Abendmahl,
10.45, culte avec sainte cène.

Evangelische Stadtmlsslon in
Sitten «deutsch », rue de l'In-
dustrie 8, Tel. 027/2315 78.
17.4.1981 Karfreitag 20.00 Uhr,
Gottesdienst mit heil. Abend-
mahl. Ostersonntag, 9.30 Uhr,
Gottesdienst. 19.4.1981, Oster-
Gottesdienst 9.30 Uhr, mit Kin-
derhort. ¦"'
Freitag 20.00 Uhr Filmabend.
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samedi

Informations à toute les heures de
6.00 à 23.00 et à 12.30 et 23.55
6.00 Radio-évasion

Musique variée et informa-
tions générales
Présentation:
Serge Moisson

6.00,7.00,8.00 Editions
principales

6.30 Actualités régionales
6.58 Minute œcuménique
7.30 Le regard et la parole

par Albert Zbinden
8.05 Revue de la presse

romande
8.15 Tourisme week-end
8.25 Mémento des spectacles

et des concerts
8.30 La balade du samedi

par André Nusslé
8.55 Les ailes
9.00 Le bateau d'Emile

Petite croisière au pays de
l'amitié en compagnie
d'Emile Gardaz et de
quelques autres

11.00 Le kiosque à musique
Présentation: Valdo Sartori

12.30 Journal du week-end
12.45 L'actualité Insolite
13.00 Drôle de vie

Une émission de Lova
Golovtchiner et Patrick
Nordmann, réalisée et ani-
mée par Claude Blanc,
Lova Golovtchiner , etc.

14.00 La courte échelle
par Monique Pieri

15.00 Super-parade
par Serge Moisson

18.00 Journal du week-end
18.15 Sports
18.30 Panorama ?
18.45 Le bol d'air
19.00 La grande affiche

par André Pache
Réalisation: Jean-Claude
Martin

21.00 Sam'dlsco
par Raymond Colbert

7.00 (s) Valses, polkas et cle
par Raoul Schmassmann

7.50 Nos patois
8.00 Informations
8.10 (s) Le magazine du son

par Jean-Claude Gigon
9.00 (s) L'art choral

10.00 Sur la terre comme au ciel
10.58 Minute œcuménique
11.00 (s) Notes et bloc-notes

F. Schubert, R. Schumann.
12.30 Les archives sonores

de la RSR
Pablo Casais

12.55 Les concerts du Jours
13.00 Formule 2

Journal de la mi-journée
13.20 lls ont fait l'histoire

par Jean-René Bory et Jac-
ques Zanetta

14.00 (s) Comparaison
n'est pas raison
par Denis-François Rauss,
avec la collaboration de
Georges Schùrch
Invité du Jour: Paul-André
Gaillard

16.00 CRPLF: Carrefour
francophone
Les artisans de la radio

17.00 (s) Folk Club RSR
par Walter Bertschi
Réalisation: Jean-Claude
Martin

18.00 (s) Swing-Sérénade
par Raymond Colbert

18.50 Per I lavoratori italiani In
Svizzera

19.20 Novitads
Informations en romanche

19.30 Correo espànol
20.00 Informations
20.05 (s)Théâtre pour

un transistor
Les tilleuls et l'oiseau sau-
vage

21.10 (s) Scènes musicales
Tancredi
Melodramma eroicô

23.00 Informations

Informations à 6.00, 6.30, 7.00
8.00, 9.00, 11.00, 12.30, 14.00
16.00, 18.00, 22.00, 23.00, 24.00
6.00.
Club de nuit
6.00 Bonjour
8.10 Marché du disque

10.05 Magazine des loisirs
11.05 Politique Intérieure
11.30 Fanfare
12.00 Homme et travail
12.15 Félicitations
12.45 Plng-Pong -

Musique légère
14.05 Ensembles vocaux

et instrumentaux
15.00 Magazine régional
16.05 Radlophone
17.00 Tandem. Sport
18.45 Actualités
19.30 Discothèque
21.30 Politique Intérieure
22.05 Hits Internationaux
23.05 Pour une heure tardive
24.00 Club de nuit

Informations à 6.00, 7.00, 8.00
9.00, 10.00, 12.00, 14.00, 16.00
23.00, 23.55
6.00 Musique et Informations
9.05 Radio-matin

12.10 Revue de presse
12.30 Actualités
13.05 La ronde des chansons
13.30 Histoires de chorales
14.05 Radio 2-4
16.05 II flammlferalo
17.00 La radio régionale
18.00 Voix des Grisons Italiens
18.20 Chronique régionale
19.00 Actualités
20.00 IlSuonatutto
22.15 L'almanach
23.05-24.00 Nocturne musical

îmËBwmêmM
12.55-15.30 Hockey sur
glace
Championnats du monde
En Eurovision de Goteborg
Voir TV suisse alémanique

13.55 Télèjournal
14.00 Follow me
14.15 Vision 2

14.15 Tell Quel:
Swiss made in Singapore
14.45 La grande roue
15.40 Temps présent:
Pologne:
Les frontières du désastre

16.40 Les petits plats
dans l'écran
Aujourd'hui: Ragoût de
cailles aux légumes.

17.05 3,2, 1... Contact
Clair-sombre: 1er épisode.
Les sources lumineuses de
la vie de l'homme.

17.30 Téléjournal
17.35 A... comme animation

Incident
Drôle de canari
Coq de village

18.00 La vie sur la terre
6. A la conquête de la terre
ferme.

18.50 La vie qui va
19.30 Téléjournal
19.45 Loterie suisse à numéros
19.55 ... et vous rire

de plaisir!
Avec Stéphane Collaro et
Guy Montagne.

20.25 Raoul, la moto,
les Jeunes et les autres

5. Le champion.
21.25 Vivian Reed à Paris

«La nouvelle perle noire»
chanteuse et danseuse.

22.00 Téléjournal
22.10 Sport

Hockey sur glace, en dit
féré de Goteborg.
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12.55-15.30 Hockey sur glace
Championnats du monde,
en Eurovision de Gote-
borg.

immwimi-
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10.00 Culte
11.00 Messe de Pâques
12.00 Message pascal

et bénédiction
urbl et orbl
de Sa Sainteté le pape
Jean Paul II. En Eurovision
de la place Saint-Pierre à
Rome.

12.30 Tiercé mélodies
12.40 Ritournelles
13.00 Tiercé mélodies
13.10 The Muppet show
13.35 Tiercé mélodies
14.35 Le temps des as

4e épisode
Avec: Bruno Pradal, Jean-
Claude Dauphin, etc.

14.50-16.45 Cyclisme
Llège-Bastogne-Llège
En Eurovision de Liège
Voir TV suisse italienne

15.30 Tiercé mélodies
15.40 Musique-musiques

Aujourd'hui: le concerto
pour violon et orchestre en
ré mineur, op. 47. de Jean
Sibelius.

16.15 Tiercé mélodies
16.20 Les grandes aventures

de l'Himalaya
4. Les voies les plus dures.

17.15 Tiercé mélodies
17.30 Télèjournal
17.35 Les évasions célèbres

Le comte de Lavalette
18.30 La facture d'orgue
19.30 Téléjournal
19.45 Histoires de cinéma:

Movlola
Série américaine de trois
films d'après le livre de
Garson Kanin.
2. L'histoire de
Scariett O'Hara
Un film de John Erman,
avec Tony Curtis.

21.15 La magie de la danse
5. Les débuts magnifiques.
Avec Margot Fonteyn, Ro-
land Petit et Zizi Jeanmai-
re.

22.15 Télèjournal
22.25 Vespérales-Pâques

10.00 Culte
11.00 Messe de Pâques
11.55-12.30 Message pascal

et bénédiction
urbl et orbl

13.45 Telesguard
14.00 Téléjournal
14.05 DasPferdemadchenfl)

Téléfilm d'après le roman
d'Alfred Wellm.

16.45 Pour les enfanta
17.35 Gschichte-Chlschte
17.45 Telesguard
17.55 Téléjournal
18.00 Pour les Jeunes

Taipi: sur les traces de
Hermann Melville et Jack
London.

18.45 Sports en bref
18.50 Tirage de la loterie suisse

à numéros
19.00 Wander-Qulz
19.30 Téléjournal

Méditation dominicale
20.00 Zârtllch schnappt

die Falle zu
Film américain de Fielder
Cook (1968), avec Dean
Martin, Stella Stevens et Eli
Wallach.

21.45 Télèjournal
21.55 Panorama sportif
23.10-24.00 Van der Valk

Une rose de M. Relnhardt.
Série.

10.00 Les rendez-vous
du samedi
La flore tessinoise: zones
humides.

11.00 Agenda 80-81
11.25-11.50 Tous comptes faits

Rubrique pour les consom-
mateurs.

12.55 Hockey sur glace
Championnats du monde,
en Eurovision de Gote-
borg.

15.40 Pour les Jeunes
Top. Ce soir: La nascita di
guerre stellari.

16.30 Une terre,
un homme, un Dieu

17.00 La maison
dans la prairie
Le remords de Laura.
Série.

17.50 Video llbero
18.15 N... comme new wave
18.40 Télèjournal
18.50 Tirage de la loterie suisse

è numéros
18.55 L'Evangile de demain
19.10 Dessins animés
19.50 Magazine régional
20.15 Télèjournal
20.40 Una notte movlmentata

Comédie de Joseph Antho-
ny, avec Dean Martin et
Shirley McLaine.

22.10 Téléjournal
22.20-24.00 Samedi-sports

11.55 La traque aux gaspls
12.10 Télévision régionale
12.30 Cuisine légère
12.45 Forum-éducation
13.00 TF1 actualités
13.30 Le monde de l'accordéon

14.45 Alcha
Documentaire sur une fa
mille de bédouins de Tu
nisie du Sud.

14.50-17.10 Cyclisme
Llège-Bastogne-Llège
En Eurovision de Liège
Voir TV suisse italienne

15.40 Marie-Thérèse (1)
Un portrait.

17.15 Pays, voyages,
peuples
Bhutan: pays du dragon
paisible.

18.00 Gschichte-Chlschte
18.05 Télèjournal
18.10 Résultats sportifs
18.20 L'histoire en Images

La fin d'une grande puis-
sance.

19.05 «Le 3e Jour
cependant...»
Une méditation religieuse.

19.30 Télèjournal
19.45 L'Interview du dimanche
20.00 Musik Ist Trumpf

Musique à la demande.
21.40 Téléjournal
21.50-22.55 Les villes

d'Ingeborg Bachmann (1)

10.00 Culte
11.00 Messe de Pâques
12.00-12.30 Message pascal

et bénédiction
urbl et orbl

13.30 Téléjournal
13.35 Un'ora per voi
14.35 Tele-revlsta
14.50 Cyclisme

Liège-Bastogne-Liège
17.10 Une terre,

un homme, un Dieu
17.40 Gemini Man

En train pour Dallas. Série.
18.30 Setteglorni
19.00 Téléjournal
19.10 La parole du Seigneur
19.20 Plaisirs de la musique
20.00 Magazine régional
20.15 Téléjournal
20.35 Boccace etCle
21.35 Mark McCormack

L'imprésario des cham-
pions.

22.25-22.35 Téléjournal

9.30 Orthodoxie
10.00 Présence protestante
11.00 Le Jour du Seigneur
12.00 Message pascal

et bénédiction urbl et orbl
12.30 La séquence

du spectateur
13.00 TF1 actualités

sam edi
14.50 24 heures

du Mans moto
Départ

15.30 Au plaisir du samedi
15.30 Archlbald le magi-
chien. 15.35 Magazine de
l'aventure. 16.15 Maya
l'abeille. 16.38 Temps X.
17.10 Chapeau melon et
bottes de cuir.

18.15 Trente millions d'amis
18.45 Magazine auto-moto 1
19.10 Six minutes

pour vous défendre
19.20 Actualités régionales
19.45 Mlnl-chronlque

Bruits et chuchotements.
20.00 TF1 actualités
20.30 Numéro un

Avec: Julien Clerc, et:
Francis Cabrei, Maxime Le-
forestler , Llo, Mireille Ma-
thieu, Francis Huster, etc.

21.40 Dallas
12. La vedette.

22.30 Télé-toot 1
Tournoi juniors à Cannes.

23.30 TF1 actualités

10.30 A2Antlope
11.40 Journal des sourds

et des malentendants
12.00 La vérité est au fond

de la marmite
L'agneau à la crème d'her-
bes vertes.

12.30 Prochainement sur l'A2
12.45 Journal de l'A2
13.35 Des animaux

et des hommes
Les bébés d'animaux sau-
vages.

14.25 Les Jeux du stade
Tennis, football.

18.05 Récré A2
Pinocchio. La caverne
d'Abracadabra.

18.50 Des chiffres et des lettres
19.10 D'accord, pas d'accord
19.20 Actualités régionales
19.45 Top club Disney
20.00 Journal de l'A2
20.35 Les héritiers

Les brus.
22.05 Suivez Lecoq

Avec: Alice Dona, Sheila,
Stone, Nicole Mour, Shake,
Daniel Guichard, etc.

23.00 Les carnets
de l'aventure
Atacuary: cent deux jours
dans l'enfer amazonien.

23.30 Journal de l'A2

13.20 Ces chers disparus
Edith Piaf.

14.15 Sports première
15.30 Tiercé à Auteull
15.45 Les nouveaux

rendez-vous
Variétés: Eric Charden, Pia
Colombo, Véronique San-
son.

17.10 Tennis
Tournoi à Monte-Carlo.

18.15 Sloane,
agent spécial
7. Dans le triangle du dia-
ble. Série.

19.25 Les animaux
du monde
Les animaux et leurs ex-
ploits...

20.00 TF1 actualités
20.30 La charge héroïque

Un film de John Ford
(1950). Avec: John Wayne,
John Agar, Joanne Dru,
Ben Johnson, etc.

22.10 Le chant grégorien
Opéra sacré, modes et ré-
sonances.

23.10 TF1 actualités

10.55 Engllsh spoken
11.15 Dimanche

Jacques Martin
17.05 Le tourbillon

des Jours
5. Le domaine du cceur.

18.00 La chasse au trésor
Aujourd'hui au Luxem-
bourg.

19.00 Stade 2
20.00 Journal de l'A2
20.35 La course au lièvre

à travers les champs
Un film de René Clément
(1972).
Avec: Jean-Louis Trinti-
gnant, Robert Ryan, Lea
Massari, Aldo Ray, Jean
Gaven, Tisa Farrow, etc.

22.40 Les Esquimaux
Les Esquimaux d'Asie et
d'Union soviétique.

23.40 Journal de l'A2

10.00 Mosaïque
16.30 Aspects du court métrage

français:
Le manège

16.40 Préludé e l'après-midi
17.40 II n'y a pas qu'à Paris

Si tous les carillons de
France...

18.45 Hollywood
3. Le scandale. Une série
de Kevin Bronlow.

19.40 Spécial Dom-Tom
20.00 Les comédiens

s'amusent
Avec Roger Pierre.

20.30 En stéréophonie
avec France-Musique:
LaTosca
De Puccini. Retransmis-
sion différée de l'Opéra de
Nice.
Avec: Montserrat Caballé,
José Carreras, Juan Pons,
Les choeurs et l'orchestre
de l'Opéra de Nice placés
sous la direction de Jésus
Etcheverry.

22.30 Soir 3
22.40 Clné-regards

Le nouveau cinéma espa-
gnol.

23.10 Le film de la semaine

ALLEMAGNE 1. - 13.40 Les pro-
grammes. 14.10 Téléjournal.
14.15 Sesamstreet. 14.45 Le con-
seiller économique de TARD.
15.15 Recueil d'images et musi-
que. 16.30 La ville où dort le ta-
bac. 17.00-17.30 Magazine reli-
gieux. 18.00 Téléjournal. 18.05
Sports. 19.00 Programmes régio-
naux. 20.00 Téléjournal. 20.15
Kollege Generaldirektor, pièce.
21.55 Tirage de la loterie à numé-
ros. Téléjournal. Méditation do-
minicale. 22.15 ¦ Verdammt in
aile Ewigkeit , film. 0.10-0.15 Télé-
journal.
ALLEMAGNE 2. - 12.00 Les pro-
grammes. 12.30 Jugoslavijo, do-
bar dan. 13.15 Apo tin Ellada.
14.00 Aqui Espana. 14.45 Télé-
Journal. 14.47 Heidi. 15.10 Scoo-
ter. 15.55 Conseils et hobbies en
tous genres. 16.10 Au royaume
des animaux sauvages. 16.35 Die
Bëren sind los, série. 17.05 Télé-
journal. 17.10 Miroir du pays.
18.00 Des vacances sur mesure.
19.00 Téléjournal. 19.30 Ring-
strassenpalais, série. 20.15 Musik
ist Trumpf. 21.45 Téléjournal.
21.50 Sports. 23.05 11.20 Uhr, sé-
rie policière. 0.10 Téléjournal.
ALLEMAGNE 3. - 16.00 New of
the week. 16.15 Actualités. 16.30
Manoa. 18.15 Magazine religieux.
19.00 Des pays, des hommes, des
aventures. 19.50 O Acto da Pri-
mavera, film portugais. 21.15 Jo-
hann Sébastian Bach. 22.05-22.25
Les poèmes.

AUTRICHE 1. - 9.05 The Story of
Jacob and Joseph, film. 10.45
Mozart à Prague. 11.25 Studio
nocturne. 12.30 ¦ Passio Homi-
nis. 13.00 Informations. 15.20 ¦
Kaiserwalzer, film. 17.00 ABC du
sport. 17.30 Les pirates de la pla-
ge. 18.00 Les programmes. 18.25
Bonsoir. 19.00 Images d'Autriche.
19.30 Magazine d'actualités.
19.50 Musik ist Trumpf. 21.50

20.30 L'aventure
de l'art moderne
12. La quête de la réalité

21.25 Solr3
21.40 Vive l'histoire
22.35 Cinéma de minuit:

Cycle Julien Duvlvier:
La fête à Henriette

ALLEMAGNE 1. - 9.00 Les pro-
grammes. 9.30 Service œcumé-
nique pour les jeunes. 10.30 Mes-
se. 12.00 Bénédiction urbi et orbi
du pape Jean Paul II. 12.50 Télé-
journal. 12.55 Interlude. 13.40 Les
enfants et la télévision. 14.10
Adieu l'hiver. 14.55 Matt et Jenny,
série. 15.20 Aile Jahre wieder: Die
Familie Semmeling (1), téléfilm.
16.45 L'eau d'Afrique. 17.30 Pa-
namericana. 19.00 Hockey sur
glace. 20.00 Téléjournal. 20.15
Das Millionending, film. 22.00 Le
7e sens. 22.05 Téléjournal. 22.10
Die Krônung der Poppea, opéra.
0.55-1.00 Téléjournal.
ALLEMAGNE 2. - 9.50 Les pro-
grammes. 10.20 ZDF-Matinee.
12.35 Vos loisirs. 13.05 Chronique
de la semaine. 13.30 Paolo Freire:
l'alphabet et la politique. 14.00
Pour les enfants. 14.30 Téléjour-
nal. 14.35 Action en faveur de
l'enfance déshéritée. 14.40 Weis-
ser Bim schwarzes Ohr (1). 16.10
Téléjournal. 16.15 Das dunkelrote
Siegel, film. 18.00 Magazine reli-
gieux. 18.15 Les Waltons. 19.00
Téléjournal. 19.10 Ici Bonn. 19.30
les cartes ne mentent jamais.
20.35 Ungeduld des Herzens, té-
léfilm. 22.00 Téléjournal. 22.05
Verdacht, film. 23.40 Le chef-
d'œuvre. 0.10 Téléjournal.
ALLEMAGNE 3. - 16.30 Votre pa-
trie, notre patrie. 17.30 Pour les
enfants. 18.00 Que suis-je? 18.45
Les jeux et les jouets. 19.00 ¦ Fir-
ma Hesselbach, série. 19.50
Anecdotes et histoires juives.
20.15 Yehudi Menuhln. 21.15
Rembrandt. 21.45-22.15 WUns-
che, die ich mir erfulle.

AUTRICHE 1. - 10.30 Messe de
Pâques. 12.00-12.30 Message
pascal. 14.45 Weisser Bim,
sch warzes Ohr, téléfilm. 16.15 Le
château magique. 16.35 Pinoc-
chio. 17.00 Flucht aus dem Fluss,
téléfilm. 17.45 Club des aines.
18.25 Téléjournal. 18.30 Wir-ex-
tra. 19.00 Images d'Autriche.
19.30 Magazine d'actualités.
19.50 Sports. 20.15 Die Feen ster-
ben aus, téléfilm. 21.45 «Des-
cends de la croix!» 22.15-22.20
Informations.

rméw-
di manche
Informations à toutes les heures
de 6.00 à 23.00 (sauf à 12.00) et à
12.30 et 23.55
6.00 Radio-évasion

En direct de Morges à l'oc-
casion de la Fête de la tu-
lipe

6.00 7.00,8.00 Editions
principales

8.15 Mémento des spectacles
et des concerts

11.00 Toutes latitudes
11.55 Message pascal

et bénédiction urbl et orbi
de S.S. le pape Jean Paul II
En direct de la place Saint-

i Pierre à Rome
12.30 env. Journal du week-end
12.45 Les cahiers du dimanche
13.00 Dimanche-variétés
14.00 Pâques épiques

par l'équipe de Pâques
18.00 Journal du week-end
18.15 Sports
18.30 «Nous rouvrons le dos-

sier»
18.45 Exclusif I
18.55 Antenne verte
19.00 Allô Colettel
21.05 Enigmes et aventures

Le mur du silence
22.00 Dimanche la vie
23.00 Jazz me blues

par Eric Brooke

7.00 Sonnez les matines
8.00 Informations
8.15 Petit concert spirituel

G. Ph. Telemann
8.45 Messe

transmise de la paroisse
Sainte-Thérèse à Fribourg
Prédicateur: abbé Roger
Magnin, curé

10.00 Culte protestant
Transmis du temple de
Baulmes (VD)
Officiant: le pasteur Ber-
nard-Louis Martin

11.00 (s) Contrastes
Musiques de joie

12.55 Les concerts du Jour
13.00 Formule 2

Le journal de la mi-journée
13.15 Musiques du monde

Folklore
à travers le monde
La Joie de Jouer
et de chanter
Jeunes artistes

15.00 Passeport
pour un dimanche

20.05 (s) Fauteuil d'orchestre
Un rendez-vous sympho-
nique international
F. Woss, K. Penderecki
A. Webern, J. Brahms

22.00 (s) Compositeurs suisses
R. Gerber, H. U. Lehmann
H. Keller, V. Fenigstein

23.00 Informations

Informations à 6.00, 7.00, 8.00.
9.00, 11.00. 12.30, 14.00, 16.00,
18.00. 22.00, 23.00, 24.00, 6.00
Club de nuit
7.00 Musique légère

10.00 Un hôte de marque et ses
disques:
Son Altesse Gina du Llch-
tensteln

11.05 Mélodies populaires
12.15 Félicitations
12.40 Kiosque à musique
14.05 Archives: Théfltre
15.00 Musique champêtre
16.05 Tournoi de Lenzbourg
17.05 Variétés
18.05 Musique légère
18.45 Actualités
19.00 Hit-parade
20.00 Jeu radiophonique
21.00 Doppelpunkt
22.05 Musique dans la nuit
24.00 Club de nuit

Informations à 7.00, 8.00, 9.00,
14.00. 23.00, 23.55
7.00 Musique et Informations
8.35 Magazine agricole
9.05 Culte
9.30 Festival

10.15 Messe pontificale
Mlssa Mozart

11.30 Chœur polyphonique
12.00 Message pascal

et bénédiction urbl et orbl
par le pape Jean Paul II

12.30 Actualités
13.05 Ol clpplllmeril
13.45 Plccolo bar, avec G. Pelll

au piano
14.05 Disque de l'auditeur
14.30 Documentaire
15.15 Hit-parade de stéréopho-

nie en blue Jeans
15.45 Il cannocchiale
16.15 Joyeuses Pâques

en musique
17.30 Le dimanche populaire
18.30 Chronique régionale
19.00 Actualités
19.45 Théfltre
21.25 IlSuonatutto:

Ici Las Vegas
22.15 RDR 2: Hebdomadaire

de la radio régionale
23.05-24.00 Nocturne musical
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Point de mire
Vision 2
16.30 Vespérales-Pâques
16.40 Les petits plats
dans l'écran
Ragoût de cailles aux lé-
gumes.
La récré du lundi

18.35
19.30
19.45
20.00

17.05

17.30
17.35

Déclic: poids
Téléjournal
Au pays du Ratamlaou
Une émission de jardin
d'enfants.
Follow me
L'antenne est à vous
Aujourd'hui ce sont les
Amies de la jeune fille qui
expriment en toute liberté
leur conviction profonde.
Sport
Télèjournal
Faites vos mots
Une dernière fols
Catherine

22.50-23.50 Sports

18.15
19.30
19.50
20.1 C

14.45

16.20

16.50

17.20
17.30
18.40
18.50

19.20
19.50
20.15
20.40

Un film de Pierre Grimblat
Avec: Marc Porel, Elisa-
beth Huppert, Michel Au-
clair, Jean-Pierre Darras.
Hockey sur glace
Championnats du monde,
groupe A. En Eurovision de
Goteborg.
Les visiteurs du soir:
Etre artiste (5)
Ce soir:
Jean-Luc Benoziglio, écri-
vain (Paris).
Téléjournal

22.35-24.00 Lundi-sports
Football, hockey sur glace
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13.55 Das Pferdemâdchen (2)

Téléfilm d'après le roman
d'Alfred Wellm. 12.00

14.35 Les sirènes de Floride 12.30
Documentaire. 13.00

15.00 Danses de fleurs 13.35
Les danseurs danois
jouent et dansent.

15.30 Marie-Thérèse (2)
17.05 Variétés Internationales

Avec Paul Potassy, Jo, Jac
& Jonny et Alexis Brothers.

rmdm
Informations à toutes les heures
de 6.00 à 21.00 et à 12.30, 22.30
et 23.55

6.00 Journal du matin
Informations et variétés

6.00 7.00, 8.00 Editions
principales

6.30 Actualités régionales
6.40 Bon langage
6.50 Sports
6.58 Minute œcuménique
3.10 env. Bulletin routier
3.25 Mémento des spectacles

et des concerts
3.30 Sur demande

Une production du Dépar-
tement éducation et socié-
té
Tél. 021 ou 022/21
Saute-mouton
par Janry Varnel
Les petits pas
Muscade

75 77
9.30

9.35
9.50

10.10
10.30
10.10 La musardise
10.30 L'oreille fine

Avec la participation des
quotidiens suisses ro-
mands

11.30 Faites vos Jeux
par Bernard Pichon et Phi-
lippe Oriant

Le kldlquol
Cinq personnalités pour ré-
pondre à la question du
jour

12.05 Salut les cousins
Gagnez des billets d'avion
en découvrant les Suisses
de l'étranger
Tél. 021 /20 22 31

12.30 Journal de midi
Edition principale

13.00 env. Magazine d'actualité
13.30 Sport et musique
17.00 Les Invités de Jacques

Bofford
Jean Ferrât et Jean-Pierre
Chabrol

18.00 Journal du soir
18.10 env. Sports
18.15 Actualités régionales
18.30 Sans caféine

par Pierre Grandjean
19.00 Titres de l'actualité
19.05 env. Au Jour le Jour
19.30 Le petit Alcazar

par Pierre Grandjean et
Jean-Claude Arnaudon

20.00 Spectacles-première
Le magazine du spectacle

21.00 Transit
par Jean-François Acker

22.30 Journal de nuit
22.40 Petit théâtre de nuit

Histoire d'oeuf
22.05 Blues In the nlght

par Madeleine Caboche

FETES DE PAQUES
Horaires de nos bureaux

A l'occasion des fêtes de Pâques, les bureaux de l'Impri-
merie Moderne de Sion SA (IMS), de l'Imprimerie Beeger
de Sion SA (IBS) et du Nouvelliste et Feuille d'Avis du Va-
lais (NF), suivront l'horaire suivant :

Samedi 18 avril : ouverts de 8 à 11 heures.
Dimanche 19 avril (Pâques) : fermés toute la journée.
Lundi 20 avril : l'IMS et l'IBS sont fermées toute la jour-

née. Les bureaux rédactionnels du NF seront ouverts dès
14 heures.

Le NF ne paraîtra pas le lundi de Pâques 20 avril.

A vis a nos annonceurs
L'édition du lundi 20 avril est supprimée, aucune distri-

bution postale n'ayant lieu. Les annonces prescrites pour
ce jour seront soit avancées, soit retardées d'un numéro.

Les avis mortuaires pour le j ournal du mardi 21 avril
doivent nous être envoyés par exprès , être apportés à notre
rédaction ou alors transmis par téléphone le lundi 20 avril
dès 20 heures , au numéro (027) 23 30 51.

Les bureaux de Publicitas SA seront fermés le lundi
20 avril toute la journée.

Nous souhaitons de bonnes fêtes à tous nos lecteurs et
annonceurs.

L'Administration

Gschichte-Chlschte
Téléjournal
L'histoire en images
La pauvreté d'un roi: l'Es-
pagne au XVlle siècle.
Sports
Télèjournal
Promenade en images
Love Story
Film américain d'Arthur Hil-
ler (1970), avec Ali Mac-
Graw, Ryan O'Neal et John
Marley.
Téléjournal
Les villes
d'Ingeborg Bachmann

La meravigllosa
stupenda storla dl Carlotta
e dei porcelllno Wllbur
Film d'animation.
Une terre, un homme,
un Dieu
Pour les tout-petits
Bobo et Cie. La boutique
de M. Pietro... où se ven-
dent réalité et fantaisie.
Pour les enfants
Reportage sportif
Téléjournal
Le monde
où nous vivons
1979: l'Amérique du Sud
de Jonathan Dimbleby.
Objectif sport
Magazine régional
Téléjournal
Présence tesslnoise
dans le tiers monde
2. A 4000 m. chez les In-
diens des Andes péruvien-
nes.
Concert
Récital Arturo Benedetti
Michelangeli à Lugano.
Télèjournal

!0 Une minute
pour les femmes
A propos de diététique...
Les bienfaits du miel.

10 TF1-TF1
10 Midi première
tO TF1 actualités
15 Après-midi de TF1

d'hier et d'aujourd'hui
13.35 Hello Dolly, film amé-
ricain de Gène Kelly
(1968). 15.55 Variétés.
16.30 Au grenier du pré-
sent.

gummê
16.45 Croque-vacances

Revue sur glace des en-
fants de Prague.

17.05 CountryMusic
Avec: Don Everly, Charley
Pride, Charles Mac Coy,
George Hamilton, Emmy-
lou Harris.

18.10 Les charmes de Paris
18.40 L'île aux enfants

Hippolyte ne sait pas quoi
faire.

19.00 Snoopy
19.30 Avis de recherche

Invité: Daniel Gélin.
20.00 TF1 actualités
20.30 Folles d'avril

Un film américain de Stuart
Rosenberg. Avec: Jack
Lemmon, Catherine De-
neuve, Peter Lawford, Jack
Weston, Myrna Loy, etc.

22.00 La part de l'ombre
Le cas Judas.

23.20 TF1 actualités

12.05 Passez donc me voir
12.45 Journal de l'A2
13.35 Face à vous
14.00 Aujourd'hui madame

Les grandes voyageuses.
15.00 Les chrétiens

9. A la recherche de la to-
lérance.

15.50 Los Bravos
Film de Ted Post. Avec :
George Peppard, Pernell
Robert, Belinda Montgo-
mery, etc.

17.20 Fenêtre sur...
Badjaos, les gitans de la
mer.

17.52 Récré A2
Emilie, Les Quat'z'Amis, Al-
bator.

18.30 C'est la vie
18.50 Des chiffres et des lettres
19.20 Le Christ noir
19.45 Top club
20.00 Journal de l'A2
20.35 Question de temps

Hare Krishna et Cie.
Art et ordinateur.

21.55 Fenêtre sur...
Jean Giono: Itinéraires.
Faust au village.

22.50 Première
Homaro Francesh, pianis-
te, interprète les Arabes-
ques de Robert Schumann,
Quatre danses bulgares de
B. Bartok, la Polonaise en
fa mineur de F. Chopin.

23.20 Journal de l'A2

18.30 FRS Jeunesse
18.55 Scènes de la vie

de province

1BFZTTTTH 19.35 La librairie des ondes
¦ Bfc3jL£ilX.B B Actuaité littéraire
7.00 Les titres de l'actualité Revue des livres' avec la
7.05 (s) Suisse-musique participation de Monique

Production: Radio suisse Laederach et de Jean Pa-
alémanique ' „ ?Pe „, .
Œuvres de W.-A. Mozart, 20 00 *r orellle *" T"H?
F. Devienne, L. van Bee- A. la recherche d un musi-
thoven, F. Schubert et F. cien du XIXe siècle
Mendelssohn Stephen Heller

9.00 Connaissances par Jean-Jacques Eigeldin-
Le capital humain ger musicologue et Ber-
par Roland Auguet nard Falciola
1. Le miroir aux compé- Ave(j .' notamment, la parti-
tences, avec Philippe Ca- p.pahon de Charles Osso-
zenave la' barVton et Sébastien

9.30 Journal à une voix ,Ris!er; Diano' Qui in,lerP?--
9.35 L'angoisse et la promesse: ¦**¦¦ ***.. 08uvres de s,e-

Les ourltalna Dhen Heller

paTMari^lèneFraisse «*00 Informations
6. Les niveleurs, avec Oli- ^¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦r*"**************************************************************»,vier Lutaud , professeur de B-THIilT l̂̂ ^Hcivilisation et de littérature ^̂ m m̂ îiymUmmMUÀmimmmmm
anglaise du XVlle siècle, à Informations à 6.00, 7.00, 8.00,
Paris-Sorbonne 9.00, 11.00, 12.30, 14.00, 18.00,

10.00 Les conférences 22.00, 23.00, 24.00, 5.30
de l'université du 3e âge Club de nuit
à Genève 6.00 Bonjour
5. l'Eglise en 1981, une rai- 8.00 Notabene
son d'espérer? par Mgr 10.00 Agenda
Mamie, évêque de Lausan- 12.00 L'agriculture
ne, Fribourg et Genève et ses problèmes

10.58 Minute œcuménique 12.45 Musique
11.00 (s) Perspectives 14.05 Pages de Planquette

musicales Zeller, Komzak,
par Jean Derbès Webber et Elgar
Sortilèges du XXe siècle 15.00 Sport et musique
Œuvres de S. Prokofiev 17.00 Tandem

12.00 (s) Stéréo-balade 18.30 Sport
par Isabelle Dubois 18.45 Actualités

12.50 Les concerts du Jour 19.05 Disque de l'auditeur
13.00 Formule 2 22.05 Une petite musique de nuit

Journal de la mi-journée 23.05 Blg Band DRS
13.15 Vient de paraître 24.00 Club de nuit

par Claire Sacchi
J. Strauss fils ^«««««««̂ -«««««««««««-««««««««.««««««««.
G. Puccini . G. Verdi nTTTÏ 'frHÏÏJ. Strauss, A. Dvorak * ĵjjjjjjj^ ĵ ĵj4*^i2J»»l«««««««««B

14.00 Réalités Informations à 7.00, 8.00, 9.00,
Réalités d'ailleurs 10.00, 12.00, 14.00, 16.00, 23.00,
La vie au Ladakh, avec Ca- 23.55
therine Vittoz et Viviane 7.00 Musique et Informations
Mermod-Gasser 9.05 Radio-matin

15.00 (s) Suisse-musique 12.05 Causerie religieuse
Production: Radio suisse 12.30 Actualités
alémanique 13.05 La ronde des chansons
P.l. Tchaïkovski 13.30 Musique populaire suisse
F. Busoni, L. Spohr 14.05 Radio 2-4
J. Brahms 16.05 II flammlferalo
F. Mendelssohn 17.30 Après-midi musical

17.00 Journal â une voix 18.30 Chronique régionale
17.05 (s) Hotline 19.00 Actualités spécial soir

Rock Une 20.00 II suonatutto
par Gérard Suter 22.15 Le temps et les arts

18.00 Jazz Une 23.05-24.00 Nocturne musical
Facettes de Charles Min-
gus, par Jean-Claude Ar- ^¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ^i1'****************'***********-*̂ **»naudon
Blues et gospel , par Willy [j PUBLICITAS ilLeiser JMiÉl18.50 Per l lavoratori Italiani STVX^î iWnUIn Svizzera Ê̂ UflHI

19.20 Novitads
Informations en romanche Jm

19.30 Les titres de l'actualité
L d

W m

19.10 Soir 3
19.20 Bouvard et Pécuchet

Avec les Frères ennemis.
19.35 Le Soubeyrac
19.55 Le chansonnier

de papier
20.00 Les jeux de 20 heures
20.30 env. Le cavaleur

Un film de Philippe de Bro-
ca. Avec: Jean Rochefort ,
Nicole Garcia, Catherine
Alric, Catherine Leprince,
Annie Girardot , Danielle
Darrieux, etc.

22.20 env. Soir 3

ALLEMAGNE 1. - 10.15 Crète.
11.00 Pour les enfants. 11.30
Nous avons d'autres problèmes
aujourd'hui. 12.00 Tribune inter-
nationale des journalistes. 12.45
Téléjournal. 13.15 Les parcs na-
tionaux. 14.00 Magazine régional.
14.50 Matt et Jenny. 15.15 Die
schwarze Rose, film. 17.15 Ca-
méra au poing. 18.00 Aile Jahre
wieder: Die Familie Semmeling.
19.15 L'enfant. 20.00 Téléjournal.
20.15 Tatort. 21.45 Hockey sur
glace. 22.15 Téléjournal. 22.20
Barabbas, film. 0.30-0.35 Télé-
journal.

ALLEMAGNE 2. - 10.00 Service
religieux. 11.00 Magazine régio-
nal. 11.30 Ballet. 12.55 Téléjour-
nal. 13.00 Der Pirat, film. 14.40
Weisser Bim, schwarzes Ohr.
16.05 Le monde dans lequel nous
vivons. 16.50 Téléjournal. 16.55
Danse. 18.00 Sports. 19.00 Télé-
journal. 19.15 De la nuit et des té-
nèbres. 19.30 El Dorado, film.
21.30 Téléjournal. 21.35 Unge-
duld der Herzens, téléfilm. 23.05
Tennis de table. 23.50 Télèjour-
nal.

ALLEMAGNE 3. - 18.00 Sesam-
streët. 18.30 Telekolleg II. 19.00
La cuisine grecque. 19.30 Bonsoir
Kathrin. 20.40 Death Valley, la
décharge de Dieu. 21.55 Men-
dels sohn-BarthoIdy. 22.10-22.55
Sports.

AUTRICHE 1. - 10.30 Ein Gold-
fisch an der Leine, film. 15.00
Weisser Bim, schwarzes Ohr.
16.25 Der gestiefelte Kater. 17.40
Dessin animé. 18.00 Téléjournal.
18.05 Andréa Palladio: construire
sur mesure. 19.00 Images d'Autri-
che..19.30 Magazine d'actualités.
i?.5Q Sports. 20.15 Rigoletto,
o'péra. 23.20 Hockey sur glace.
1.30-1.35 Iriforrrjations.

Etude N° 226
F.-J. Prokop
Ceske Slovo 1925

A B C O E F Q H

Les Blancs jouent et gagnent.
Blancs: Rf2/Tg6/pion h.7
Noirs: Rhl/Th5/pion g7
La solution paraîtra dans la rubrique du
samedi 2 mai 1981.

Etude N° 225
Blancs: Re4/pions a4 et g4
Noirs: Rf6/Fg7

1. a5 Ff8 2. Rd5 Les Blancs doivent
empêcher le fou de venir s'installer sur la
diagonale a7-gl, où il empêcherait la pro-
motion du pion dame 2. ... Fh6 3. g5+
Fxg5 4. Re4 même idée, le fou voulait
jouer à e3 4. ... Fh4 5 Rf3 toujours la
même idée, le fou visait cette fois la case
f2. Après leur cinquième coup les Blancs
gagnent, car le fou noir tenu éloigné de la
diagonale a7-gl, ne peut empêcher le
pion a5 d'aller à dame.

Championnat valaisan individuel
Catégorie tournoi général

Grâce à une nouvelle victoire au cours
de la 4e ronde, le président du CE Ley-
tron, Yves Défayes, rejoint le Montheysan
Delacroix qui a dû concéder le nul à Fux.
Ce duo de tête demeure menacé, par Jeg-
ge, Oreiller, Fux et Richard, qui ne sui-
vent qu'à une demi-longueur. Les trois
dernières rondes promettent une lutte
particulièrement intéressante. s'agit de son huitième titre national. A re-
Résultats de la 4e ronde marquer que seules 16 parties sur 91 se

A. Fux - J.-D. Delacroix Vi-Vi ; C. Forre terminèrent par un résultat nul:
- P. Lanzani 0-1 forfait ; Y. Défayes - J.-P. Classement final
Christe 1-0; C. Oreiller - M. Allegro 1-0; 1. Uhlrhann, Dresde 10,5 points ; 2. Es-
R. Beytrison - N. Guigas 0-1; G. Fritz - L.
Chervet 1-0; N. Alberio - C. Nanchen
0-1; H.-G. Richard - G. Favre 1-0; P.
Spillmann - J.-D. Amoos 1-0; K. Jegge -
P. Kalbermatter 1-0; M. Dumas - R. Mi-
chlig 0-1 forfait ; gagnant d'office G. Fel-
ley.
Classement après 4 rondes

1. Yves Défayes et J.-D. Delacroix 3,5
points ; 3. K. Jegge, C. Oreiler, A. Fux et
H.-G. Richard 3; 7. N. Guigas, J.-P.
Christe, P. Spillmann, R. Michlig 2,5;
11. M. Allegro, G. Fritz, G. Favre, P. Lan-
zani 2; 15. J.-D. Amoos, C. Nanchen, G.
Felley, P. Kalbermatter, R. Beytrison 1,5 ;
20. M. Dumas, C. Forre et L. Chervet 1;
23. N. Alberio 0,5; gagnante d'office Joël-
le Rey.
Catégorie juniors

Les deux Lonfat, vainqueurs respecti-
vement de Vianin et de Levrand , se dé-
tachent légèrement au terme de cette 4e
ronde, à la suite du partage des points en-
tre les deux Sierrois Gard et M.-A. Robyr.
Deux autres joueurs se font menaçants. Il
s'agit de Perruchoud et de Crettenand qui
remportent tous deux leur troisième vic-
toire.
Résultat de la 4e ronde

Schwindt - Bridevaux 0-1 forfait ; B.
Perruchoud - D. Hiibner 1-0; P. Vianin -
G. Lonfat 0-1; R. Levrand - X. Lonfat
0-1; J.-L. David-Rogeat - M. Moret 0-1;
N. Robyr - O. Crettenand 0-1; Y. Balet -
B. Roduit 0-1 forfait ; S. Gard - M.-A. Ro-
byr Và-%; P. Batchelor - P. de Luca 1-0.
Classement après 4 rondes

1. Xavier Lonfat et Gabriel Lonfat 3,5
points ; 3. B. Perruchoud, O. Crettenand,
S. Gard , M.-A. Robyr 3; 7. P. Vianin 2,5;
8. P. Batchelor, D. Hiibner, P.-O. Bride-
vaux, M. Moret, N. Robyr, R. Levrand 2;
14. B. Roduit , J. Rey 1,5; 16. J.-L. David-
Rogeat, P. de Luca et J.-P. Schmidt 1; 19.
Y. Balet 0,5.

Tournoi de Caorle
Le traditionnel tournoi open internatio-

nal de Caorle aura lieu du 4 au 12 jui llet
prochain. Les organisateurs ont prévu
trois catégories de jeu:
a) maîtres: 9 rondes, système suisse, 40

coups en 2 h. 30 ;
b) nationale pour joueurs avec ELO in-

férieur à 2100. 9 rondes, système suis-
se, 45 coups en 2 h. 30

c) open vacances, 8 rondes, système suis-
se, cadence semi-rapide (une heure
par joueur et par partie).
Cette dernière catégorie offre la pos-
sibilité de passer de belles vacances à
la mer mais aussi de vérifier ses ca-
pacités échiquéennes. Les parties du-
rent de 21 heures à 23 heures.

Les inscriptions doivent être envoyées
pour le 15 juin 1981 à l'adresse suivante :
Segreteria Tomei Scacchi, Villaggio
dell'Orologio, 30021 Caorle (Italie).

Toute information complémentaire
peut être obtenue à la même adresse.

Kavalek vainqueur à Bochum
C'est un exilé tchèque, vivant aux USA

depuis 1970, en très grande forme, qui
vient de remporter le tournoi des grands
maîtres de Bochum. Lubomir Kavalek est
demeuré en tête de la première à la der-
nière ronde. Son score éloquent de 12
points sur 15 parties démontre que l'ex-
Tchécoslovaque, âgé aujourd'hui de 38
ans, compte parmi les plus forts joueurs
du monde, bien qu 'il ne se soit jamais
qualifié pour un tournoi des candidats.
Les étapes marquantes de sa carrière fu-
rent le titre de champion de Tchécoslo-
vaquie en 1962, celui de maître interna-
tional en 1965 et celui de grand maître in-
ternational l'année suivante. Il remporta
en outre les tournois de Varna 1965, Ams-
terdam 1968, Caracas 1970, Natanya 1971
et 1973, Montilla 1973 (ex aequo avec
Pfleger), Solingen 1974 (ex aequo avec
Polougajewsky). Son dauphin est son ex-
compatriote Vlastimil Hort, né en 1944,
qui appartient depuis une dizaine d'an-
nées à l'élite mondiale. Il habite actuel-
lement à Cologne où il renforce l'équipe
de Porz en compagnie de Hiibner et Si-
gurjonson en championnat de la RFA.
Grand maître international depuis 1965, il
a participé à quatre tournois interzones
consécutifs. En 1977, parvenu en quart de
finale du tournoi des candidats , il était
éliminé par Spassky sur l'échiquier, alors
qu'il aurait pu se qualifier sur le tapis
vert. Son fils, âgé de 12 ans, préfère le
football aux échecs.
Classement final

1. Kavalek, USA 12 points ; 2. Hort,
Tchécoslovaquie 10,5; 3. Chandler , Nou-
velle-Zélande 9,5; 4. Schùssler, Suède
8,5 ; 5. Borik, RFA (rédacteur de la revue
Schach Magazin 64), Ciocaltea, Rouma-
nie et G. Garcia , Cuba 8; 8. Keene, GB et
Westerinen, Finlande 7,5; 10. Van der
Wiel, Hollande, Torre, Philippines, Lo-
bron, RFA 7 ; 13. Kunsztovicz, RFA 5,5 ;
14. Feustel, RFA et Hermann, RFA 5; 16.
Ghinda, Roumanie 4.

Uhlmann, champion de la RDA
Le 30e championnat de la République

démocratique allemande a été remporté
par le GMI Wolfgang Uhlmann, 45 ans. Il

pig, Greiz 9,5 ; 3. Knaak, Leipzig 8,5 ; etc.
14 participants.

Partie No 535
Blancs: Walter Baumgartner, Riviera Ve-
vey
Noirs: Francis Meinsohn, Sion
Défense Semi-Tarrasch
Championnat suisse Ire ligue, groupe
ouest
Sion, le 21 mars 1981, Ire ronde.

1. d4 Cf6 2. c4 e6 3. g3 c5 4. Cf3 d5 5.
cxd5 Cxd5 6. Fg2 Cc6 7. 0-0 Fe7

Le coup 7. ... Db6 donne l'avantage aux
Blancs par 8. e4 Cf6 9. d5 Cd4 10. Cxd4
cxd4 11. Cd2 e5 12. Cc4 Dc7 13. Db3 sui-
vi de Fd2 et Tacl. Le plus simple pour
équilibrer les jeux est 7. ... Cf6

8. dxc5 Fxc5 9. e4 Cf6 10. Dxd8+
Les Blancs choisissent une variante de

simplification leur laissant un petit avan-
tage. Plus ambitieux était 10 Dc2 De7 11.
e5 Cd5 12. Fg5 Df8

10. ... Rxd8 11. Fg5
En dernière analyse ce coup renforce le

centre noir. Il fallait jouer 11. e5
11.... h6 12. Fxf6 gxf6 13. Cc3 Fd7 14.

Tfdl
Avec ce coup, l'avantage passe en

mains des Noirs. Il fallait jouer 14. Ca4 ou
14 Tacl. La raison est simple : si les
Blancs veulent exploiter la mauvaise po-
sition du roi noir, il faut l'empêcher de se
réfugier en e7. A présent, l'avantage des
Noirs réside dans le contrôle des cases
noires, mais il reste à terminer le dévelop-
pement.

14. ...Re7 15. a3 Tac8 16. Ca4 Fd6 17.
Cc3 Ce5 18. Cd4 Fc5 19. Cce2 a6 20. h3
Thd8 21. Tacl Fa4

Le début de l'offensive noire commen-
ce par l'affaiblissement de c3 et a3

22. b3 Fe8 23. Tal
Ce repli est le seul moyen de défendre

a3 et de parer la menace Fxd4 qui gagne
au moins un pion. A présent le double-
ment des tours sur les cases noires de la
colonne d est décisif.

23. ... Td6 24. b4 Fb6 25. Cb3 Cd3 26.
e5 fxeS 27. Fxb7 Tcd8 28. Rfl Fb5 29. a4
Fc4 30. Ca5 Fxa5 31. bxa5 Cc5 32. Txd6
Txd6 33. Ff3 Cb3 34. Tel Cd2+ 35. Rg2
Cxf3 36. Rxf3 Td3+ 37. Rg2

Ne tombe pas dans le piège 37. Rg4
Tdl! et gagne, ni dans le réseau de mat
37. Re4 Rd6 38. g4 Txh3 39. Cg3 h5 etc.

37. ... Ta3 38. Rgl Txa4 39. Cc3 TxaS
40. Tel tS 41. Cdl Fd5 42. h4 Ff3 43. Ce3
Rf6 44. Cfl Ta3 45. Ch2 e4 46. Cfl a5 47.
Ce3 a4 48. Cc4 Td3 49. Cb2 a3 50. Cc4 a2
51. Ce3 Tb3 52. Les Blancs abandonnè-
rent.

Commentaires Francis Meinsohn.
G.G

O 
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Gigot et carre
d'agneau
congelé
de Nouvelle-Zélande

"T©aramarcaz Michel
Revêtements de sols

1926 Fully - 026/5 41 71

50¦kg

Fraises fraîches -485d'Espagne îr ^^panier 250 g

Crème fraîche à battre , upénsee, 35%

9050
1/2 11/4 1

Coques de meringue
Roland 100 g

stai

\fous désirez le poser vous-même?
Alors achetez-le chez le spécialiste

Le professionnel vous exp liquera comment vous pouvez exécuter vous-même des travaux simples,
et vous donnera des instructions détaillées pour la pose de CATALINA.
Le commerçant spécialisé dispose du plus bel assortiment de revêtements CATALINA. Votre
plaisir de faire la pose vous-même commence déjà avec le choix de CATALINA.
Le spécialiste peut vous fournir CATALINA immédiatement de son propre stock.
Sur demande, le commerçant spécialisé vous livre CATALINA à domicile.
Le professionnel vous donnera tous conseils utiles, même après votre achat.
Le magasin spécialisé vous offre amabilité, compétence et prix avantageux.

Votre spécialisteURGS*
(œ̂ )recommandejepneu economessence de

SEMPERIT(SUFS &̂

A CiY

Avec 20 % de qualités de roulement améliorées, Ôk
le HI-LIFE M 501, nouvellement développé, ^k

rend votre voiture économique dans sa consom- ^gk
mation et, même en roulant de manière racée, «

vous utilisez jusqu'à 5 % d'essence en moins. 1
Et vous ne roulez pas seulement meilleur

marché, mais aussi avec une sécurité sans
compromis : le SEMPERIT HI-LIFE M 501

économise et roule.

TJRGS Sion et environs mmmmmm
19S0 Sion, Arcioni S.A., Pneumatiques, Tel. 027/23 5323 ¦ 1963 Vétroz, Bugnon Rémy, Garage du Rallye, Tel. 027/
361543 • 1963 Vétroz, Delaloye Auguste, Garage St.-Christophe, Tel. 027/363333 • 3958 St.-Leonard, Dessimoz
Jérôme, Auto-Shop, Centre Magros, Tel. 027/3113 23 ¦ 1950 Sion, Emil Frey S.A., Garage, Tel. 027/22 98 98 • 1965 Savièse,
Ferrari Lucien, Garage Central, Tel. 027/234542 ¦ 1950 Sion, Gagliardi Mario, Garage du Rhône, Tel. 027/223848 ¦
1950 Sion, Garage Couturier S.A., Tel. 027/2220 77 ¦ 1950 Sion, Glassey Jean, Garage Derby, Tel. 027/233535 ¦
3963 Montana, Guagni M.; Garage des Nations, Tel. 027/412112 • 1964 Conthey, Kaiser Gerd, Garage, Tel. 027/362323 ¦
1950 Sion, Mm. Muzzetto & Blanc, Garage du Stade, Tel. 027/225057 • 1950 Sion, Mm. Pfefferle Frères, Garage, Tel.
027/23 4751 ¦ 1950 Sion, Mm. Pralong Frères, Garage, Tel. 027/220877 ¦ 1950 Sion, Mm. Ramirez & Cannistra, Garage
des Nations, Tel. 027/23 49 34 ¦ 1950 Sion, Saviez Michel, Garage Turbo, Tel. 027/234884 ¦ 1965 Savièse, Torrent Justin,
Garage, Tel. 027/224542 ¦ 1964 Conthey, Mm. Weiss & Montangero, Garage Edelweiss, Tel. 027/361242
* L'URGS se compose de garages et commerces de pneus avec plus de 500 points de ventes qui,
par une union, garantit aux automobilistes un service de pneus spécialisé et avantageux.

£c°rans Alfa G: tout le prestige de la technique Alfa Romeo.

studio
cheminée française,
cuisine séparée,
grand balcon
Fr. 380- +
chauffage par mois.
Libre dès le 1.7.81.

A vendre

lit
mural
(2 personnes),
rabattable séparé-
ment, état de neuf,
valeur 2500- cédé à
1000.-.

Tél. 027/43 14 87
le soir.

«36-435283

De passage WS) Cb&CL> ̂XàTtréUH ^

Marie-Danielle Garage Elite, Sierre 027/5517 77/78
de St Bry Garage du Mont S.A., Sion 027/23 5412/20
ie sérieux Garage du Stade, Martigny 026/ 2 22 94
dans ia voyance. Garage Schupbach S.A., Monthey 025/71 23 46
Tarots, boules de ————————--^—^———— ¦¦¦IlilJllJJJJîlJJJJJJJJJJJJJHIIIIlIflHIII ^HHIMHBHIMcristal, ete Q0|jrs d'aHemaild Oornorrf Hotorlo*.Discrétion assurée. intpn«îf DClIldl Q UoïCïIdg

raicIISIf Ancien directeur technique¦¦¦»«»¦¦*¦¦ Ancien directeur technique
TAI imiot Act nn . ~ de la maison Remet S.A., Vétroz
dès 14 heures au bord du lac de Cons*ance' *°u* Se recommande pour tout achat

»iR.inm7d Près de |,Autrlche . Suisse et au fers et métaux aux meilleures conJO~':'"lu,q Liechtenstein, pour personnes ditions.
exerçant une activité profession-

. nelle, étudiants et élèves. Cours Tél. 027/36 20 07 privé (soir)
PubllCltaS de 2-12 semaines. Tél. 027/861219
n07 /oi o-i 1*1 Deutsches Sprachinstitut, D-899 dépôt gare Ardon.027/21 21 11 Lindau/B, Bantingstr. 17-19 E H

Le spécialiste du meuble Rustique

-¦¦*¦— ÈW FABRtW»- - -m* i¦™™™HVl*kSNos créations artisanales! \ W •*•¦•;,
au prix de fabrique V ^QN *¦j"



LE T H É Â TR E

De gauche à droite, Pierre-Marie Epiney, Jean-Daniel Crettaz et Michel Theytaz dans Le médecin
malgré lui joué par les Atellanes en 1980. (Photo Gérard Salamin)

Le théâtre est un genre' littéraire
particulier, le seul qui exige une
action et une méditation. Le ro-
man est une littérature essentiel-
lement narrative ; la poésie est ca-
ractérisée par la magie verbale de
la versification régulière ou du
rythme personnel: le roman et la
poésie sont écrits pour qu'ils soient
lus, sans autres exigences quant
aux circonstances de leur com-
munication.

Le théâtre au contraire exige
l'action, les interprètes et un dé-
cor; le texte est transformé en
acte; il est joué, interprété ; et les
événements se chargent de l'exis-
tence personnelle de l'acteur sur la
scène, qui les vit pour les specta-
teurs.

Sans doute, comme le note Pier-
re-Henri Simon, dans son livre
Théâtre et destin, sans doute peut-
on reconnaître dans une pièce de
théâtre lue dans le silence d'un bu-
reau «la même saveur du style, le
même climat spirituel et physique,
la même poésie et la même mora-
le» que dans un roman ou un poè-
me du même auteur. Mais le théâ-
tre est écrit dans un autre but, et
ses véritables qualités esthétiques
et affectives ne se révèlent que par

L auteur
de pièc es de théâtre

Dans une chronique consacrée à
René de Obaldia , Matthieu Galey
écrit ceci à propos des auteurs de
pièces de théâtre : «Si vous avez
du talent , c'est-à-dire des qualités
originales et des choses neuves à
raconter sur un ton inhabituel, il
faut vous préparer à vingt ans de
mini-salles et de cafés-théâtres,
chemin de croix qui vous mènera
peut-être, en fin de carrière, à réa-
liser des profits annuels équiva-
lents à ceux d'un facteur rural ou
d'un ouvrier à peine spécialisé. A
défaut de retraite , vous aurez ,
pour vous consoler, un épais dos-
sier de presse, fort élogieux, dont
l'effeuillage à l'hospice adoucira la
rudesse de vos vieux jours, vous
assurant d'une immortalité mal
gagnée, et longue à venir...

...Si d'aventure (elle est rare) la

«Les choses simples»
de Jacques de Bourbon-Busset

Il s 'agit du Journal Af° VIII ,
dont le titre général est Le livre
de Laurence. On remarque im-
médiatement le paradoxe:
alors que le j ournal est ordinai-
rement un livre du moi, l'au-
teur en f ait le journal de l'au-
tre.

De Bourbon-Busset est
l'écrivain de L'amour durable ,
cet amour du coup le fidèle, si
intime et si passionné que sans
lui la vie n'a pas de sens.
L'amour, pour lui, est exclusif
ou il n 'est pas; il éclaire et con-
duit les actes et les sentiments.
Par sa vie et par son œuvre, de
Bourbon-Busset contredit
Freud affirmant que dans la vie
civilisée il n'a p lus place pour
l'amour intense simple et na-
turel.

le jeu, l'action, l'interprétation in-
telligente et intuitive du metteur
en scène et de l'acteur; il faut une
voix et une gesticulation pour en
révéler la plénitude d'expression.
L'art dramatique ne se livre pas
lui-même, comme un texte en pro-
se ou un poème; la communica-
tion se fait par cette grâce rare et
souveraine que Jouvet appelle
('«amitié médiatrice» de l'acteur.

* * *
On se querelle parfois sur la va-

leur première d'un texte dramati-
que: certains sont partisans d'un
texte pur, d'un théâtre de biblio-
thèque dont la qualité fondamen-
tale serait le style; d'autres affir-
ment que la représentation est l'es-
sence même du théâtre et que le
jeu appelle parfois des concessions
de style.

Pourquoi donc se disputer, alors
qu'il faut tenir les deux bouts de la
chaîne. Pierre-Henri Simon écrit
très justement ceci : «Un texte dra-
matique est un texte littéraire con-
çu en vue d'être représenté; sa na-
ture est double; il n'existe pas sans
un style, appréciable à la lecture;
et pourtant ses valeurs propres ne
peuvent pleinement jaillir que par

fortune vous sourit, vous appor-
tant , avec une honnête aisance,
quelques honneurs, et la faculté de
troquer le ghetto des petites salles
contre une exploitation normale
de vos œuvres dans de vrais
théâtres de sept ou huit cents pla-
ces, vous voici aussitôt rangé par-
mi les ignobles récupérés du sys-
tème, abreuvé d'insultes et de mé-
pris par tous ceux qui vous avaient
encensé jadis. Comme si le moin-
dre succès de public était un signe
d'infamie, et la preuve de votre ar-
rivisme boulevardier... »

Vous comprenez que je vous
transmets ces réflexions d'un ex-
cellent connaisseur du théâtre
français pour vous inciter à pren-
dre la plume et écrire des ièces de
théâtre !

Commentant l'œuvre de
Bourbon-Busset dans Le Mon-
de, Jan Onimus écrit ceci : «La
libération moderne de la se-
xualité fait peser p ar contraste
un tabou sur la vraie tendresse.
Parler désormais de l'amour
généreux et durable dérange
les idées reçues. Bourbon-Bus-
set a osé lever le tabou. Il a re-
découvert un type de relation
qui est dans le droit f i l  du désir
humain. Il ne pr êche pas, il té-
moigne : pris au piège de l'ins-
tabilité, il a trouvé dans
l'amour le seul fo ndement so-
lide. Sa vie, dès lors, est deve-
nue un cheminement éclairé
par un visage. Nul lyrisme,
mais une conviction qui se cou-
le en formule s de bronze, une
sagesse provoqu ant, un bon-
heur qui donne à réfléchir. »

le jeu du théâtre, par la représen-
tation.»

* * *
Lors d'une représentation théâ-

trale, le système de communica-
tion est complexe: celle qui s'éta-
blit entre l'acteur et le personnage
va jusqu'à l'identification; entre
les acteurs eux-mêmes s'établit
une présence réciproque qui est un
va-et-vient de stimulations; et la
circulation se fait aussi de la salle
à la scène et du spectacle aux

Une œuvre de Dominkopo ur le temps p ascal
La vie spirituelle est au centre

de chaque créature ; l'âme (l'en-
fant dans la peinture de Dominko)
anime l'être, même lorsque la ma-
tière semble le dominer, barrer son
horizon et limiter son comporte-
ment.

Cette vie ne meurt pas; par la
mort au contraire, elle se révèle:
l'âme immortelle rejoint alors le
royaume d'Eternité (la brisure et le
papillon sur la peinture).

Cette peinture de Dominko est
une oeuvre très importante; elle ré-
sume et illustre toute une philo-
sophie: la victoire de l'esprit sur la
matière, du destin spirituel sur
l'instinct et la raison.

L'artiste yougoslave Dominko
est un grand symboliste, un pein-
tre à thèmes, qu'il illustre dans une
très belle coloration et par une
parfaite maîtrise technique.

Exposition Jean Beyeler
au manoir de Villa

Jean Beyeler a d'abord une as-
sez longue période de doute, de re-
cherche et d'hésitation , durant la-
quelle il passe d'une peinture en
à-plats presque géométrisée et
contrastée dans les tons à une for-
me de décor de rêve aux teintes
sombres et aux personnages un
peu figéSj puis à "n expressionnis-
me modéra _ t à une peinture de
paysage tourmentée et agressive, à
la matière granuleuse et striée,
comme pour marquer un certain
mépris de la perfection...

Dès 1968, ses œuvres devien-
nent vraiment des chefs-d'œuvre
de la réalité poétique , dans une
manière chaude, caressante, toute
en nuances, avec cette animation
des couches de peinture successi-
ves

^ 
qui révèle l'intériorité et la

poésie des sites, la poésie aussi qui
est dans la sensibilité du peintre.

Jean Beyeler fut deux fois lau-
réat du prix de la jeune peinture
genevoise ; il obtint également le

spectateurs. Louis Jouvet a parlé à
ce propos d'une «amplification de
la sensibilité», d'un «émoi», d'un
«frémissement voluptueux» dans
«l'entonnoir d'une salle de théâtre
toute enduite d'humanité».

On comprend que ce système
complexe de relations en trois cir-
cuits coordonnés exige des quali-
tés exceptionnelles de présence et
de rayonnement, et qu'une repré-
sentation donne à un texte davan-
tage d'intensité théâtrale si la trou-
pe est formée d'acteurs profes-
sionnels.

* * *
Pourtant, le théâtre amateur,

par sa diffusion géographique, est
un phénomène social et culturel
aussi vaste que celui du théâtre
professionnel: les troupes théâtra-
les des villes et des villages, dans
toutes les provinces, attirent de
nombreux spectateurs par la varié-
té et la qualité de leurs représen-
tations; et je crois qu'un spectacle
donné par une troupe locale crée
plus facilement la communication
de la scène à la salle, car préala-
blement au jeu existe le sentiment
d'une communauté.

On assiste en Valais à un regain
d'intérêt pour le théâtre amateur,
après un déclin momentané. Cela
est réjouissant. Les deux événe-
ments qui ont le mieux marqué
l'année 1980 sont la reprise d'ac-
tivité des Atellanes à Sierre, qui
jouèrent Le médecin malgré lui, et
la représentation en plein air de La
servante d'Evolène, par le groupe
théâtral d'Hérémence.

Ces deux troupes continuent
leur activité. Bruno Genolet ai-
merait jouer des pièces écrites par
des Valaisans et inspirées du ter-
roir. Et les Atellanes nous convient
à leur représentation annuelle à la
Sacoche à Sierre.

Sa carrière d'ailleurs est exem-
plaire : sérieux et persévérance
dans le travail; approfondissement
constant de sa manière; diffusion
progressive et continue de son
œuvre.

Né en 1932 à Ljubljana en You-
goslavie, il fait des études gymna-
siales puis entre à l'école des
beaux-arts qu'il achève par un di-
plôme.

Durant quelques années, il est
conseiller artistique d'une maison
d'édition puis se consacre totale-
ment à la peinture. Le succès
vient, marqué notamment par le
prix Kajuh à Ljubljana en 1967 et
le pemier prix de la Biennale délie
Alpi arta terme à Udine en 1973.
Dans notre pays, Dominko est
connu et sa peinture appréciée; il
a exposé à Fribourg, Montreux,
Sion, Saint-Luc, Champéry, Lau-
sanne et Verbier.

prix Diday, le prix Calame et le
prix de la Galerie-Club de Genève.
La Romandie reconnaît en lui un
de ses bons peintres. Et la rétros-
pective du manoir de Villa confir-
me qu'il a conduit son talent à sa
maturité.

Exposition jusqu 'au 26 avril.
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Un dessin de Picasso (détail)
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Les Atellanes jouent
«Les intérêts créés»

La troupe des Atellanes fut
fondée il y a une quinzaine
d'années; elle eut une activité
fructueuse durant cinq ans,
puis elle sombra, faute d'ac-
teurs encore disponibles. Après
dix ans d'absence, la troupe re-
vint, l'année dernière; certains
acteurs de la première époque
sont encore là: Paul Berthod
qui en est le président ; Jean-
Luc Pont, le metteur en scène;
Monique Clavien, Jean-Daniel
Crettaz et Michel Theytaz. Des
plus jeunes les rejoignent , en
particulier Pierre-Marie Epiney
qui joue le rôle de Crispin, et
Marc-André Salamin, celui de
Léandre; des chevronnés éga-
lement prêtent main fort e: Ri-
quet Rauch, (M. Polichinelle)
et Germaine Bonvin (Doha Si-
rena). Cette année, ils sont
nombreux puisque la distribu-
tion compte 17 rôles. Après Le
médecin malgré lui qui eut un
succès mérité l'année dernière,
ils jouent Les intérêts créés de
Jacinto Benavente.

* * •
Benavente est un auteur dra-

matique espagnol qui reçut le
p rix Nobel en 1922 «pour la
manière heureuse avec laquel-
le il a poursuivi les traditions
glorieuses du théâtre espa-
gnol», parce qu 'il a su forger
«un théâtre comique moderne
très imprégné d'esprit classi-
que ».

Les intérêts créés et La mal-
querida (La mal-aimée) sont
ses deux p ièces les p lus popu-
laires, jouées un peu partout
dans le monde occidental. Les
intérêts créés est une comédie
ou des «personnages-pantins»
expriment avec une grande
profondeur humaine des vérités
étemelles. L'inspiration vient

a la galerie Paul- Vallotton

des romans p icaresques espa-
gnols, mais Jacinto Benavente
y ajoute une chaleur humaine
communicative et fait de Cris-
pin un personnage de grande
habileté et de faconde ensor-
celleuse devant qui tous s 'incli-
nent, car il sait créer pour cha-
cun des intérêts.

Les intérêts créés tiennent à
la fois de la commedia
dell'arte, de Molière et du Sha-
kespeare du Songe d'une nuit
d'été. Luis Jaramillo qui pré-
sente la pièce écrit ceci à son
sujet: « Une gaieté saine baigne
la comdéie d'un bout à l'autre;
le dialogue est fin , aigu, sensi-
ble et, si la p hilosophie qu 'on
retire des aventures de Léandre
et de Crispin peut paraîtr e bien
cynique, puisque le vice est
donné comme un moyen équi-
valent de la vertu pour arriver
au but, il faut tout de même
considérer que, vers la fin,
l'amour vrai du beau Léandre
pour sa dulcinée rachète et p u-
rifie les fourberies passées».

C est une pièce qui fait rire,
proche de la farce par certains
côtés. Mais ce n'est pas une
farce de Pantalon avec des pi-
rouettes et des coups de bâton.
La parole, le verbe joue ici le
rôle principal ; le théâtre de Be-
navente est fondé sur la con-
versation, servi par une intel-
ligence pénétrante, à mi-che-
min de l'ironie, du scepticisme
et de la poésie.• • •Les A tellanes travaillent de-
puis de nombreux mois à cette
pièce, avec sérieux et enthou-
siasme (près de 200 répéti-
tions). Il convient les amateurs
de théâtre à leur première re-
présentation, le 28 avril, à la
Sacoche. La réservation peut se
faire à la bijouterie Gil Bonnet.

Jusqu 'au 9 mai, la galerie lau-
sannoise présente plus de cent
œuvres : pastels, aquarelles, goua-
ches, dessins et sculptures de maî-
tres suisses et français des XIXe et
XXe  siècles. Elle réunit les plus
célèbres : Picasso, Daumier, De-
lacroix, Auberjonnois, Vallotton ;
et d'autres moins connus ou dont
le rayonnement est seulement ré-
gional.

L'exposition n'a pas comme but
de présenter les diverses tendances
de l'art des deux derniers siècles;
elle révèle surtout que l'art figura-
tif n 'a jamais fini de se diversifier.



/^ Ala
^X (JécouOerkj  i

l'Inde
ail CENTRE MM DU MANOIR

du 20 au 25 aOril 1981
En direct de New Delhi 3 maîtres artisans:
tissage de tapis \ sculpture d'objets en bois

gravure sur métal
Brigade de cuisine indienne au M-Restaurant
Dégustation de thés àiQiFf^^
Démonstrations de danses ̂ J^^ÎS^^^^S

Grand Concours: <&S^^ Ĵ8 w
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BARBARA CARTLAND

Un court instant , l'idée saugrenue d'aller trouver le prince
Ahmadi et de lui offrir de se marier avec lui à la condition
qu'il laisse tranquille Lord Dorrington, l'effleura.

Elle se rappela pourtant qu'il était trop tard pour avoir la
possibilité de faire un tel sacrifice puisqu'elle était déjà la
femme de Lord Dorrington.

Sur ces entrefaites, la porte s'ouvrit. Elle leva la tête avec
anxiété. Mais elle fut aussitôt déçue : ce n'était pas Lord
Dorrington , mais le maître d'hôtel qui s'avançait dans la
pièce.

Dès qu'il fut devant elle, il lui dit :
— Je viens de la part de Milord . Il y a eu un accident et

Sa Grâce vous fait prévenir qu'il est allé chez le Chef de la
Police.

— Est-ce loin ? s'enquit Aline d'un ton détaché.
— Non, Milady ! Il habite à moins de sept kilomètres

d'ici. Mais je ne suis pas certain que Milord puisse être de
retour pour l'heure du déjeuner.

— C'est sans importance : je l'attendrai.
— Bien, Milady.
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Diesel, essence
Révisions groupe compresseur et électrogène

Mécanique générale
A votre disposition de notre stock
moteurs échanges
- Citroën, Fiat, Ford, Mercedes, Volkswagen
- Hanomag, Opel, Volvo
- Polo, Golf, Passât, Scirocco
- Audi 50 - 80-100, Renault
- Perkins, Jeep, Land-Rover

Echange standard Turbocharger CAV - Holset
Agent officiel DEUTZ

Alesia S.A., Martigny
Tél. 026/2 16 60 - 63
Télex 38791 ALESA CH
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ONCELPZ
VOYAGES 1844 Villeneuve

Grand choix de rosiers
conifères, plantes
pour haies et talus
Entretien et créations de jardin
De Régibus Christian
Diplômé CHL, 1907 Saxon
Tél. 026/6 25 19 36-90479

Vêtements de travail
Esco, Lutteur, Lafont
Chemises de travail,
90 cm long., jusqu'à gr. 50
Chemises jersey, Jockey et Barbados
Chapellerie, Botta et Borsalino
Bérets basques
Pantalons ville et travail Brunex
tailles 38 à 62
Vestons jusqu'à la taille 64

Mme J.-B. Henzen AV. Gd-St-Bernard 3
anc. Donati 1920 Martigny

Tél. 026/2 25 32 36-3235

Jamais le temps n'avait paru s'écouler aussi lentement pour
Aline. Elle marchait de long en large dans la bibliothèque.
Elle prenait un livre et un autre, mais elle ne parvenait pas à
lire une ligne ou bien elle ne retenait pas un mot de ce qu'elle
lisait.

Elle ne pouvait faire autre chose qu'attendre, et elle
attendait anxieusement, toutes les fibres de son corps cris-
pées par le désir de le voir revenir.

Elle commençait à prendre conscience de la gravité de cette
affaire . Un homme avait été tué. Et les magistrats ne
manqueraient pas de réclamer des explications. Elle devinait
que Lord Dorrington tenait à prendre la charge de la
culpabilité à sa place, ce qui la révoltait.

Ce n'était pas difficile à comprendre, en y réfléchissant :
c'était pour cela qu'il l'avait renvoyée si rapidement à la
maison après lui avoir pris le pistolet des mains et lui avoir
enjoint de ne rien dire à personne !

(A suivre)
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Tennis: tournoi de Monte-Carlo

Connors exécute Noah
Vilas-Smid: un 3e set époustouflant
L'Américain Jimmy Con-

nors a rejoint l'Italien Adria-
no Panatta au rang des qua-
lifiés pour les demi-finales
du tournoi de Monte-Carlo,
doté de 250 000 dollars. En
quart de finale, il s'est débar-
rassé beaucoup plus faci-
lement que prévu du Fran-
çais Yannick Noah, en deux
sets 6-3,6-2

Noah, brillant en début
d'année aux Etats-Unis, et
qui s'approche des dix meil-
leurs joueurs mondiaux,
semblait en mesure d'oppo-
ser une résistance opiniâtre
à l'Américain. Pourtant, la
partie, dont le début avait été
retardé par la pluie, fut toute
à l'avantage de Connors.
Handicapé par un service
défaillant (il ne gagna en tout
et pour tout que deux fois
son engagement), le Fran-
çais, dont le Jeu est basé sur
une première balle canon,
ne put Jamais inquiéter le
gaucher Américain. Con-
traint de demeurer au fond
du court par la longueur des
balles de son adversaire et
par son faible pourcentage
de premières balles de ser-
vice, Noah commit de nom-
breuses fautes grossières,
sur son coup droit notam-
ment.

Jim-la-grosse-forme
Connors se révéla en effet

beaucoup plus régulier, ne
commettant qu'un minimum
d'erreurs, lui qui était pour-
tant coutumier du fait sur la
terre battue. Dominé à
l'échange, transpercé par les
passlngs-shots ou crucifié
par les lobs lors de ses (ra-
res) montées au filet, le
Français ne pouvait que s'in-
cliner, ce qui fut fait en
1 h. 11'. Noah éprouve dé-
cidément beaucoup de peine
à développer son meilleur
tennis devant son public. Il
est vrai qu'il avait affaire à un
Connors en toute grande for-
me, en gros progrès sur cet-
te surface, et même un Vilas
dans sa condition actuelle
n'aura pas trop de tout son
talent pour en venir à bout.

Vilas
«à la raclette»...

L'Argentin Vilas a pour sa
part connu de très grosses
difficultés face au Tchèque
Tomas Smld, frôlant l'élimi-
nation avant de l'emporter
6-0, 1-6, 7-6. Après avoir sur-
volé la première manche
face à un adversaire très mal
inspiré, Vilas se déconcen-
trait dans le deuxième set.
Smld se retrouvait totale-
ment, et, s'appuyant sur un
revers «choppé» très long,
gênant considérablement
l'Argentin, Il se ruait cons-
tamment au filet. Vilas, dé-
bordé, concédait le set 1-6.

Le Tchèque continuait à
Jouer remarquablement dans
la manche décisive menant
4-2 puis 5-4 sur son service.
Vilas revenait à 5-5 et pos-
sédait trois balles matches à
6-5. Smld les sauvait et ob-
tenait le tie-break, au cours
duquel II craquait complè-
tement et s'inclinait 7-1. Vi-
las, qui avait fait très grosse
impression Jusque-là, a
néanmoins passé très près
de la défaite face à Smld
extraordinaire à la volée.

Le quatrième qualifié pour
les demi-finales est le Hon-
grois Balasz Taroczy, facile
vainqueur de l'Argentin Ri-
cardo Cano 6-2, 6-3.

• Simple messieurs, quart
de finale: Jimmy Connors
(EU) bat Yannick Noah (Fr)
6-3, 6-2; Guillermo Vilas
(Arg) bat Tomas Smid (Tch)
6-0, 1-6, 7-6 (7-1). Balasz Ta-
roczy (Hon) bat Ricardo
Cano (Arg) 6-2, 6-3.

Jimmy Connors est apparu plus fort que jamais sur terre battue.
Hier, il a exécuté Noah en deux sets. Le Français confirme donc qu 'il
n 'est pas prophète en son pays...

(Bélino AP)

• LOS ANGELES. - Tournoi du
Grand Prix (75 000 dollars). Simple
messieurs, deuxième tour: John
McEnroe (EU) bat John Austin (EU)
6-3 6-2. Brian Teacher (EU) bat Ro-
bert Van't Hof (EU) 6-0 6-3. Bill Scan-
Ion (EU) bat Mark Edmonson (Aus)
6-1 6-3. John Lloyd (GB) bat Hank
Pfister(EU) 6-4 3-6 6-1.

Nouvelles engagées
à Lugano

Les organisateurs du tournoi fé-
minin doté de 100 000 dollars qui se
déroulera du 9 au 17 mai à Lugano
ont annoncé l'engagement de trois
nouvelles joueuses. Il s'agit de l'Aus-
tralienne Dianne Fromholtz (No 10
WTA), de la Tchécoslovaque Regina
Marsikova (No 18 WTA) et de l'Amé-
ricaine Terry Holladay (No 26 WTA).

Le tableau de ce tournoi, qui n'est

DERNIÈRE HEURE
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pas encore complet, sera très relevé,
puisqu'auparavant s'étaient déjà ins-
crites Chris Evert-Lloyd (meilleure
joueuse mondiale), Virginia Ruzici,
Sylvia Hanika, Virginia Wade, Joanne
Russel, Anne Smith et Sue Mascarin.
Sept des vingt meilleures joueuses
du monde seront ainsi présentes sur
les courts du Tennis Club Lido.
Trois succès
des Suissesses

Trois Suissesses ont passé le pre-
mier tour du tournoi de Tarante,
comptant pour le circuit féminin ita-
lien: Lilian Drescher a battu la Sué-
doise Asa Flodin 6-1 6-1, Karin
Stampfli s'est imposée face à la Hon-
groise Katalin Fagyas 6-4 6-2 et Mo-
nika Simmen-Blatter s'est qualifiée
aux dépens de l'Allemande Cornelia
Dries 5-7 6-4 6-0.

Basket: le BBC Monthey etrenne son ascension
à 17 h. 30 contre les Espagnols de Ripollet

Cet après-midi dès 17 h. 30, à la salle Reposleux, le Basketball-Club Monthey, néo-promu en
LNA depuis sept Jours, étrennera son ascension dans un match amical qui l'opposera aux Es-
pagnols de Rlppolet. Ce club de Barcelone évolue en deuxième division, une catégorie qui, vu la
qualité du basket ibérique, a des points communs avec notre LNA. Une sorte de garantie sur le
plaisir et le spectacle...

Cyclisme: demain Liège-Bastogne-Lîège

La 67e édition rompt
avec la tradition

Liège-Bastogne-Liège , l'ultime grande clas- guer, le champion du monde s'est toujours ex-
sique cycliste printanière, constituait par tradi- primé avec bonheur. Il a triomphé deux fois à
tion le carrefour des ambitions déçues. Les Liège (1977 et 1980), terminant second en
battus du début de saison venaient y jeter leur 1979.
dernière mise avant la grande dispersion en- Son dernier succès, avec près de 10 minutes
traînée par la succession des trois tours natio- d'avance sur Kuiper, appartient à la légende
naux. tant par les conditions atmosphériques rencon-

La 67e édition de l'épreuve ne sera pas con- trées que par la manière dont le Breton assoma
forme à cette tradition. En cette année 1981, l'opposition en démarrant dans la haute levée à
les vaincus sont Italiens: pas le moindre suc- 80 km du but.
ces, alors qu'en 1980 Gavazzi (Milan - San Et puis, fait nouveau, Hinault peut désormais
Remo), Moser (Paris - Roubaix) et Saronni attendre sans complexe une arrivée au sprint.
(Flèche Wallonne) avaient pris l'avantage. Chacun le sait, ce qui n'est pas fait pour simpli-

Or, il n'y aura pas une seule équipe italienne fier la tâche pour ceux décidés à frapper au dé-
demain matin au départ de Liège, et ce pour faut d'une cuirasse plus hermétique,
des raisons d'intendance en relation avec l'em- Pour vaincre Hinault il faudra user d'argu-
bouteillage du calendrier. ments tactiques avec par exemple une échap-

Pour le reste, l'équilibre est parfait: la Fran- pée au long cours qui pourrait intéresser Ber-
ce, avec Bernard Hinault, compte deux succès naudeau, Laurent, Lubberding, Van de Velde,
(Amstel et Paris - Roubaix), tout comme les Criquielion, Claes, encore que les deux Fran-
Pays-Bas, avec Kuiper (Tour des Flandres) et çais, comme de Wolf et Willems, doivent s'at-
Rass (Gand-Wevelgem) et la Belgique avec de tendre à un régime de haute surveillance.
Wolf (Milan - San Remo) et Willems (Flèche •»¦..»?_,_ _i..«. —.-.-u»wallonne) Mutter plus proche

Liège-Bastogne-Liège pourrait donc permet- d© |a 1re place?
tre à l'une de ces trois nations de prendre . . , .. _, ,.,
l'avantage car, hormis l'Allemand Thurau, déjà A Partir **-= 'a co,te de Wanne, e avant le fa-
vainqueur sur le boulevard de la Sauvenière en meu* mur de Stockeu, Hinault, si les pavés du
1979, rares sont ceux qui pourraient arbitrer ce Nord ne sont p us qu un souvenir sera devant.
match international triangulaire avec profit. Il."e,.̂

era pas a'or5 fl?lle,̂ c
s.en.̂ f
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exm?me
si Willems, après Kubler (1951 et 1952), Ockers

Quel défaut dans Sa CUiraSSe? -*1955) et Merckx O*-»7**-) espèrent réussir un
_ , „ ¦¦ . " . . doublé dans ce qui constituait naguère leSi Ion s en tient aux coureurs eux-mêmes, wee|< enc* ardennaison regrettera l'absence d'un Roger de Vlae- Les Suisses seront au dé n avec no,am.

m.nck, plus marqué qu il ne I avoue par ses ment Schmutz et Mutter qui tenteront de profi-quatre places de second, d un Jean-Luc Van- ter de |eur bonne condition actuelle et d'un tra-denbroucke, qui, contrairement à de Wolf et cé |eur convenant pour obtenir un résultat demême à WiMems, n a pas confirmé sa belle fin va[eur Le Bâ|ois très souvent en évidence de-de saison 1980. puis le début de la saison, 5e à la Flèche Wal-Or, de tous les vainqueurs de ce printemps, |on majs toujours récompensé de SesBernard Hinault semble le plus apte à prendre efforts et de £ gén^osité au niveau où on l'es-un avantage décisif. Sur ce parcours (244 7 érajt p0urrait
a
s.approcher encore p|us de lakm) hérissé de difficultés, ou ses qualités de première olacerouleur et d'escaladeur trouvent à se conju- w y

LES «MONDIAUX» |g| îHMiaiUKBBH&& 5iiSii3l
JUNIORS
À LAUSANNE
Un Suisse 9e!

Les Suisses peuvent être as-
sez satisfaits du déroulement de
la première épreuve des cham-
pionnats du monde juniors d'es-
crime à Lausanne: le Tessinois
Amadeo Caltlisch (18 ans) a en
effet pris la 9e place du fleuret.
Un seul Suisse a déjà fait mieux
dans cette discipline: Michel Pof-
fet , devenu par la suite triple
champion du monde juniors à
l'épée, 5e à Buenos Aires il y a
huit ans.

Caltlisch a perdu son premier
assaut de l'élimination directe
face à l'Italien Federico Cervi,
champion du monde l'an passé,
par 2-10, avant de battre l'Israé-
lien Hatoel 10-8 en repêchage.
En demi-finale, il s'inclinait con-
tre le Britannique Bill Gosbee 10-
6 était classé 9e en tant que meil-
leur des éliminés.

Au sabre, les trois Suisses onl
été éliminés logiquement au pre-
mier tour. Zsolt Kulcsar et Chris-
tophe Guhl après avoir tout de
même remporté une victoire, le
Bernois Ueli Lûscher sans le
moindre succès.

Les années se suivent et se
ressemblent. Comme au cours de
trois dernières éditions, le pre-
mier titre des championnats du
monde juniors, qui se déroulent â
Lausanne, est revenu à l'Italie.

Au fleuret, Mauro Numa, cham-
pion du monde en 1978, Andréa
Borella, champion du monde en
1979 et Federico Cervi, le cham-
pion du monde de l'an passé. El
comme il y a trois ans, la victoire
a souri à Mauro Numa, qui est
venu à bout de l'Allemand de
l'Ouest Uli Schreck dans la der-
nière phase de la compétition,
par 10-5.

CHAMPIONNATS DU MONDE
Les «Suisses»
• Hollande - Etats-Unis 6-7 (3-2 1-4
2-1). - Goeteborg. 2000 spectateurs.
Arbitres: MM. Subrt (Tch), Mos-
troem-Cramvik (Su).

Buts: 8e de Heer 1-0; 18e Christian
1-1; 19e de Heer 2-1; 20e de Heer
3-1 ; 20e Norwich 3-2; 22e Olds 3-3;
22e Berteling 4-3; 25e Debol 4-4; 33e
Pavelich 4-5; 38e Christian 4-6; 46e
Van Wieren 5-6; 47e Brian de Bruyn
6-6; 60e Christen (penalty) 6-7. Pé-
nalités 3 x 2 '  contre la Hollande,
6 x 2 '  contre les Etats-Unis.

Pour la Hollande, la partie aura
duré onze secondes de trop pour ré-
colter le premier point du champion-
nat du monde du groupe A à Goete-
borg. Les Etats-Unis se sont Impo-
sés par 7-6 (2-3 4-1 1-2) à l'Issue de
la première rencontre du tour de re-
légatlon. Le gardien Lenssen avait
intentionnellement déplacé sa cage
à la 60e minute au score de 6 à 6.
L'arbitre tchécoslovaque Subrt ac-
cordait alors un penalty aux Améri-
cains, qui réussissaient par Dave
Christian à obtenir le but de la victoi-
re.

Les champions olympiques ont
nettement dominé la partie, mais les
Joueurs manquaient souvent de pré-
cision dans le camp de défense ad-
verse. Les Néerlandais plaçaient
alors de dangereux «contres» qui
leur permirent d'équilibrer le match.
Par la suite, les Américains em-
ployèrent les mômes amies et sur-
tout le Joueur d'Arosa, Jack de Heer.
Avec Van Wieren et Mille, le «Grl-
son» a été le meilleur attaquant en
obtenant trois buts.

Après un départ très laborieux, les
Etats-Unis réussirent leur premier
point à la 33e minute grâce à une
combinaison «suisse»: Wilson, pla-
cé derrière la cage hollandaise, ser-
vit Pavelich, démarqué, qui n'avait
pas de peine à battre Lenssen.

RFA: la Finlande respire
Dans la seconde rencontre de la

soirée comptant pour le tour de re-
légatlon du groupe A, la Finlande a
pris le meilleur sur la RFA par 6-3
(3- 1 1-1 2-1).

Déjà au bénéfice de deux points,
grâce à sa victoire de 12-3 face à la
Hollande dans le tour préliminaire, la
Finlande a encore accentué son

en évidence!
écart sur la RFA et la Hollande, qui
ne comptabilisent toujours pas de
point et dont la position devient très
critique.

Les Nordiques ont creusé l'écart
au cours du premier tiers-temps en
marquant à trois reprises alors que
l'adversaire n'a marqué un seul
point. La phase Intermédiaire s'est
terminée sur un score nul de 1-1 et
s'est déroulée de manière très équi-
librée.
TOUR DE RELÉGATION
1. Finlande 2 2 0 0 18- 6 4
2. Etats-Unis 2 2 0 0 17-12 4
3. RFA 2 0 0 2 9-16 0
4. Hollande 2 0 0 2 9-19 0

La coupe Beard
Même en alignant sept des titulai-

res qui ont remporté le championnat
du monde juniors du groupe B à
Strasbourg, la Suisse a été battue
par la Tchécoslovaquie dans sa pre-
mière rencontre de la coupe Beard, à
Leysin, ouverte aux Juniors de moins
de 20 ans. Représentés par la for-
mation de Slovan Bratislava, les Eu-
ropéens de l'Est, après un départ la-
borieux se sont finalement Imposés
par 8-3 (2-0 2-1 4-2).
Etats-Unis - Suède 8-2 (3-2 4-0 1-0).

Heurs et malheurs
suisses

L'équipe féminine suisse a en-
registré une troisième victoire en
quatre matches dans le tournoi
par équipes de troisième division
des championnats du monde à
Novi Sad, en disposant du Népal
par 3-0.

Pour l'équipe masculine, les
choses se présentent moins
bien. Elle a subi deux nouvelles
défaites au cours de la Journée
de vendredi en deuxième divi-
sion. Elle s'Inclinait tout d'abord
par 1-5 face à l'Autriche avant de
capituler sur le même score con-
tre la Hollande.
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A vendre

FENÊTRES
DOUBLE VITRAGE
135 X 200

provenant des transformations
de notre immeuble

Renseignements:

Comme

fil 
Alain GEIGER
joueur du FC Sion

M * faites confiance à la
FRIBOURGEOISE Assurances

L'AVENIR caisse-maladie

Marco THEYTAZ, Sion. Tél. 027/22 61 66
A votre disposition pour tous renseignements :
Alain Geiger, Slon. Tél. 027/22 92 81
Christian Debons, Conthey. Tél. 027/36 35 82
Charly Lamon, Lens-Crans. Tél. 027/43 11 67
Jean-Bernard Schwegler, Sierre. Tél. 027/55 55 56
Louis Kraft, Naters. Tél. 028/23 37 37
Christian Praz, Aproz. Tél. 027/22 61 80 36-435

Imprimerie Moderne S.A., Sion
Tél. 027/23 30 51

Streag SA a le plaisir d'informer que le

Garage Gulf
J.-R Vouilloz

Un Steinway
reste

Ammmù -m amun Steinway
Nême
s'il ne coûte
pas .

Av. Grd-St-Bernard 31, 1920 Martigny
Tél. 026-23129/223 33

est concessionnaire exclusif pour les districts
de Saint-Maurice, Martigny et Entremont, des marques

Land-Rover et Range Rover.

Seul le

prêt Procréditson prix.
I est un

Procrédit
Toutes les 2 minutes

Bien des amateurs aimeraient jouer
sur un Steinway, mais tous ne
peuveni pas en acheter un tout de
suite. Voilà pourquoi nous
louons des pianos de grandes mar-
ques comme Steinway, Bechstein
et Grotrian-Steinweg (déduction de la
location en cas d'achat ultérieur ) .

R-BI1C)G KOVGr j f-fUS MUSiûUC j quelqu'un bénéficie d'un «Procrédit»

La grande maison VOUS aussi
des toutes grandes marques. ~ 

vous pouvez bénéficier d'un «Procrédit»
Successeurs de Hallenbarter

Sion , 15, rue des Remparts

¦ Veuillez me verser Fr. \|
I Je rembourserai par mois Fr.

I Nom ¦

I Prénom |
I Rue No. *

I NP/localité 

ï à adresser dès aujourd'hui à: I
I Banque Procrédit
! 1951 Sion, Av. des Mayennets 5

| tél. 027 221063 |

SAVASEUL
Politure à meubles
Classe de toxicité 5 S.
Vente libre.
Fr. 18.- le litre, 17.- 3 I., 16.-10 I.
Fabrique de produits

LASKINA
Bernard Berthod - 3965 Chippis

027/55 26 02

LASKINA
Tous produits de nettoyage. 36-4406

Streag SA, Badenerstrasse 600, 8048 Zurich | Tél. 027-23 5023 127 M4 |

[ GRANDE EXPOSITION ^de

MEUBLES RUSTIQUES
arolle, pin et chêne

• Agencements de cuisine • Salons
• Salles à manger • Chambres à coucher 

^
â

I • Moquettes, etc. ^k

^^ MEUBL^̂ ^̂ ^̂

w m r à ' k * k V̂
L MARTIGNY .j^EfflPglB l̂BB
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Tests
aux agrès

Ce ernier week-end, les
pupilles de «Sion-Jeunes»
ont effectué leur ultime galop
d'essai en vue de la période
des concours individuels.

Dix garçons en agrès I, dix
garçons en agrès II, ainsi que
trois filles en agrès I ont af-
fronté le jury. Tous ont réussi
leur passage de test.

Ce résultat est tout à l'hon-
neur de leur moniteur , Jean-
Daniel Velatta, qui, bien
qu'ayant dû reprendre le
groupe en cours d'année,
n'a pas craint de sacrifier du
temps pour la préparation de
chacun.

Profitant de la présence de
juges qualifiés, quelques
neuf artistiques se sont jo ints
à leurs camarades pour pré-
senter leur programme de
concours.

Le jury, composé de MM.
Marc-André Biner, Jacques »
Biner, François Boand, Jean-
Daniel Velatta et Jean-Louis
Borella, s'est déclaré satisfait
des prestations sanction-
nées, pourtant, par un ju-
gement qui ne laissa rien pa-
ser.

Bonne chance à ces 32
gymnastes pour les pro-
chains concours qui débu-
tent le 26 avril à Sierre, avec
le championnat valaisan par
équipes à l'artisitique, et le
3 mai à Sion, avec l'élimina-
toire cantonale des jeunes
gymnastes. A relever que
cette journée est organisée
par la section de «Sion-Jeu-
nes» et que les inscriptions
s'élèvent, à l'heure où nous
écrivons ces lignes, à 850
concurrents.
Tests agrès I garçons

1. Eric Ramirez, 14,5; 2.
Christophe Pittet, 14; 3. Ni-
colas Gauye, 14; 4. Thierry
Darbellay, 11,5; 5. Alain
Scherer, 11; 6. Frédéric Ge-
nolet, 11; 5. Frédéric Glas-

n

C'est en effet l'impression qui nous est restée à l'issue de l'assemblée
générale ordinaire de «La crosse d'or» du HC Sierre qui s'est déroulée
à l'hôtel Arnold. On ne peut pas parler de débats mais bien plutôt
d'une discussion courtoise qui s'est très rapidement établie, sans pour
autant dégénérer entre un président en charge M. Roger Epiney, et
une trentaine de participants représentant pour l'occasion, les 150
membres groupés dans «La crosse d'or» au titre de «supporters de
première classe...» 150 parmi les 1300 que compte le HC Sierre. Si
nous disons que le dialogue fut courtois il fut également objectif et ou-
vert, les interventions étant toutes marquées du souci d'être réalistes,
pondérées, structurées en laissant paraître l'attachement de ces «in-
conditionnels» à leur club, lls œuvrent en effet pour qu'il soit fort et
surtout bien implanté dans la ville et dans le canton. L'association a
maintenant cinq ans d'âge et du rapport présidentiel on a relevé
qu'elle n'a cessé de se développer au cours de son encore jeune exis-
tence. Même la relégation en LNB n'a pas eu d'effet stagnant pour elie,
bien au contraire. Tout fut donc dit et fait avec une bonhommie sérieu-
se et même l'humour eut sa place dans le rapport de M. Epiney, il fut
grinçant parfois, à juste raison, lorsqu'il fut question de la LSHG dont
Normand Dubé se rappellera longtemps «l'arbitraire»...

Au chapitre des nominations statutaires, était annoncée la démis-
sion de M. Robert Delacombaz. Son remplacement était immédiate-
ment assuré car, à peine entré dans la salle de réunion et à peine as-
sis, M. Félix Garcia se voyait acclamé par l'assemblée pour reprendre
la charge vacante, soit la vice-présidence. M. Roger Epiney fit part de
sa démission prochaine du comité du HC Sierre, en juin plus précisé-
ment. Son mandat à la tête de «La crosse d'or» lui fut renouvelé avec
les remerciements pour la tâche accomplie et à accomplir.

Très attendu était l'exposé du président du club, M. Eddy Duc. Il oc-
cupa la majeure partie de la soirée. De la saison écoulée, on se déclare
satisfait à la direction du HC Sierre. Environ 80 000 spectateurs au to-
tal avec une assistance moyenne de près de 3000 spectateurs payants.
Un tour final intéressant tant sur le plan sportif que financier, un béné-
fice brut de Fr. 165 000.- étant annoncé pour cette phase de la com-
pétition. M. Duc s'empressa de préciser qu'il faut déduire de ce mon-
tant tout les frais inhérant à cette participation: les déplacements assez
longs, les primes payées aux joueurs (60 000.-), etc. Toujours est-il
que c'est avec satisfaction que le président Duc pouvait faire constater
que les trois objectifs de la dernière saison avaient été atteints, soit: la
participation au tour final, l'assainissement de la situation financière
du club dont le chiffre d'affaires voisine Fr. 800 000.- et dont le compte
d'exploitation laissera apparaître un léger excédent de recette en fin
d'exercice, selon toutes probabilités. On en saura plus long lors de
l'assemblée générale du HC Sierre qui se tiendra le 4 mai prochain, à
20 heures à l'hôtel de ville. Troisième objectif atteint: la promotion des
juniors «inter» en «élite» sous la férule de Normand Dubé qui avec
Jacques Lemaire et MM. Paul Fellay et Jossen sont actuellement au
Canada à la recherche de «l'oiseau rare», la prospection est bien en
cours. La collaboration et la compétence de Lemaire et Dubé étant un
gage du sérieux avec lequel les quatre candidats entrant en ligne de
compte sont «visionnés» sur la glace en cours de match. Bref, atten-
dons!

sier, 11; 8. Pierre Luyet, 10; 8.
Frédéric Theytaz, 10; 8. Mi-
chel Mittaz, 10.
Test agrès II garçons

1. Laurent Borella, 16; 2.
Grégoire. Rossier, 15,5; 3.
Daniel Theytaz, 15; 4. Alec
Schmelzbach, 14; 4. Jacky
Pfammatter , 14; 6. Yann Sie-
genthaler, 13,5; 7. Stéphane
Bétrisey, 13; 7. Franck Arlet-
taz, 13; 9. Frédéric Métrailler,
12,5; 10. Christophe Sierro,
10.
Test agrès I filles

1. Anne-Brigitte Francey,
13; 2. Janique Crettenand,
12,5; 3. Anne-Laure Mulet,
10.

Suisse - France a Aigle
Dans le cadre de son 120e anniversaire, la SFG Aigle-Ancienne en

collaboration avec la section «artistique» de la société sœur Aigle-Al-
liance, organise pour les vendredi 1er et samedi 2 mai prochain une
rencontre de niveau international qui opposera l'équipe nationale A de
France à l'équipe nationale A de Suisse et ceci dans un grand match à
l'artistique.

Les joutes se dérouleront à la salle du collège de la Planchette à Ai-
gle avec, vendredi soir dès 20 heures les exercices imposés et samedi
soir dès 20 heures également les exercices libres.

Ce match Suisse-France à l'artistique verra évoluer les sept meil-
leurs athlètes en la matière, athlètes qui doivent être désignés, pour la
Suisse, ce week-end, et pour la France également après les compéti-
tions de ce dimanche.

Les tests agrès sont réus-
sis dès 10 points.
Artistique performance I gar-
çons

1. Paul Rabaglia, 49,10.
Artistique performance III
garçons

1. Silvio Borella, 61,20.
Artistique performance II
garçons

1. Pierre-Alain Morand, 51 ;
2. Boris Siengenthaler, 49,30
3. Dominique Broccard
49,10; 4. Jean-Daniel Emery
48,70; 5. Patrick Theytaz
43,30.
Artistique niveau I filles

1. Kalinka Borella, 30,70
2. Annie Rabaglia, 29,20.

Les transferts déjà connus du HC Sierre sont à mettre dans la ligne
du remplacement des départs enregistrés, celui de Jacques Lemaire
excepté. «Nos tranferts ne sont pas fabuleux!» reconnaissait le prési-
dent Duc, mais à son avis ils sont judicieux et de plus sans prétentions
excessives. Il laissait entendre en plus que le retour de Raphy Rouiller
entrait dans le domaine du possible, quant à celui de Ottavio Soffredini
il était chose faite. Prêté gratuitement à Viège pour une saison, Soffre-
dini (21 ans) sera défenseur chez les Sierrois comme Rolf Schlatter qui
n'est pas un inconnu, Pascal Ambord (25 ans) devrait être un précieux
ailier, droit de préférence. Dans l'optique de la relève l'arrivée de Pra-
plan de Lens (19 ans) et celle probable de Gerold Biner de Zermatt di-
sent bien le souci des dirigeants sierrois de faire de leur équipe de ju-
niors «inter» une pépinière de titulaires à une place dans «la premiè-
re» mais le passage s'effectuera dans des conditions bien détermi-
nées. Normand Dubé estime en effet que ses juniors doivent jouer le
plus longtemps possible ensemble pour d'une part accéder au tour
pour le titre de leur catégorie et acquérir un style de jeu facilitant leur
intégration en ligue nationale... mais ce n'est pas encore pour demain.

L'engagement de l'entraîneur Claude-Georges Rochat fut égale-
ment évoqué. 43 ans, maître de sports diplômé de l'université de Lau-
sanne, Rochat n'est pas inconnu chez nous. Il a joué à Montana, en-
traîné Martigny puis Villars. Il est depuis dix ans l'entraîneur de l'équi-
pe nationale juniors qui vient d'être promue dans le groupe A après les
championnats disputés à Strasbourg. Claude-Georges Rochat sera à
disposition du HC Sierre tous les après-midi. Outre son travail avec
l'équipe-fanion il supervisera l'entraînement de toutes les autres for-
mations du club. Le choix fait, nous semble très judicieux.

M. Eddy Duc donnait encore quelques renseignements sur une as-
semblée des présidents de la LNA à laquelle avaient été invités le HC
Sierre et le HC Zurich. Il fut question de la situation financière brillante
de la LSHG qui sera en mesure de rétrocéder une partie des taxes qui
lui furent versées, d'autres bonnes nouvelles de ce genre étant encore
attendues. Nous apprenions en plus que le championnat dans sa for-
mule actuelle commencerait le 26 septembre prochain. Le groupe
ouest de LNB sera modifié par la venue de Lausanne et Grindelwald.
La demande de Lugano d'en faire partie ne sera pas prise en considé-
ration. Une tendance très marquée se dessine en faveur d'une LNA de
dix équipes et d'une LNB de deux groupes de huit équipes, promotion
et relégation étant réglées de manière plus logique. De ces projets
nous en reparlerons.

Le maintien de l'ordre à Graben fit l'objet de l'intervention de M. Ro-
bert Métrailler, président de la société de la patinoire. Le HC Sierre fera
également un effort dans ce sens afin que le déroulement des matches
ne soit pas troublé par des manifestations aussi imbéciles que dépla-
cées, il en va du bon renom du HC Sierre.

Il ressort de tout ce que nous avons entendu que le HC Sierre est
bien tourne vers l'avenir. L'entreprise est de longue haleine mais elle
sera poursuivie avec tous les moyens dont dispose le club qui tient à
rester le fleuron du hockey valaisan et «La crosse d'or» ne se fera pas
faute d'être partie prenante

La prochaine finale de la cou-
pe du monde des cavaliers de
concours, la troisième, qui se
disputera à Birmingham du
22 au 26 avril, pourrait être la
confirmation des remarquables
succès remportés par le Fran-
çais Gilles Bertran de Balanda
sur les pistes européennes et
mondiales depuis plus de deux
ans.

Associé à «Galoubet», dont
les «coups de bottes» entre les
obstacles font la joie de tous les
publics, Gilles Bertran de Balan-
da, qui a terminé en tête du cla-
sement qualificatif européen,
pourrait trouver à Birmingham
une nouvelle occasion de briller
au niveau international.

Outre les Américains, et no-
tamment Mélanie Smith, la gran-
de révélation des Etats-Unis, Gil-
le Bertran de Balanda devra
craindre les Autrichiens, qui se-
ront sans doute redoutables en
terre anglaise. Le jeune Thomas
Fruhmann a été la véritable dé-
couverte des épreuves prélimi-
naires de la coupe du monde.
Pouvant s'appuyer sur un «pi-
quet» de chevaux dans lequel
trois mériteraient d'être ses par-
tenaires en finale, le jeune Autri-
chien a pris la seconde place du
classement général de sa ligne
et a montré à plusieurs reprises
ses prétentions.

Hugo Simon, vainqueur de la
première coupe du monde à
Goeteborg en 1979 et 4e à Bal-
timore (EU) en 1980, avait sem-
blé relégué au rang de glorieux
second de son jeune compatrio-
te Thomas Fruhmann durant
toute la première partie des
épreuves qualificatives. Mais sa
victoire dans la finale européen-
ne, à Goeteborg - encore - l'a
ramené au premier plan des pré-
tendants à la victoire.

Il ne faut pas oublier par ail-
leurs, que parmi les seize quali-
fiés européens figurent aussi
cinq Britanniques; Caroline Brad-
ley (9e a Goeteborg et 17e l'an
passé), David Broome (15e en
1979 et 16e en 1980), John Whi-
taker (5e et 12e), Dereck Ric-
ketts (23e en 1980) et Nick Skel-
ton (7e en 1980). Toujours mal-
heureux dans la coupe du mon-
de, ils espèrent bien conjurer le
mauvais sort, d'autant qu'ils
évolueront devant leur public.

Un seul Suisse s'est qualifié
pour cette finale. Walter Gabath-
uler avec Harley. Gabathuler n'a
terminé «que» 13e de l'élimina-
toire européenne, mais sa sai-

son est axée sur Birmingham et
il devrait être en forme au bon
moment, comme l'attestent ses
performances du récent CSIO
de Genève, où il a enregistré
deux succès. La paire cavalier-
cheval a déjà démontré à plu-

Copa Libertadores: «Cobreloa» qualifié
L'équipe des mineurs de cuivre, le

«Cobreloa» du Chili est le premier
qualifié connu pour les demi-finales
de la Copa Libertadores (coupe
d'Amérique du Sud des clubs réunis-
sant les champions et les vice-cham-
pions du continent).

Cobreloa, qui jouait dans le grou-
pe éliminatoire 3, en compagnie de
l'Universitad du Chili, du Sporting
Cristal de Lima et Torino (Pérou), a
réalisé l'exploit de disposer des deux
clubs péruviens sur le même score
de 6-1 lors des matches retour. A l'al-
ler, Cobreloa avait réussi deux fois le
nul au Pérou (0-0 contre Sporting et
1-1 contre Torino).

Nacional Montevideo, tenant du
trophée, est qualifié d'office pour les
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Bientôt le TdR en Valais

Depuis toujours, le mois de mai est réservé aux épreuves cyclis-
tes, tout spécialement en Romandie. En effet, la grande boucle des
professionnels aura lieu du 5 au 10 mai avec son départ, précédé du
prologue à Morat. Le Valais sera tout particulièrement à l'honneur
lors du TdR. Tout d'abord, c'est à Anzère que la caravane fera halte
lo vendredi 8 mai en provenance de Bussigny. Puis le lendemain,
une étape 100 % valaisanne se disputera entre la station du Wil-
dhorn et Martigny, en passant pour la première fois à vélo le col des
Planches. L'arrivée sera jugée, s'il fait beau, sur la piste d'athlétisme
du stade d'Octodure. Notons que les organisations sont prises en
charge à Anzère, par la société de développement, alors qu'à Mar-
tigny, c'est le Vélo-Club Excelsior , qui fête en même temps son 50e
anniversaire, qui assurera cette manifestation. Alors, amis du cyclis-
me, retenez ces dates des 8 et 9 mai pour voir à l'œuvre les meilleurs
coureurs du moment sur les routes valaisannes.
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I-CII nuip-ct
au GP valaisan
le samedi 16 mai à Fully
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Dernier délai:
lundi 4 mai
L'ordre des départs sera établi selon l'inverse de
la réception des bulletins d'inscriptions.

sieurs reprises sa valeur, et Ga-
bathuler croit à ses chances de
figurer parmi les meilleurs: l'hip-
pisme helvétique, en renouveau
depuis quelque temps, pourrait
ajouter là un beau fleuron à sa
couronne.

demi-finales. Les matches River Pla-
tes (Arg) - Deportivo Cali (Col) dans
le groupe Argentine-Colombie et
Wilsterman (Bol>-Barcelona Guaya-
quil (Equ) dans le groupe Bolivie-
Equateur seront déterminants, alors
que Penarol devrait obtenir son billet
dans le groupe Uruguay-Venezuela
et que le groupe Brésil-Paraguay ne
débutera qu'en juillet.

Classement final du groupe 3: 1.
Cobreloa 9; 2. Sporting Cristal 8; 3.
Universidad 6; 4. Torino 1.

• NICE. - Tournoi Juniors. Groupe
A: Hollande - Pologne 3-1. France -
Espagne 1-0. Le classement: 1. Hol-
lande 4 p.; 2. Pologne 2; 3. France 2;
4. Espagne O.
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Entreoreneur
34 ans, s'intéresse à l'art, aux meubles
antiques, au théâtre populaire. Grâce à
sa grande volonté, il possède sa propre
entreprise, ainsi qu'une grande fortune. Il
désire maintenant accueillir dans sa mai-
son une jeune femme douce, loyale et
amie*de la nature. (Possède une belle voi-
ture.)
Ecrire ou tél. sous E 1094734 M63 à Ma-
rital, avenue Vlctor-Ruffy 2, cp. 663,
1001 Lausanne. Tél. 021/23 88 86 (lu-ve
8.00-19.30, sa 9.00-12.00) 44-13713

Claude
24 ans, séduisant célibataire loyal et ou-
vert, aime la montagne, la nature, le cam-
ping. Il possède une voiture et rêve de
voyages, mais surtout d'une jeune fille
célibataire qui l'accompagnerait dans la
grande aventure d'une vie à deux. Quelle
gentille demoiselle répondra donc à ses
vœux?
Ecrire ou tél. sous D 1074723 M63 à Ma-
rital, avenue Vlctor-Ruffy 2, cp. 663,
1001 Lausanne. Tél. 021/23 88 86 (8.00-
19.30, sa 9.00-12.00) 44-13713

Jolie maman célibataire
de 32 ans souhaite unir sa vie à celle d'un
homme sportif et ami de la nature. Elle est
cultivée, parle plusieurs langues et appré-
cie la campagne, la marche, le théâtre.
Elle quiterait très volontiers sa région
pour rejoindre celui qui lui fera signe, afin
de fonder un foyer heureux et uni.
Ecrire ou tél. sous E 1093034 F63 à Mari-
tal, avenue Vlctor-Ruffy 2, cp. 663,
1001 Lausanne. Tél. 021/23 88 86 (lu-ve
8.00-19.30, sa 9.00-12.00) 44-13713

Cette quinquagénaire
pleine d'initiative
ne désire plus rester seule et a courageu-
sement recommencé à espérer. Très ou-
verte, réaliste et naturelle, elle aime
l'équitation, le théâtre le cinéma, la vie
d'intérieur et espère rencontrer bientôt
un homme ayant du savoir-vivre et dési-
reux de partager ses peines et ses joies.
Ecrire sous O 1083758 F63 à Marital, ave-
nue Vlctor-Ruffy 2, cp. 663
1001 Lausanne. Tél. 021/23 88 86 (lu-ve
8.00-19.30, sa 9.00-12.00) 44-13713
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Pour sécher le linge: rien de mieux
qu'une corde à lessive. Vraiment?
Avec un séchoir Merker,
vous vous en tirez
mieux. Il sèche
en douceur avec une
fraîcheur naturelle. OHHDemandez des précisions sans engagement auprès de
notre revendeur.
Merker SA ¦ 5401 Baden/Suisse
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vous présente le (la) partenaire à votre
convenance. N'hésitez pas un instant à
nous demander une entrevue pour vous
orienter. Profitez de cette occasion et
téléphonez au 021/20 00 29 fiour et A

^nuit). 
^

Af f i m ,
MARTIGNY

vous invite à visiter

la nouvelle et grande
EXPOSITION

Avenue du Léman 35 - Tél. 026/2 68 43

SANS SOUCIS .
SKIN REPAIR CONTROL A
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Le moins que I on puisse dire
c'est que Beat Blatter a complè-
tement raté son entrée dans le
championnat suisse de formule
3, samedi passé, sur le circuit de
Hockenheim. Effectivement, en
cinq tours (trois aux essais,
deux en course), il réussit à cas-
ser deux moteurs. Avec le recul,
on sait maintenant que cette épi-
démie, qui toucha aussi d'autres
concurrents de la catégorie rei-
ne du championnat , est due à
un phénomène bien particulier:
un taux de compression trop
élevé qui entraîne rapidement la
rupture d'organes mécaniques.

Pour la réunion prévue demain à
Dijon, les motoristes concernés
auront sans doute remédié à ce
problème et notamment Hans-
Ruedi Wittwer grâce à qui Blat-
ter effectue cette saison son re-
tour à la compétition, le Viégeois
connaît bien Dijon, comme la
plupart de ses adversaires d'ail-
leurs, pour y avoir, pas plus tard
qu'il y a "dix jours, accompli une
longue séance de mise au point
au volant de son Argo-Toyota
JM 6. C'est également à Dijon
que le Haut-Valaisan remporta
sa dernière victoire dans le ca-
dre de ces joutes (en avril 1980).
Demain, il devra se méfier tout
spécialement de Philippe Muller,
le vainqueur de Hockenheim et
des Fribourgeois Walo Schibler
et Rolf Egger. «Je ne ressens
désormais plus rien de mon ac-
cident de Zolder d'il y a une an-
née et j'ai hâte de prouver que je
n'ai pas perdu la main. Et puis si

De gauche à droite: Philippe Mariaux, Rose-Marie Claivaz et Michel Amacker

De gauche à droite: Pierre Ducret, Louis Fleury et Câsar Steffen

je désire conserver encore in-
tactes mes chances pour le titre,
il va falloir commencer à gagner
des courses, avant d'attaquer la
montagne...» Blatter prendra
part, en outre, à l'épreuve réu-
nissant les «protos». Il y condui-
ra une Sauber C5 à moteur
BMW 2 litres mise à sa disposi-
tion par Wittwer.

Un autre Valaisan d'adoption
sera également au départ de
cette épreuve. Il s'agit du Ge-
nevois Gérard Vallat, qui a élu
domicile depuis une année à
Torgon, qui défendra ses chan-
ces au volant d'une Chevron.

».«<?

Salamin à Monza?
Si le Sédunois Michel Pfeffer-

lé a été contraint de déclarer
forfait pour ce rendez-vous car il
n'a pas trouvé le temps néces-
saire pour réparer sa Porsche
endommagée à Hockenheim,
Antoine Salamin par contre ré-
pondra présent. Troisième, der-
rière Brandenberger BMW M1 el
Madorin, le gars de Noës avait
rempli son contrat sur le tracé
allemand. Lui aussi apprécie Di-
jon. Sa Porsche 935 turbo peut-
être un peu moins mais il faut re-
connaître que pour les véhicules

de ce calibre, ce circuit n'est
pas très facile.

Avant de partir pour la Côte-
d'Or, Salamin a reçu une invita-
tion afin de participer dans huit
jours aux Six Heures de Monza,
manche du championnat du
monde des marques. Elle pro-
venait d'Allemagne et se con-
crétiserait avec une Porsche
935. Mais avant de s'embarquer
dans cette opération, Antoine
voulait encore s'accorder un
week-end de réflexion...

Pour en revenir à Dijon , on y
suivra avec attention les efforts
des pilotes romands et parmi

Les matcheurs valaisans, déçus
par les agissements du président
cantonal Alois Heinzen ont organisé
dernièrement un championnat valai-
san amical.

En effet durant toute la saison hi-
vernale le président cantonal n'a pas
daigné chercher une date pour l'or-
ganisation du championnat valaisan
individuel et du championnat de
groupes; c'est un comblai

C'est au stand à air comprimé de
Saint-Maurice que s'est disputé ce
concours amical qui a réuni 14 élites
et 19 juniors.

La société de Saint-Maurice avait
mis gratuitement le stand à disposi-
tion et le président Edmond Amacker
s'est occupé de l'organisation avec
l'ancien responsable des matcheurs
Michel Coquoz de Martigny à qui les
tireurs ont offert à cette occasion
une magnifique channe en remercie-
ment du travail accompli au sein de
la société PC.

La participation fut bien plus forte
que les années précédentes, ce qui
démontre l'intérêt croissant pour cet-
te discipline et la nécessité à l'avenir
de mettre sur pied cette compétition.

A relever la participation très forte
des jeunes, dont plusieurs jeunes fil-
les, ce qui annonce un renouveau
prochain à la base des matcheurs.
L'ambiance fut très bonne ainsi que
la sportivité et tout le monde est resté
pour la proclamation des résultats.

Souhaitons que le nouveau comité
mis en place à l'assemblée de Fiesch
remédiera à cette lacune et que les
tireurs connaîtront la date en début
de saison et que le nombre de grou-
pes admis sera désigné. C'est le vœu
des nombreux adeptes de ce genre
de tir qui devient toujours plus popu-
laire et envoûtant.

Résultats

Elites: Fleury Louis, 366 points;
Ducret Pierre, 362; Steffen César,'
362; Klausen Léon, 361; Lenoir Gil-
bert, 360; Rey Jean-Jacques 358; Ab-
bet Jean-Jacques 357; Savioz Albert,
356; Muller Willy, 356; Micheloud
Jean-Noël, 339; Chlapponi Gildo,
327; Barman Serge, 324; Coquoz Mi-
chel, 320.

Juniors: Clivaz Rose-Marie, 352;
Mariaux Philippe, 350; Amacker Mi-
chel, 350; Ducret Francine, 350; Joris
Vincent, 335; Roserens Isabelle, 328;
Schnorkh Alfred-Jean, 328; Grand
Philippe, 327; Schnorkh Guy, 322;
Thoenen Hansi, 320; Berclaz Eric,
320; Ebener Jurgen, 316; Burket
Christian, 302; Vôgel Christophe,
299; Arlettaz Christophe, 288; Bitsch-
nau Simon, 265; Zay Jean-Charles,
264; Revaz Myriam, 244; Ebener Mar-
guerite, 235.

ces vaillants «combattants »,
nos regards se porteront en
priorité sur Piguet (Escort), Wil-
helm (Talbot), Camandona
(Audi), Vuagnat (Orchis) et
Ramu-Caccia (Scirocco).

Les formules Ford, les Mazda,
les Renault 5 et les Golf seront
aussi au programme de cette
manifestation qui regroupera
pas loin de trois cent compéti-
teurs. Et dans la coupe «Amag»,
comme il le fait depuis plusieurs
mois déjà, Jean-Claude Genoud
défendra les couleurs de l'écu-
rie Treize-Etoiles.

J.-M. W.

Résultats
300 m A (10 part): 1. Rey André, Flan-

they, 541 points; 2. Nellen Gérard, Les
Evouèttes, 534; 3. Ducret Pierre, Saint-
Maurice, 534; 4. Jollat Yvan, Sierre, 324;
S.Schnorkh Henri, Saint-Maurice, 523; 6.
Furrer Remo, Visp, 521; 7. Fleury Louis,
Bramois, 513; 8. Florey Jean-Pierre, Vis-
sole, 505; 9. Savioz Albert, Loc, 503.

300 m, relève (7 part): 1. Pillet Jean-Jé-
rôme, Vétroz, 509 points; 2. Fournier Antoi-
ne, Haute-Nendaz, 507; 3. Besse Michel,
Basse-Nendaz. 502; 4. Coftagnoud Olivier,
Vétroz, 490; 5. Abbet Jean-Jacques, Saint-
Maurice, 486.
300 m B (13 part): 1. Haefliger Roger, 275
points; 2. Haefliger Jean-Paul, 269; 3. Bour-
ban Jacques, 265; 4. Germanier Gérard,
265; 5. Carrier Michel, 264; 6. Schiitz Ber-
nard, 263; 7. Rossier Rodolphe, 261; 8.
Bressoud Bernard, 254; 9. Lattion Georges,
253; 10. Logean Hubert, 253.

300 m C (52 part): 1. Pillet Michel, Vé-
troz, 546; 2. Wasmer Thomas, Monthey,
541; 3. Salzgeber Erich, Raron, 538; 4. Ar-
nold Beat, Ried-Brig, 536; 5. Héritier Andé,
Savièse, 535; 6. Nanchen Jean, Lens, 535;
7. Tacchini André, Savièse, 528; 8. Bigler
Gilbert, Monthey, 528; 9. Burket François,
Saint-Léonard, 525; 10. Bittel Werner, Visp,
525; 11. Bonvin Aloïs, Flanthey, 524; 12.
Beytrison Roger. Saint-Martin, 524; 13.
Heinzmann Arthur, Visperterminen, 524;
14. Moren Michel, Vétroz, 524; 15. Schaller
Peter, Embd. 522; 16. Schmidt Josef, Na-
ters, 522; 17. Gaspoz Arthur, la Luette, 521 ;
18. Bornet Michel, Bramois, 521; 19. Ebe-
ner Plus, Visp, 520; 20. Mlgnot Marius, Col-
lombey-Muraz, 520.

Pistolet 50 m A (10 part.): 1. Barras Jé-
rémie, Corin, 33 points; 2. Valette Luc, Ar-
don, 35; 3. Delessert Thierry, Sierre, 38; 4.
Uldry Jean-Daniel, Sion, 39; 5. Venetz Willy,
Stalden, 39; 6. BOcheler Alfred, Chippis, 40;
Zurbriggen Oswald, Saas-Balen, 40; 8. Lo-
cicero Lucien, Sierre, 44; 9. Schiitz Jean-
Luc, Monthey, 48; 10. Delessert Jean-Ma-
rie, Sierre, 51.

Pistolet 50 m B (17 part): 1. Vaudan Ro-
ger, le Châble, 22 points; 2. Brègy Marc,
Sion, 30; 3. Schiitz Jean-Luc-Monthey, 33;
4. Zermatten Bernard, 36; 5. Plrard Paul,
Monthey. 38; 6. Spless Freddy, Sion, 44; 7.
Devanthey Guy, Monthey, 45; Mariaux
Etienne. 45; 9. Uldry Jean-Daniel, Slon, 46;
10. Cottagnoud Bernard, Sion, 58; Aeppli
Roland, 58; 12. Hugon Jean-Louis, Marti-
gny, 63; 13. Venetz Roland, Stalden, 66; 14.
Venetz Willy, Stalden, 80; 15. Morabia Ga-
briel, Martigny, 84; 16. Fleury Gabriel, Bra-
mois, 99.

TV romande
Le service des sports de la Télévi-

sion romande annonce le program-
me suivant le mercredi 22 avril pro-
chain:
15.55-18.30

sur la chaîne Suisse alémanique
hockey sur glace. Championnats
du monde, groupe A. En Euro-
vision de Goeteborg commentai-
re français: Lelio Rigassi.

20.40 - 22.30 .
sur la chaîne Suisse alémanique
football. Coupe d'Europe des
clubs champions: Inter Milan -
Real Madrid en Eurovision de
Milan. Commentaire français:
Gerald Piaget.

22.50 env.
sur la chaîne Suisse romande
football. Coupe d'Europe des
clubs champions:
- buts du match Inter Milan -
Real Madrid
- Bayern Munich - Liverpool.
Commentaire Jean-Jacques Till-
mann. En différé de Munich.

Jouons le jeu

Savoir
compter!

S'ils n'avaient pas commis
une erreur d'appréciation qui
dépasse l'entendement, les
coureurs à pied d'Ethiopie
auraient très certainement
raflé toutes les premières
places du récent champion-
nat du monde de cross-
country, à Madrid. Les mal-
heureux s 'étaient tout sim-
plement trompés dans le cal-
cul des tours de circuit à ef-
fectuer, ce qui peut à la ri-
gueur se concevoir à l'oc-
casion d'une «américaine»
cycliste qui en comporte
cent ou même seulement
cinquante, mais pas dans
une épreuve pédestre de
quelques tours seulement et
d'une longueur de plusieurs
dizaines d'hectomètres cha-
cun.

On s 'est évidemment
beaucoup gaussé de cette
méprise, oubliant peut-être
un peu trop vite qu 'un Ethio-
pien n'est pas un Européen,
qu'il a été élevé ou qu 'il vit
dans des conditions différen-
tes des nôtres et qu 'on lui
emprunterait très volontiers
ses jambes pour les mettre
au service de nos têtes, car
on ne voit pas qui pourrait
dès lors faire mieux sur le
plan des performances athlé-
tiques. A ce propos, l'histoire
du fameux Miruts Yifter est
significative. Aussi phéno-
ménal qu'il soit, ce curieux
bonhomme est incapable de
décliner son âge. A le voir
courir , on lui donnerait à pei-
ne vingt ans, alors qu'il pour-
rait fort bien en avoir le dou-
ble.

Il y a en effet très peu de
temps qu 'on délivre des cer-
tificats de naissance aux
Ethiopiens , leur calendrier
datant tout juste d'une ving-
taine d'années. Auparavant,
c'est à la mémoire des an-
ciens qu 'ils confiaient le soin
d'établir les âges. Lors de la
naissance d'un enfant, ils se
raccrochaient à un événe-
ment d'intérêt national (pé-
riode de sécheresse ou de
pluie, guerre, etc.) et c 'était
tout. C'est ainsi qu'a propos
d'Yfter, on estime qu 'il se si-
tue actuellement entre 38 et
42 ans, mais sans trop de ga-
rantie non plus.

Inutile de dire que, dans le
même ordre d idée, on naja-
mais connu l'âge exact de
ceux de ses compatriotes
qui, avant lui, s 'étaient illus-
trés sur les pistes ou les rou-
tes du monde. Il y avait
d'abord eu l'inoubliable Abe-
be Bikila, sergent de la garde
du négus et qui, courant
pieds nus, avait gagné le ma-
rathon des Jeux de Rome, en
1960, puis de Tokyo , en
1964. Victime d'un accident
de voiture, décédé en 1973
après avoir été préalable-
ment amputé, il fut celui qui,
en matière d'athlétisme, ou-
vrit véritablement la voie des
succès internationaux aussi
bien à son pays qu 'à l'Afri-
que tout entière.

Après lui vint Wolde, tout à
la fois champion du mara-
thon et du 10 000 mètres des
Jeux de Mexico. Puis ce fut
précisément Yifter qui s 'en
vint gagner une médaille de
bronze sur le 10 000 mètres
de ceux de Munich, non sans
s 'être distingué une année
plus tôt lors d'un match USA-
Afrique où il aurait remporté
à coup sûr le 5000 mètres...
s 'il n 'avait pas (déjà!) sprinté
un tour trop tôt! Sans le boy-
cottage africain des Jeux de
1976, il y a fort à parier que
les Ethiopiens auraient fait
un malheur à Montréal. La
preuve, c'est que par la suite
et pendant bien longtemps,
Yifter ne craignit pour ainsi
dire plus personne dans les
épreuves de fond ou de
grand fond. Il le démontra
une fois de plus à Moscou,
l'été dernier , où d'autres
Ethiopiens ' firent également
parler d'eux sur les longues
distances.

Les compétitions olympi-
ques mises à part, ils ont tou-
tefois passablement manqué
jusqu 'ici de contacts inter-
nationaux. On prétend que
cela va bientôt changer, en-
core qu'on ne sache pas très
bien s 'ils ont décidé de sortir
de leur isolement pour mul-
tiplier le nombre de leurs
succès ou pour apprendre à
compter!

Il est vrai que, dans le con-
texte de l'athlétisme moder-
ne, l'un ne saurait aller sans
l'autre!

J. Vd.
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Nous avons reçu cette pe-

tite rédaction d'un élève de
sixième primaire (12 ans) qui
aime le football et le FC
Slon.

C'est avec plaisir que
nous la publions avant la
demi-finale de lundi de Pâ-
ques.

Un événement
extraordinaire

Je l'attends, je  l'attends,
hé! oui je l'attends cette
demi-finale de la coupe de
Suisse, avec impatience
même, j 'ai hâte d'encourager
mon équipe, ça me fait plaisir
de voir le stade plein à cra-
quer en train de crier , de sif-

A- ^^mJW* 
Coupe valaisanne

t**9* w ¦ des actifs
Les heures Saison 1981-1982
des matches T?u'é,lml?,atolre- „
M. . como^i -1Q ouril 160° ---volène - FullyOU Samedi lo avril 1700 Granges - Isérables

1500 Port-Valais - Salgesch
Deuxième ligue 1630 Nax - Chamoson

1700 Bagnes - Savièse 17 Veysonnaz - Termen
1700 USCM - St-Maurice à Pramagnon
1700 Grimisuat - Conthey 1530 Massongex - Leytron 2
1800 Hérémence - Ayent isoo Orsières - Riddes
1600 Sierre - Vouvry 1430 Vex-Steg
1600 Visp - Naters 1630 Turtmann - Vernayaz

1600 Leuk-Susten - Raron 2
Seniors 1730 Martigny 2 - Lalden

1400 Sierre - Raron 2

Juniors B, 1er degré S°uPe valaisanne
1600 Hérémence - St. Niklaus «es juniors - Finale
1630 Châteauneuf-USCM Juniors A

1700 St-Maurice - Sion
Juniors interrégionaux à Riddes
A1 Juniors C ,

1430 Sion - Young Boys 1545 Brig - Sion à Riddes

/mm̂ mmfm̂  
STADE DE TOURBILLON - SION

Wffl& mV Escort XR3 Lundi 20 avril à 14 h. 30
^*saa*̂  Match de coupe de Suisse

'̂ «-SBj mmm m mma lï* -*! mW;*mW ^ W m m w Â ¦  *%¦<•"mua9kmmmmnr zuricn
Un chef d'œuvre!

Essayez-ia A12 h. 45: match d'ouverture
Sion DLN - Saint-Gall DLN

§\3Sp3f~ S3 Location: tous les jours de 14 à 17 heures- (p 027/22 42 50.

Sion - Martionv Vente des billets: kiosque Défabiani , avenue Ritz , Sion; kios-
Collombev que Wuest , place du Midi , Sion; bar La Grange, Montana; barooiiomoey Le Bellevue, Sierre. 36-6606

fier, d'agiter tous ces dra-
peaux rouges et blancs, de
taper des mains, de secouer
de lourdes cloches, et le plus
heureux de tous c 'est moi, je
ne cesse de chanter ma joie
pour mon équipe, avec tout
cela j 'espère qu'ils gagne-
ront, ils le doivent, mais s 'ils
perdent ce sera la grande
déception, et bien sûr je dirai
«ouais z'ont en du bol les
Zurichois» et s 'ils gagnent:
Berne c 'est dans la poche, à
nous la belle coupe. Moi ça
me défoule d'aller aux mat-
ches, mais j ' oublie souvent
que le foot dans le fond ce
n'est qu 'un jeu. Ma foi c 'est
ça les vrais supporters.

E. Jehouda

L'autre
Les Vaudois attendent depuis 1967...
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Eric Burgener dans sesWÈIàm MÊME »!»» -àMÈMm^K*̂œuvres. Le Lausanne-Sports
compte beaucoup sur lui
pour atteindre la finale.

demi-finale: Lausanne-Grasshopper

La coupe, depuis pas mal
d'années, ne réussit pas au
Lausanne-Sports. La derniè-
re fols qu'il a pris part à la fi-
nale, c'était en 1967, contre
Bâle, et sa dernière victoire
remonte à 1964 contre La
Chaux-de-Fonds. Ce jour-là,
Richard Dûrr et Charly Her-
tlg, les responsables actuels
du club lausannois, étalent
sur le terrain. Aujourd'hui, ils
espèrent conduire leurs
Joueurs au Wankdorf le lundi
de Pentecôte.

C'est un Lausanne mora-
lement fort qui va affronter
Grasshopper. Depuis la dé-
faite enregistrée en février
contre Chiasso, l'équipe
vaudoise n'a plus perdu. Elle
vient notamment de rempor-
ter ses quatre derniers mat-
ches contre Nordstern (cou-
pe plus championnat), Bel-
linzone et Lucerne. Si nous
établissons un classement
du deuxième tour, nous som-

Parkings
O Sédunois à pied (15 minutes)
O Des vallées sud et Bas-Valais: les casernes en priorité, en-

suite stand de tirs, route de la halle des fêtes, Préjeux, Pro
Familia

8 
Par la route de Bramois: les casernes, stand de tir
De Sierre par la transversale: sur la route des Maraiches.
Parkings interdits sur les accotements de la transversale

O Des vallées nord: Sacré-Cœur, place de foire, devant les
moulins
O De l'ouest par la route cantonale: route de l'Industrie, place

des Abattoirs, route des Ronquoz.

mes en tête, précise Charly
Hertig. C'est vrai, nous som-
mes habités par une grande
confiance. Collectivement en
tout cas, nous sommes au
point, même si, on le sait, il
nous manque un véritable
meneur de jeu. Mais nous
sommes prêts à aborder cet-
te demi-finale et à la gagner.

Les deux dernières fols
que Lausanne a accédé aux
demi-finales, c'était sur son
terrain et II y a été éliminé.
En 1974 par Sion et en 1977
par Young Boys. L'adversai-
re, aujourd'hui, se nomme
Grasshopper. Une noix par-
ticulièrement dure à croquer
pour les Vaudois.

Bien sûr, mais à ce stade
de la compétition, n 'importe
quel adversaire est difficile,
et si intrinsèquement Grass-
hopper nous est supérieur ,
nous ne serons pas comple-
xés sur le terrain. A notre

(Photo ASL)
qualification, nous y croyons
vraiment très fort.

Charly Hertig ne changera
guère la formation qui a bat-
tu Nordstern samedi dernier.
Burgener, même il n'est pas
entièrement rétabli, retrou-
vera sa place dans les buts.
Si vraiment, il n'était pas en
mesure de tenir sa place, le
jeune Varquez serait aligné.
La défense et le milieu du
terrain seront inchangés. En
ligne d'attaque en revanche,
j'hésite, car Diserens est très
en forme.

Bernard Morel

Lausanne: Burgener (Var-
quez); Chapuisat; Raczynski , Ba-
mert, Ryf; Ley-Ravello, Parietti,
Castella; Kok, Mauron (Diserens),
Tachet.

Remplaçants: Guillaume, Rytz.
Grasshopper: Berbig; Meyer;

Lauper, Egli, Herbert Herrmann;
Wehrli, Pfister, Ladner, Heinz
Herrmann; Sulser, Zanetti.
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Les Collons - Thyon 2000
A vendre, directement du propriétaire, à un acheteur
suisse

splendide appartement
combles/duplex env. 106 m2
comprenant: entrée, réduit, salle de bains, cuisine,
living, douche, 2 chambres à coucher, balcon. Dans
immeuble de haut standing, terminé en 1980, situé à
proximité des remontées mécaniques. Sont aussi
compris: cave, piscine, sauna, buanderie, salle de
jeux, armoire à skis, garage couvert et agencement
intérieur, cheminée, cuisine entièrement équipée
(machine à laver la vaisselle, etc.).
L'appartement est de première main et non utilisé,
libre tout de suite. *
Fr. 312 000.-, pour traiter: Fr. 78 000.-.

Pour traiter et visiter:
Project 10, P.-H. Gaillard S.A., avenue de la Gare 28,
1950 Sion.
Tél. 027/23 48 23.
(Intermédiaires s'abstenir.) 36-5271

Exceptionnel A louer à Vétroz
A louer, région de Conthey pour dans villa
juillet 1981

. _. - - •»
"_ appartement

llll
Une idée de Pâques
Nous construisons pour vous!

Leysin 1250-2050 m
A1V4 heure en voiture de Berne, une heure
de Genève, nous construisons pour vous
votre résidence secondaire dans le cceur

des Alpes vaudoises, la
Résidence Alpha

Avec seulement Fr. 45 000.- de fonds propres,
vous devenez propriétaire d'un appartement

avec tout le confort.
Situation: ensoleillement exceptionnel , loin du bruit
et de l'agitation quotidienne avec un panorama

extraordinaire, près du centre,
emplacement excellent.

Leysin: un important centre touristique et de sports,
été comme hiver. Accès rapide et facile.

Arrêtez-vous chez nous pour visiter l'appartement
témoin!

Pour toutes Informations:
Promotion immobilière A. Gottdiener

Avenue de la Gare 2 Bâtiment Genevreys
1820 Montreux 1854 Leysin
021 /61 62 75 025/34 23 53

, 22-120
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A louer

alpage Griebel Oberems
53 vaches.
Très bel alpage.
Raccordements d'eau remis à
neuf en 1981.

Faire offres jusqu'au 30 avril au
président de l'alpage, M. Ernst
Rieder, 3903 Wieler.

Tél. 028/49 13 55, dès 18 heu-
res.

36-12743

appartement 4 pièces
Tout confort. de 2 chambres +
Conviendrait à couple travailleur grande cuisine,
contre conditions à discuter. bains* w--c- et iardin-

Ecrire SOUS Chiffre P 36-23870 à Pour renseignements
Publicitas, 1951 Sion. et visites

Tél. 027/22 28 43 ou
A vendre au cceur du val d'Hérens 22 4010
(VS) le soir

36-23917
terrain 10 OOO m2

avec 2 chalets agricoles à retaper.
Possibilité d'agrandir du tiers de la A vendra en ville
surface existante. ™ 

de FranceFaire offres sous chiffre P 36- f** "0hrance

23876 à Publicitas, 1951 Sion. Del

A louer, évent. à vendre 
l l̂Si

^

... . r . . avec terrasse privée
petit cafe-restaurant engazonnée.
5e montagne. Saison été-hiver. Situation pr '250 ooo -1er ordre, vue imprenable. Meubles an- Facilités
ciens avec cheminée-grill. Prix très inté- de paiement
ressant suivant options et appartement.
Ecrire sous chiffre P *36-24016 à Publi- Ecrire sous
citas, 1951 Sion. chiffre P 35-901068

! à Publicitas,
1951 Sion.

A vendre je cherche à louer
à Muraz-sur-Sierre ¦si°r.
(centre du village)

9/14es studl°
d'un immeuble omeublé
comprenant: 2 appartements à réno- chânTlbrPver de 3 pièces avec 2 caves. wi¦«¦¦¦¦#¦ %s
Possibilité éventuelle de transforma-
tion en duplex. Entrée début mai 81.
Fr. 75 000.-.

Ecrire sous '
Ecrire sous chiffre P 36-901033 à Pu- chiffe P 36-23909
blicitas, 1951 Sion. LPcU,b!)Pi,as'^_______ 1951 Sion.

£^njt IMMOBILIÈRE
HlPP-̂ 3980 SIERRE
A vendre à Sierre
situation de 1er ordre
appartements
neufs
3 et 4'/z p.
disponibles 15 mai.

Tél. 027/5819 70
55 74 74
?36-301117

On cherche
à acheter
au centre de Slon

appartement
4'/2 pièces
Event. à rénover.

Ecrire sous *
chiffre P 36-301115
à Publicitas,
1951 Sion.

Avendre
à Ollon (VS)

maison
ancienne
à rénover, 2 pièces,
cuisine, salle de
bains, possibilité
d'agrandissement.

Tél. 027/43 2249
le soir.

•¦36-301110

Sion

A louer à Platta

grand
studio
Libre dès le 1er mai.

Tél. 027/38 29 40
36-24010

Ayent
A louer

appartement
4 pièces

Tél. 3813 56
18-308910

Cherchons
à louer
à Verbler-Station

chalet
5-6 lits
du 20 juillet
au9.aoùt 1981.

Tél. 025/631155
heures de bureau
interne 14.

¦"36-23975

Nendaz
Station
A vendre chalet à dé-
molir, en madriers, 3
pièces, plus cuisine,
couverture tuiles
éternit, avec une par-
tie du mobilier, doit
être enlevé sur place
pour le 15 septembre.

Ecrire sous
Chiffre PK 352456
à Publicitas,
1002 Lausanne.

Nendaz-Station
Je cherche appar-
tement à louer à l'an-
née dans le centre,
3-4 pièces non meu-
blé, pour le 1er sep-
tembre.
Faire offre
F. 1910.X, poste
restante, 1961 Haute-
Nendaz

Cherche
à louer
à Martigny

3-pièces ou
31/2-pièces

Tél. 026/2 35 88.
•36-400439

Privé cherche
à acheter
région Sion-Sierre

villa ou
appartement
ou terrain

Tél. 027/55 80 82
dès 20 h.

36-23722

A louer
av. de la Gare 32
à Slon

bureau
31/2 pièces
au 2e étage.
Libre tout de suite.

Tél. 027/22 29 78.
36-23027

cafe-restaurant
«Les Pèlerins»

avec bar «Le Samouraï» , rénovés
et agrandis en 1980. Terrasses,
parking, appartements.
Prix intéressant à discuter.

Pour tous renseignements
s'adresser à:
Jean Rey, av. de France 63
1950 Sion - Tél. 027/22 36 17

36-5609

A vendre à Slon, Gravelone, quar
tier résidentiel

terrain de 1800 m2

Ecrire sous chiffre P 36-901056 à
Publicitas, 1951 Sion.

A louer à Martigny
dans petit immeuble résidentiel

appartement 6 pièces
2 salles de bains, 2 garages.

Libre tout de suite.

Tél. 026/2 21 51.

36-2684

Appartement
de luxe à vendre, centre du vieux-
Sion, 3 chambres, grand séjour, 2
pièces d'eau, cheminée française,
dernier étage, façade et toit neufs,
int. entièrement refait, chauffage
électrique, cave.

Ecrire sous chiffre P 36-901069 à
Publicitas, 1951 Sion.

Chamoson, à vendre

vignes
Raffort: 860 m2

Toccan:280 m2.
Faire offres écrites à Gérard Ger-
manier-Carrupt , 1963 Vétroz
Tél. bureau 21 60 74
Tél. privé 36 18 05 36-23961

A remettre à Sion

kiosque
Ecrire sous chiffre P *36-23967 à
Publicitas, 1951 Sion.

A louer à l'année, long bail possi-
ble (ou évent. à vendre)

maison de campagne
rénovée

avec jardin et grangette, ait.
700 m, au-dessus du hameau de
Bieudron-Nendaz , route de Fey à
15 min. de Haute-Nendaz. Soleil,
vue imprenable, tranquillité assu-
rée.
Pour renseignements et visites
tél. 027/22 28 43 et 22 4010
le soir 36-23916

A vendre ou à louer

petits magasins
En plein centre commercial de
Montana-Station

Ecrire à CCM, 3962 Montana
36-23371

A vendre, Dri. ,,,_. ._
région La Souste VS Près d Evlan

A louer
grand
^h-aiA* appartementChalet 3 pièces
2 étages, avec jardin, . . .
grand terrain et ga- Pieds dans I eau.
rage.

Tél. 027/63 24 07 ™* 027/41 40 -̂
36-110280 (bUr6aU)

36-269

Famille anglaise „.
de médecin Cherche à louer
cherche à acheter à slon* con*re »'¦'•
un

appartement «tudlû
OU

dans une région de 2aIlièCâSsports d'hiver, dans tmmt^^0wS9
le canton du Valais c„... H
romand. Entrée 1er ou 15 mai.

Tél. 027/41 11 71.
Offres sous •36-301099
chiffre R 03-990453
à Publicitas, Cherche
4010 Bâle. à louer

__ à Slon

«,$$£"" bureau
m̂mî ichH m̂ «vec téléphone.

YOtraM
UM I L̂W Ecrire à
•Ty*-" **¦ case postale 3307

ajpP"̂ ******************************-*! 1950 Sion

m
Û7~"m~~m*\ 

«36-301112

À ànO RFl 1 On cherche
f » , | à acheter¦ Votre serviteur Z à Sion
I patenté pour ou environs

I l'immobilier 1
let remises J villa
(commerce «f
| HA de 5-6 pièces.
«J27/55 36 60 / EF c„ ,
• CI Forclaz • *MX\ Ecrire, case
'c o r n  ï -r Y  postale 147,
la&osta™ l>7  1951 Sion.
*«•«¦•¦••¦•«#•*•' •/ 36-2232

\^} VÉHICULES AUTOMOBILES Y>?
A vendre

Suzuki
Garage de Valère

Petit-Champsec, Sion
Tél. 027/23 53 64

Agent DATSUN
Nos occasions expertisées

Ascona 1300 B 4 p. 79 19 500 km
Ford Taunus 1600 L 76 86 000 km
Skoda 110 R cpé 77 39 000 km
Skoda 105 S 80 7 700 km
Ford Escort 1300 77 30 000 km
Audi SO LS 73 87 000 km
Alfa Tl 4 p. 77 50 000 km

Vendeurs: André Morard
Tél. 027/22 86 25

AttilioTresoldi , Tél. 22 30 36
Ouvert lé samedi matin

36-2918

A vendre

Ford Consul 2,3
6 cyl., 1973,
100 000 km.

Tél. 027/23 30 51 
^̂ i B̂BiBii îHiBBMBBaiii îHB***'m*i**HHI
A vendre A vendre

Peugeot 304 J Afta
break SL CM
année 78, 40 000 km, *¦¦¦ ¦
expertisée. neuve, toit ouvrant,
Tél. 027/23 35 24. 4 P0rt6S-

36-24002 Fr. 871 .-par mois
A vendre expertisée 

m 027/41 51 52

Mazda 323 SP !̂!ianthracite métallisé,
mod. fin 78, A vendre
81 000 km
Fr' 52°°'~' IM" "
Tél. 025/71 47 68 IvllHI
privé
89 08 81 bureau , ,„ „_ ,année 76, 37 000 km

expertisée,
A vendre pneus hiver-été.

Bultaco Fr 233_ par mois
tHal 1 25 Tél. 027/41 51 51

36-765
mod. 80, 600 km. 

Fr. 2500.-. A vendre

Tél. 026/s 34 93 Sunbeam
(heures des repas). 1600 GLS

"36-400445 année 75, 65 000 km,
état de neuf,

A vendre expertisée,
livrée avec 4 roues

SuZUki ^00.-.
125 trial
expertisée, Tél. 026/2 28 15.
Fr. 1300.- 36-90353

vélomoteur
Sachs, 2 vitesses. A vendre

TalbotTél. 026/2 18 61. «.,.„ ..
•"36-400450 OOIHra SA

aut. gris métal.
A vendre 3500 km.

Prix très avantageux.

GSpéCiâl Tél. 027/55 95 41
(le soir).

1979,31 000 km 36-2942
Fr. 7500.-.

A vendre
Tél. 027/36 23 15

631201 Saab
36-2848 900 GLS

A vendre combi coupé, 3 p.
80, 4000 km,
garantie 6 mois.moto Prix très avantageux.

rlOnUa Tél. 027/55 95 41

125 cm3 (lesolr)
36-2942

trial, 
état de neuf.

Tél. 22 4618 Avis aux amateurs
A vendre
au plus offrant

Occasion unique
superbe DS

1 tracteur Palaco
r:—* ran Dernier modèle,
fiai 04U état impeccable.

COnflDattO Jamais utilisée l'hiver
* 40 000 km garantis

650 heures,
état de neuf. Faire offre sous *
„, , .. . Chiffre P 36-301113Prix intéressant. à Publicitas,

1951 Sion.
Tél. 027/36 10 08.

36-5634 Avendre

Jeune famille Ford!
cherche à louer Cilla 2000
à Sion ou environs

1977,47 000 km,
maiSOII OU 3rls mét - intérieur
nn_n_*n_n..< D|eu. radio, pneusappartement neUfs + pneus d-hi-
6-7 pièces ver* expertisée,
avec jardin, tranquil- Très soignée,
lité

Fr. 8200.-.
Ecrire sous •
chiffre P 36-23972 Tél. 026/4 1613
à Publicitas,
1951 Sion. 36-24033

GS 750
1978,20 000 km,
complètement caré-
née

Prix Fr. 4950.-

Tél. 027/36 13 34
•36-301089

Honda
125 T2
79, 20 000 km,
état impeccable.

Fr. 2000.-.

Tél. 027/86 2217
"36-24015

A vendre
A vendre

BMW 2002 QQ LS
avec moteur 2002 Tl,
carrosserie en bon 60 000 km, expertisée
état, non expertisée année 74

VW 1200 F 500°
Tél. 027/381615

mod. 67, expertisée. Bureau 38 16 31
•36-24017

Tél. 027/22 06 29 Particulier vendle soir dès 19 h. 30.

•36-301111 Peugeot
305 SR
40 000 km, année 78,

A vendre toutes options, |A vendre expertisée.
Fr.2200.- Fr. 8800.-.

Tél. 027/31 19 21
Coccinelle 361206

36-4448
1970. 
Prête pour expertise. Avendre

Tél. 027/41 40 64. fflOtO HOIlda
?î!!î CB 500 Four

A vendre Prix à discuter.

Ford m 02.5/63 29 70

Capii 2300 S 025/63 23 38
professionnel

1978,23 000 km. 36-100203
Prix à discuter. SLmTà __^

Tél. 027/55 67 23. ¦MIH MI i
•36-301114 V

m r m

WÊêêÊÈ
Remorques pour voitures
à tout usage
Jeeps et véhicules utilitaires

Remorques ^Vincent Maret + DP g
Route du Simplon 46 (Agip) 7
1920 Martigny, tél. 216 99 &

HONDA t̂= 3

Libero Annuiti
Motos - Cycles - Accessoires A

Avenue de Tourbillon 35
1950 Sion 0 027/23 46 41

36-2867 I

trial
Yamaha
250
1978,1500 km.

Tél. 027/8814 47
•36-301100

VW Golf
GTI
argentée, stéréo,
1978,50 000 km

Fr. 9500.-
bon état.

Tél. 027/41 30 41
heures de bureau

36-24026
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Comment
ils se sont
qualifiés

SION
16es de finale
28.9.80: Vevey - Sion 0-4
(3 buts de Saunier et 1 de
Brigger).

Ses de finale
8.11.80: Chiasso - Sion
0-2 après prolongations
(buts: Brigger et Saunier).

Quarts de finale
30.11.80: Sion - Saint-Gall
3-1 (buts: Saunier, Geiger
et Bregy).

ZURICH
16es de finale
28.9.80: Frauenfeld - Zu-
rich 2-4 (buts: Elsener,
Moser , Seiler et Erba).
Ses de finale
8.11.80: Bulle - Zurich 0-5
(buts: 2 x Jerkovic, 2 x
Seiler et Zwicker).

Quarts de finale
29.3.81 : Zurich - Bâle 3-0
(buts: 2 x Seiler et Else-
ner).

!
v ~ ¦ '

En attendant
le big match

Dès 12 h. 45 le lundi de Pâ-
ques au stade de Tourbillon ,
la fête commencera. Les ju-
niors de Sion et de Saint-Gall
(DLN) animeront la pelouse
en match d'ouverture. Il s 'agit
d'un quart de finale de la
coupe des talents.

L 'intermède sera assuré
par la musique de la bonne
humeur «Exçapett».

A 14 h. 25 le ballon du
match Sion - Zurich arrivera
en hélicoptère d'Air-Glaciers.

Zwicker (à droite) endigué par Valentini (à gauche): est-ce une image futuriste de lademi-finale de ce lundi de Pâques à Tourbillon... (Photo ASL)

mmmm\ U M \ 4ÊË&%.

En coupe de Suisse, à ce stade de la compétition, les Sédunois défendent fiè-
rement leur réputation. Sans peur et sans reproche, telle a toujours été (ou pres-
que) leur devise. Pour la cinquième fois de leur existence, ils atteignent les demi-
finales de la coupe de Suisse.

Une seule fols jusqu'ici les espoirs valaisans n'ont pas débouché sur le Wank-
dorf et une seule fois, il fallut se contenter de dire: «De la coupe aux lèvres...». On
vivait alors la saison 1966-1967 et la demi-finale Sion-Lausanne (0-1). Le but de
Chapuisat à la deuxième minute du match déjà avait fait très mal à l'époque.

Au rendez-vous des demi-finales, la formation sédunoise a croisé du tout beau
monde par le passé. Les trois fois qu'elle acquit le droit de disputer la finale, elle
surpassa Bâle à Saint- Jacques (1964-1965), Lausanne (aller et retour: saison
1973-1974) et Servette à Tourbillon la saison dernière.

En ce lundi de Pâques, la Suisse suivra du jamais vu en coupe. C'est la premiè-
re fois en effet que Sion et Zurich vont se trouver dans un face-à-face dont l'enjeu
n'est autre que l'accès au Wankdorf pour la finale. L'équipe de Daniel Jeandupeux
représente donc un Goliath inédit pour les joueurs d'Oscar Arce.

Un grand favori
Le FC Zurich, l'actuel chef de

file du football helvétique, a les
moyens de remporter le cham-
pionnat et la coupe. Personne
n'ose mettre en cause sa valeur,
ses qualités techniques et sur-
tout la classe de ses individua-
lités.

Prétendre que Daniel Jean-
dupeux et ses Joueurs entreront
en favoris lundi de Pâques sur
la pelouse de Tourbillon décou-
le de la plus simple des logi-
ques. Une vérité qui ne blesse
même pas l'amour-propre des
Sédunois parfaitement cons-
cients du travail d'Hercule qui
les attend s'ils veulent débou-
lonner le Goliath zurichois de
son piédestal.

Favori, le FC Zurich le sera
surtout si Slon le considère
comme tel. De ce côté là, les
spectateurs valaisans n'ont rien
à craindre...

Un valeureux outsider
En subissant l'expulsion à

Chiasso, Jean-Paul Brigger pri-
ve Tourbillon d'un singulier
duel entre lui et le stopper Lan-
dolt, entre lui et le rugueux Lûdi.
Le Haut-Valaisan absent, il y
aura certainement moins pour
l'œil mais pas forcément moins
pour le cœur.

Valeureux outsider, le FC
Sion le sera à nouveau lundi
comme par le passé. Ses fulgu-
rants coups de «gueule» en
coupe de Suisse ont fait de lui
un enfant terrible de cette com-
pétition. La formation d'Oscar
Arce demeure l'équipe des clas-
siques. Sur un match, survoltée
par plus de dix mille supporters
valaisans, elle peut déranger le
grand FC Zurich.

Solide en défense, elle aura
la possibilité cette fois plus que
jamais d'offrir à Geiger et à ses
coéquipiers la possibilité d'aller
au bout de leur talent. Zwicker,
Seller et Elsener représenteront

pour Valentini, Balet et Isoz une
matière d'examen de maturité.

Mais finalement, c'est au cen-
tre que se gagnent les batailles
(Napoléon dix»!). Bregy, An-
drey, Cernlcky, Richard: une
complémentarité qui ne se dis-
cute pas à l'heure de ce quitte
ou double. Reste le problème de
l'attaque que l'on jugera sur
pièce lundi à Tourbillon. Arce
ne dispose pas du trio de rêve
de Jeandupeux mais M a aussi
des Idées.

Simplicité
et équilibre

L'entraîneur sédunois ne
change pas d'un Iota sa con-
ception. Il sait que son équipe
ne s'exprimera jamais mieux
que dans la simplicité: «C'est
un match de coupe. Il ne peut
procurer que la joie ou les re-
grets. Or pour vaincre un adver-
saire de la valeur de Zurich, il
faut surtout rester fidèle à son
football: simplicité, équilibre,
calme, lucidité.

Il s 'agira d'avoir des nerfs so-
lides pour faire face à ses res-
ponsabilités. Ici, j 'aimerais atti-
rer l'attention de nos généreux
supporters. Il devront user de
patience si la réussite ne vient

pas immédiatement. C'est à la
fin de la rencontre que le bilan
s 'établit.

Je compte surtout sur notre
merveilleux esprit collectif pour
battre Zurich. Notre adversaire
est très fort mais je vous assure
que mes joueurs s 'élèveront à
son hauteur. Il faut tout mettre
en œuvre pour casser le fétiche
zurichois. C'est comme en poli-
tique. Les Valaisans ont des
idées différentes mais lorsqu 'il
importe de sauver le Valais, cha-
cun se place derrière le drapeau
aux 13 Etoiles. Mes joueurs
s 'auront s 'unir pour triompher. »

Jeudi et vendredi, Jean-Clau-
de Richard a pu s'entraîner nor-
malement. Il y a donc de fortes
chances qu'il participe à cette
demi-finale. On note également
le retour de Bernard Perrier qui
figure parmi les remplaçants.

FC Sion: Pittier; Geiger; Isoz,
Balet, Valentini; Bregy, Richard,
Andrey, Cernicky, Luisier; Sau-
nier.

Remplaçants: Bitz, Schnydrig,
Perrier, Ruberti.

Vl/ La préoccupation
de l'entraîneur Jeandupeux

Au moment d'un rendez-vous
aussi Important que celui de ce
lundi de Pâques, on se rend
compte que la terre tourne... A la
tête du FC Sion II y a une saison,
Daniel Jeandupeux se présente
de face sur les sentiers valai-
sans. Sur les rives du bisse, les
Sédunois n'ont pas le choix, lls
doivent jeter à l'eau, ou au bas
du talus, leur ex-entraîneur et
ses Zurichois pour atteindre le
Wankdorf...

Une drôle de manière de re-
cevoir un ami ! Heureusement
qu'il ne s'agit là que d'une Image
indiquant bien le sérieux de l'en-
treprise. Daniel Jeandupeux, du
reste, ne s'attend pas à être reçu
avec les honneurs. Il sait qu'il a
passé sur l'autre rive avec les
risques que cela comporte.
Il ne cachait pas ses senti-

ments hier au téléphone: «Je
commence enfin à considérer les
joueurs zurichois comme mes
joueurs. Je deviens gentillement
Zurichois moi-même. Ce ne fut
pas si simple après avoir vécu
une aventure aussi grisante que
celle de Tourbillon».

L'ex-Sédunols puise fort pro-
bablement dans les succès de sa
formation les motifs de sa propre
Intégration. Le FC Zurich baigne
dans l'huile et son responsable
nage dans la confiance: « Tout ne
va pas trop mal maintenant.
Comme il n 'y a pas de problèmes
on cherche presque à s 'en créer.
Nous avons trouvé la stabilité
même si nous n'arrivons pas tou-
jours à être parfaits.

Notre dernier match contre
Servette a été un modèle. Menés
deux fois au score mes joueurs
ont démontré une totale confian-
ce en leurs moyens. C'était pour-
tant une situation nouvelle puis-
qu'à l'ordinaire nous marquons
pratiquement toujours les pre-
miers. La réaction a donc été sai-
ne face à Servette».

Daniel Jeandupeux considère
cette demi-finale comme un
match ordinaire. Il ne craint pas
la chaleur qui pourrait sévir en
Valais: «Comme lors de notre
rencontre de championnat, nous
nous déplacerons en Valais, à

Jure Jerkovic
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Finalement, pourquoi pas la joie ? (Photo ASL)

Vouvry, dimanche soir seule- je  me passerais des service de
ment. Jerkovic. Le Yougoslave est un

La rencontre pourrait éven- artiste. Depuis sa blessure il
tuellement être bloquée mais pas craint les contacts. Or dans cette
à cause de la chaleur. Les Se- demi-finale personne ne se fera
dunois la connaissent et mes de cadeau. Alors j'hésite encore
joueurs y sont habitués depuis et ma décision finale interviendra
leur stage en Afrique. Si la ren- lundi seulement»,
contre reste tendue dans révolu- Avant de prendre congé de
tion du score il faudra chercher Daniel Jeandupeux nous lui
la cause dans le rapport des for- avons souhaité «Bonnes Fa-
ces en présence. De toute manie- ques» et «Bonne fête du football
re je n'aime pas vivre trop long- lundi». Il a conclu: «Lundi, Je
temps une situation de 0-0 car on souhaite que ce soit notre fête et
n'est jamais à l'abri d'un acci- pas la vôtre!».
dent».

Comme à l'ordinaire, Daniel Zurich: Grob; Lûdi; Baur, Lan-
Jeandupeux ne fait pas de mys- doit, Iselin; Moser ou Jerkovic,
1ère au sujet de son équipe. Tout Kundert, Zappa; Zwicker, Seiler,
au plus en ce qui concerne son Elsener.
meneur de jeu Jure Jerkovic: Remplaçants: Zurbuchen, Jer-
«En principe contre Sion j 'aligne kovic ou Moser, Peterhans, Kurz,
la formation qui vient de battre Schonenberger.
Servette. Cela voudrait dire que J.M.

Didi Andrey (à gauche) et Jure Jerkovic (à droite): deux
grands joueurs attendus au centre de ce grand choc de la
coupe de Suisse.



Secours en montagne et CAS Valais: est-ce la rupture?
SION. - «Le Valais n'acceptera jamais d'être Gianadda, et amené ceux-ci à se prononcer
le dindon de la farce. Il n'acceptera jamais en faveur du point de vue valaisan par un
que le goodwill du Valais soit terni par des vote significatif (88 oui, 5 non). Il s'agissait,
«marchands de victimes» qui oublient par- dès lors, d'admettre la signature d'une con-
fois la règle d'or du secours en montagne, vention provisoire jusqu'à fin 1981, la con-
Nous n'entendons pas subir la loi d'une or- vention définitive devant faire l'objet d'une
ganisation extérieure au canton. Prononcées ratification ultérieure. Or, à ce jour, rien
avec une fermeté sans équivoque par le con- n'est fait. Pis: on s'achemine vers une rup-
seiller d'Etat Bernard Comby le samedi 28 ture si l'on en juge d'après les propos adres-
octobre 1980 à Martigny devant le Club alpin ses en date du 13 avril 1981 au président du
suisse réuni en assemblée générale, ces comité central du CAS, M. Carlo Sganzini :
phrases avaient «secoué» les délégués réunis «Vous assumez l'entière responsabilité de
pour la circonstance à la Fondation Pierre- cet échec».

Ainsi, la volonté manifestée par
le canton «de rester maître chez
soi» en matière de sauvetage en
montagne semble engendrer dans
les milieux du CAS (sauf les Valai-
sans) une singulière attitude. Com-
ment expliquer une telle position
alors que le dispositif valaisan
comprend 8 hélicoptères, propriété
des compagnies Air-Zermatt et
Air-Glaciers, 90 conducteur de
chiens d'avalanche et sanitaires,
350 guides et aspirants guides, 680
professeurs de ski, 34 stations de
secours du CAS ainsi que de nom-
breux autres secouristes membres
des stations ou de remontées mé-
caniques.

Un rappel des faits
Un communiqué émanant du

Département de justice et police
rappelle les faits:

Collaboration
Club alpin suisse -
Etat du Valais

«Le 1er mai 1980, le comité cen-
tral du Club alp in suisse propose
au canton du Valais un projet de
convention en matière de secours
en montagne. Ce projet est adopté
par le Conseil d'Etat, le 17 juin
1980. De même, il est accepté par
l'assemblée des délégués du CAS,
les 17 et 18 octobre 1980 à Marti-
gny. Celui-ci devait être signé par
le comité central et retourné au
canton du Valais. Au mois de no-
vembre 1980, en lieu et place de la
convention signée, le comité cen-
tral nous transmet un texte modi-
f i é .

Un délai expirant au 31 décem-
bre 1980 est fixé par le canton du
Valais pour la signature de la con-
vention telle qu 'initialement pro-
posée par le comité central et ac-
ceptée tant par l'assemblée des dé-
légués que par le Conseil d'Etat.

Par lettre du 17 février 1981, le
canton du Valais rappelle la signa-
ture de cette convention. Le comité
central est rendu attentif à l'entiè-

Scouts: quels changements!
SAVIÈSE. - Samedi 11 avril,
l'équipe d'animation cantonale des
scouts du Valais s'est retrouvée
pour fêter dignement le départ du
commissaire 2e et 3e branches
(éclaireurs et pionniers). En effet ,
pour des raisons professionnelles,
Raphy Mottet , dit «Bouboule »
s'est vu dans l'obligation de quitter

re responsabilité assumée par lui
quant à l'échec des pourparlers et
du défaut de la convention entre le
CAS et l'Etat du Valais.

Une dernière lettre datée du 13
avril 1981, émanant du chef du
Département de justice et police,
rappelle cet échec et signale l'in-
terruption des pourparlers tout en
constatant que le CAS n'est p lus
disposé à collaborer avec le can-
ton du Valais en matière de se-
cours en montagne.

Département de
justice et police

du Canton du Valais

Bernard Comby: le CAS
responsable de cet échec

Adressée en date du 13 avril au
président du comité central du
CAS, une lettre signée par le con-
seiller d'Etat Bernard Comby situe
la «cassure» intervenue:

Concerne: Convention CAS -
Etat du Valais

Monsieur le Président,
Messieurs les membres du Comi-

té central,
La lecture de votre lettre du 13

mars 1981 nous permet de consta-
ter que le nouvel argument avancé
par vous, est un élément d'exécu-
tion qui aurait pu être réglé après
la signature de la convention.
Nous vous prions par conséquent
de vous reporter à notre lettre du
17 février 1981 par laquelle nous
vous avions accordé un délai de 30
jours pour nous remettre la con-
vention signée. Ce délai n'étant
pas respecté, nous devons admet-
tre que voué n'êtes plus disposés à
collaborer avec notre canton sur la
base de la convention préparée par
votre secrétariat et admise tant par
le Conseil d'Etat du canton du Va-
lais que par l'assemblée des délé-
gués du Club alpin suisse à Mar-
tigny. Vous assumez donc l'entière
responsabilité de cet échec.

Nous regrettons sincèrement
qu 'une telle entente n'ait pu abou-

son poste dans le scoutisme. Pour
lui succéder, le commissariat 2e et
3e branches a élu à l'unanimité
François Solliard , actuellement
chef du groupe des scouts de Sa-
vièse.

Le chef cantonal Gaby Stucky
(Suzuki) a reconduit tous les col-
laborateurs de «Bouboule» soit :

tir et qu 'ainsi tous les pourparlers,
au sujet de cette affaire , soient in-
tenompus.

Veuillez croire, Monsieur le Pré-
sident et Messieurs les membres du
Comité central, à l'expression de
ma haute considération.

Le chef du Département
de justice et police

Dr Bernard Comby

Copies: Aux sections valaisannes
du CAS

Inadmissible
«Maître chez soi» ! Il y a des

années que le Valais préconise
la formule. Au nom de la sé-
curité et de l'efficacité. Au
nom d'un dispositif étoffé qui,
dans le domaine du secours en
montagne, a fait ses preuves.
Or, derrière le CAS se profile
la GASS dont on sait la «toile
d'araignée» qu'elle a patiem-
ment tissée...

Conflit de «personnalités»
pour certains, d'intérêts pour
d'autres...»

En fait, un conflit inadmis-
sible dans la mesure où la po-
lice d'un canton qui compte 36
«4000 mètres» (sur les 40 suis-
ses) entend assumer ses res-
ponsabilités, forte d'un poten-
tiel d'interventions de pointe.

Qu'a donc a gagner le CAS
:n oubliant ses engagements -

pourtant démocratiques - pris
le 18 octobre à Martigny?

Vouloir continuer à tergiver-
ser avec le Département de
justice et police du canton,
c'est perdre d'avance la partie.

Car, sur ce plan là, en Va-
lais, on ne joue pas aux...
échecs !

Michel Pichon

Jean-Pierrre Menabrailloz, Jean-
Pierre Mottet, Jacques Crettol,
Yves Gaillard, Stan Fellay, Patrick
Genetti et Jean-Hugues Seppey.

«Bouboule » a fonctionné com-
me commissionnaire depuis 1974.
A l'assemblée des délégués des
scouts valaisans de Viège, cette
année-là, tous les commissaires
avaient démissionné en bloc. Ra-
phy a été le premier à relancer les
éclaireurs et pionniers. On ne peut
que le féliciter. Quant à François,
tous les invités à cette soirée
d'adieu lui ont souhaité bonne
chance et beaucoup de courage
pour aider les jeunes dans leur for-
mation d'hommes.

Après un apéritif à Sion, tous
ont partagé la raclette au café du
Pont du Diable, gracieusement of-
ferte pour la circonstance.

Deux jeunes filles, costumées,
un orchestre ; tout était là pour
égailler la «cérémonie ». Sous la
responsabilité de Jean-Marie Rey-
nard , secondé par Gerald Dubuis
et Olivier Héritier tout s'est admi-
rablement déroulé dans la joie et
la bonne humeur.

Cependant un changement de
dernière minute est venu troubler
ces festivités. Le commissaire 4e
branche (filles et garçons de 17 ans
et plus) a présenté sa démission.
Ce n 'est que depuis cinq mois que
Jean-Bernard Mani était au poste
et suite à un manque d'aide de ses
collaborateurs, et vu la tâche à ac-
complir, il s'est vu obligé de pré-
senter sa démission. Pour lui suc-
céder, le chef cantonal a nommé
Raphy Mottet comme commissai-
re intérimaire, afin qu'une figure
de proue du scoutisme valaisan es-
saie de redonner force et vigueur à
la 4e branche.

Après quelques larmes versées
sur le court passage de Jean-Ber-
nard , la fête a battu son plein jus-
que tard dans la nuit.

Espérons que ces changements
ne seront pas eux aussi de courte
durée. Mais avec un peu d'enten-
te...

J.-B. M. AVES

C'était le samedi 18 octobre à Martigny. A voir les sourires de MM. Théo Wyder, président de la
commission cantonale de secours en montagne, Herbert Dirren, président du Grand Conseil, Carlo
Sganzini, président central du CAS, Bernard Comby, chef du Département de justice et police et
Paul Tornare, président de la section Monte-Rosa, on aurait pu croire l'affaire classée. Hélas, il
n'en est rien.

L'activité du CAS en 1980
BERNE (ATS). - Le Club alpin
suisse (CAS) a consacré son acti-
vité en 1980 ' au développement
pratique et théorique de l'alpinis-
me estival et hivernal, au sauve-
tage, à la formation de cabanes, à
la protection de l'environnement
alpin et à la publication de diffé-
rents ouvrages sur l'alpinisme.

Le nouveau comité central (CC),
dont le siège est pour trois ans à
Lugano, a élaboré un projet de dé-
finition d'une politique du CAS
qui sera examinée par la toute pro-
chaine conférence des présidents
de section. Le différend avec le
canton du Valais à propos de la
convention sur le sauvetage en

10 ans de lutte en faveur de l'environnement
MONTHEY (cg). - C'est au mois
d'octobre 1970 (année européenne
de la conservation de la nature)
que différentes sociétés monthey-
sannes, notamment les groupes du
Club suisse des femmes alpinistes,
du Club alpin suisse et de la Fé-
dération cantonale des pêcheurs
amateurs, prirent des contacts afin
d'organiser une lutte contre les
nuisances. Ainsi, le 10 novembre
1970 se réunissaient en assemblée
une douzaine de personnes fer-
mement décidées à lutter pour la
défense de l'environnement dans
le Chablais.

Au fil des mois, cette nouvelle
association prenait corps pour que
le 2 juin 1971, en séance constituti-
ve, fut créé le Cade-Hl sous la pré-
sidence de M. Michel Breganti
avec comme objectif l'art. 2 de ses
statuts.

Désireux de défendre, de res-

Léger bénéfice à Collombey-Muraz
COLLOMBEY (cg). - Les comp-
tes communaux de 1980 ont été
acceptés par le conseil communal
qui les présentera à l'assemblée
primaire le lundi 27 avril prochain.
Tous les ménages de la commune
ont reçu le fascicule présentant ces
comptes qui se bouclent par un
bénéfice de 6630 fr. 25 au compte
général sur un total de recette de
3 926 033 fr. 75.

Quelques statistiques
La population, qui était de 1850

habitants en 1964, a passé à 3009
en 1974, pour redescendre à 2817
en 1978 et atteindre 3057 âmes en
1980.

Sur 1842 contribuables, 1379
sont domiciliés dans la commune,
249 hors commune, 124 hors can-
ton et 90 sont des personnes mo-
rales. 49 contribuables ont un re-
venu atteignant 5000 francs, 104
de 5000 à 10 000 francs, 138 de
10 000 à 15 000 francs, 189 de
15 000 à 20 000 francs, 420 de
20 000 à 30 000 francs, 298 de
30 000 à 40 000 francs, 120 de
40 000 à 50 000 francs, 38 de
50 000 à 60 000 francs , 14 de
60 000 à 80 000 francs, 5 de 80 000
à 90 000 francs, 4 de 90 000 à
180 000 francs.

Sur le plan de la fortune, 210
contribuables ont jusqu'à 50 000
francs , 140 de 51000 à 100 000
francs, 105 de 101000 200 000
francs , 32 de 201 000 à 300 000
francs , 21 de 301000 à 400 000
francs, 6 de 401 000 à 500 000
francs, 1 de 701 000 à 800 000
francs, 2 de 801 000 à un million, 1

montagne n'a pas encore pu être
résolu. La question des places d'at-
terrissage en montagne a préoc-
cupé le CC qui interviendra, com-
me par le passé, pour empêcher
une extension ou une transgres-
sion de la loi fédérale en la matiè-
re. La réalisation pratique de la-
fusion avec le Club alpin suisse
des femmes alpinistes n'a pas pro-
voqué de difficultés majeures.

Les cours d'alpinisme (glace et
rocher) et de ski (alpin et de fond)
principalement à l'intention des
chefs de course et des instructeurs
et Jeunesse + Sport ont été bien
fréquentés. Des semaines du club
en Bolivie, en Corse et dans le

pecter et de sauvegarder notre pa-
trimoine naturel et, par voie de
conséquence l'existence humaine,
le Cade-Hl propose :

- répandre dans toutes les cou-
ches de la population l'idée de
protection de l'environnement
dans son sens le plus large et de
les informer des problèmes s'y
rapportant;

- d'empêcher la dilapidation des
biens naturels : flore et faune ,
habitats, formations géologi-
ques, sols, air, créations humai-
nes d'intérêt public, etc. ;

- de contribuer à la constitution et
à l'entretien des réserves natu-
relles ;

- soutenir moralement et maté-
riellement l'étude scientifique
de la nature ;

- de collaborer avec des organis-
mes à des buts analogues et les

de 1,1 million et 2 de deux millions
et plus.

Au 31 décembre, les terrains
réalisables avaient une surface de
181 904 m2, pour une valeur de
1 415 357 francs.

En ce qui concerne l'instruction
publique, le village de Muraz dis-
pose de 5 classes avec 82 élèves,
celui de Collombey de 9 classes

Décès de M. Pierre Dutoit
ancien directeur de Ciba-Geigy
MONTHEY (cg). - Les an-
ciens de la grande industrie
chimique montheysanne ont
appris avec beaucoup de peine
le décès de M. Pierre Dutoit, à
92 ans. C'est en 1952 que M.
Dutoit a pris sa retraite. Né à
Chavannes-sur-Moudon en
1899, U a étudié à Lausanne et
Bruxelles, obtenant un diplô-
me de chimiste avant d'être
engagé à 23 ans à l'usine chi-
mique de Monthey.

Fondé de pouvoirs en 1929,
il est vice-directeur en 1940 et
directeur en 1949, succédant
au Dr Comtesse. Il a été mem-
bre du conseil d'administra-
tion des Forces motrices d'Or-
sières, conseiller communal
durant trois législatures, éga-
lement conseiller général, et
fut un membre écouté et ap-

Dauphine ont en outre été organi-
sées par le CC. Durant l'année
écoulée, 34 jeunes alpinistes ont
reçu leur brevet d'aspirants guides
sur 52 inscrits au cours, et 25 can-
didats sur 30 leur diplôme de gui-
de de montagne.

Des cours de sauvetage, égale-
ment pour chiens d'avalanche, ont
eu lieu à Andermatt, à la Bernina,
au Triibsee et à Verbier. En ce qui
concerne la recherche de victimes
d'avalanches, un appareil de fabri-
cation suisse a été expérimenté et
a donné d'excellents résultats.

Des améliorations ont été ap-
portées à plusieurs cabanes en
1980. D'autre part, le CAS a mis
en chantier 25 œuvres diverses
(guides d'alpinisme, guides de ski
et autres ouvrages). On paru en
français : Préalpes franco-suisse et
Jura.

autorités, tant suisses qu'étran-
gères.
Pour marquer ces dix ans

d'existence, le Cade-Hl organise
une exposition à la salle centrale
de Monthey, qui aura pour thème :
« Protégeons la nature dans notre
commune». Cette exposition com-
prendra quatre volets :
1. introduction, la nature en péril
2. la conservation de la nature au

niveau communal
3. l'aménagement de la nature
4. le travail pratique pour la na-

ture.
Différents panneaux seront ex-

posés dans les vitrines des com-
merçants de la ville. Une tente sur
la place de Tubingen permettra
d'abriter six panneaux de l'Asso-
ciation suisse des photographes et
cinéastes naturalistes et six pan-
neaux sur la flore régionale pré-
parés par M. Oscar Ciana.

avec 147 élevés, alors que le centre
scolaire abrite 10 classes avec 241
élèves, soit un effectif de 470 élè-
ves. A ce total, il faut ajouter 132
élèves qui suivent le cycle d'orien-
tation de Monthey et les classes
terminales, alors que 33 élèves sui-
vent les cours et écoles divers, ce
qui nous donne un effectif total de
635 élèves.

precie de la communauté ré-
formée. Il a été un des mem-
bres fondateurs du groupe de
Monthey de la section Monte-
Rosa du CAS qu'il présida.
M. Pierre Dutoit a parcouru
toutes les Alpes valaisannes
qu'il connaissait admirable-
ment.

Ses anciens subordonnés de
Ciba-Geigy se souviendront de
lui comme d'un chef aimé et
respecté qu'on aimait à ren-
contrer notamment ces derniè-
res années au sein de l'Asso-
ciation des retraités de Ciba-
Geigy.

C'est au home Les Tilleuls,
où il s'était retiré depuis quel-
ques mois, que M. Pierre Du-
toit est décédé. A sa famille
dans la peine, le NF présente
sa sympathie attristée.
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IMPORTANTS TRAVAUX
SUR LA LIGNE DU M.C.

Avis aux
MARTIGNY (emb). - Dans le ca-
dre du renouvellement intégral de
la voie du Martigny-Châtelard
(1981), les services techiques de la
compagnie entreprendront , du 21
avril au 2 mai, l'assainissement du
tunnel du Balayé situé entre Fin-
haut et Châtelard-Giétroz. Pour
permettre une exécution rapide et
rationelle de ces travaux, le trafic
ferroviaire sera supprimé entre
Finhaut et Châtelard-Frontière.
Remp lacé par un service routier de
substitution. Celui-ci provoquera
des inconvénients que les passa -
gers supporteront très volontiers
puisqu 'en définitive ce qui est en-
trepris va dans la direction d'une
amélioration du trafic.

Voici à ce sujet quelques détails.
Pendant cette p ériode, le service

ferroviaire entre Châtelard-Fron-
tière et Vallorcine sera assuré par
la SNCF selon un horaire affiché
dans toutes les gares. Toutefois, la
course 28 quittant Châtelard-Fron-
tière à 16 h. 24 est supprimée. Les
autres courses seront assurées par
autocar.

A ttirons l 'attention des usagers
sur le fait que les départs de Châ-
telard- Frontière-Gare auront lieu
cinq minutes avant l 'heure prévue
à l 'horaire fenoviaire pour permet-
tre l'exécution des contrôles doua-

RÉDACTION
DE MARTIGNY

Avenue de la Gare 8
Tél. (026) 2 42 96/97
Télex 38 580
1920 Martigny H
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50 ans de vie commune
pour M. et Mme Georges Richard
LA BALMAZ (pag). - C'est dans
leur maison familiale de La Bal-
maz que Mme et M. Georges Ri-
chard viennent de fêter leurs noces
d'or. Cet heureux couple goûte de-
puis quelques années déjà un re-
pos bien mérité dans ce coquet vil-
lage. M. Richard peut enfin
s'adonner aux joies de la pêche,
alors que son épouse consacre de
longs moments au jardinage .

M. Georges Richard est né à La
Balmaz le 31 octobre 1904. Après
sa scolarité, il voyage et travaille

Mme et M. Georges Richard

Zéro degré
dans la plaine du Rhône
SION. - Il a fait vendredi matin aux premières heures du jour zéro
degré dans certains vergers de la p laine du Rhône.

C'était le cas par exemp le dans le domaine de Praz-Pourri, près
de Châteauneuf, qui passe pour être le plus froid du canton. Com-
me le mercure est resté au degré limite, aucun dégât dû au gel
n'est signalé mais les agriculteurs sont sur le qui-vive.

Sur les 2700 hectares que compte actuellement le verger valai-
san, plus d'un millier est parfaitement équipé pour lutter contre les
morsures du gel. Environ 1200 hectares disposent d'installations
de lutte par aspersion.

On pouvait voir hier ici et là dans la plaine du Rhône quelques
rares chaufferettes à mazout mais ce mode de lutte est en voie de
disparition, en raison notamment du prix du carburant, de la pol-
lution et du coût de la main-d'œuvre.

A Châteauneuf, on poursuit à titre expérimental des essais de
lutte contre le gel en recourant au gaz.

Davantage de tourisme à Vevey
VEVEY. - Les chiffres publiés par
le Bureau fédéral des statistiques à
Berne, transmis par l'Association
des intérêts de Vevey et environs,
font ressortir une augmentation de
11,6 % du nombre des nuitées,
dont le total a atteint 10 793. Les

usagers
niers et policiers surla route.

En ce qui concerne la desserte
de Châtelard-Giétroz, le bus s 'y
rendra seulement s 'il y  a des voya-
geurs pour cette station. Les inté-
ressés s 'annonceront préalable-
ment au chef de gare de Châte-
lard-Frontière par le télép hone se
trouvant à l'extérieur du bâtiment
de service. Ils pourront, le cas
échéant, se rendre directement en
bordure de la route cantonale, vers
le pont traversant l'Eau-Noire où
un arrêt facultatif sera aménagé.

Les jours ouvrables, le car pas-
sera obligatoirement à Châtelard-
Giétroz aux courses 3, 123 et 15
pour prendre les écoliers.

Restrictions. - La course 1 (dé-
parts de Châtelard-Frontière à
5 h. 35, de Châtelard- Giétroz à
5 h. 38) ne sera assurée par une
voiture que si des voyageurs se se-
ront annoncés la veille à la gare de
Finhaut. Quant à la course 22 ar-
rivant à Finhaut à 20 h. 01, elle ne
sera prolongée sur Châtelard que
s 'il y  a des voyageurs qui devront
s'annoncer au wattman.

A la mémoire de M. Paul Chapuis
Les nombreux amis que M. Paul

Chapuis, de La Tour-de-Peilz,
avait à Martigny et dans la région,
apprendront, avec peine, son décès
survenu il y a peu de temps.

M. Chapuis était très attaché à
la région de Martigny et était pas-
sionné par son histoire. C'est la
raison pour laquelle, dès sa créa-
tion en 1972, il fut parmi les pre-
mières personnes à soutenir les ac-
tivités de la fondation Pro Octo-
duro. Lorsque une visite des fouil-

en France voisine. Le 5 avril 1931,
il épouse Mlle Emma Dumas, une
Sédunoise de 9 ans sa cadette. Le
couple s'installe alors immédia-
tement à La Balmaz. De cette heu-
reuse union sont nés cinq enfants.
A ce jour, 10 petits-enfants et 7 ar-
rière-petits-enfants sont venus fai-
re la joie de ce ménage heureux.

Le NF présente à Mme Emma et
M. Georges Richard ses félicita-
tions pour leur cinquante ans de
vie commune.

Français arrivent en tête, suivis
des Allemands, des Anglais, des
Américains, des Belges et des Hol-
landais. Le taux d'occupation des
lits disponibles a approché les
30%, contre 23, 8% l'année pré-
cédente.

LA FANFARE BESSES O'TH'BARN À CHARRA

Un grand

les était organisée, ou une confé-
rence, ou la présentation d'un film,
il ne manquait pas de se déplacer
depuis Vevey pour y assister, en
compagnie de son épouse.

Nous tenons, en outre, à souli-
gner que M. et Mme Chapuis ont
participé à tous les nombreux
voyages organisés par la fondation
Pro Octoduro, notamment en Pro-
vence, à Lyon, à Rome, à Pompéi,
à Turin, à Munich et dans bien
d'autres lieux. M. Chapuis était
une personne très attachante et
cultivée, toujours la première prête
à participer à une excursion ou à

APPROVISIONNEMENT DU PAYS

Point de vue vaudois
LAUSANNE. - C'est à l'approvi-
sionnement du pays, considéré
comme un élément de la politique
de défense d'une nation industriel-
le, que le Conseil d'Etat vaudois
consacre son traditionnel rapport
annuel au Grand Conseil sur les
affaires fédérales.

L'article de la Constitution fé-
dérale sur ce sujet a été voté au
printemps 1980 et le Gouverne-
ment vaudois a répondu en autom-
ne à la consultation sur le projet de
loi d'application.

Celui-ci rappelle les craintes de
certaines associations: les disposi-
tions proposées ne devraient pas

COMPETITIVITE DE LA B. C. V.

NOUVELLE LOI
LAUSANNE. - Le Conseil d'Etat
vaudois propose au Grand Conseil
une loi totalement renouvelée pour
doter la Banque cantonale vaudoi-
se d'une structure plus souple sur
le plan juridique, d'une organisa-
tion mieux adaptée aux conditions
actuelles de la concurrence com-
merciale et d'un système de con-
trôle répondant plus efficacement
à la complexité croissante des af-
faires financières. Cependant, le
projet maintient les compétences
de l'Etat , en sa qualité d'actionnai-
re majoritaire de la banque et de
collectivité publique. Le statut ju-
ridique de la BCV n'est pas remis
en cause: elle demeure une insti-
tution de droit public, mais mixte,
en ce sens que sans être soumise
au Code des obligations, elle n'est
pas non plus une banque d'Etat
pure.

Le point principal de la nouvel-
le organisation consiste en une
modification des compétences res-
pectives de l'assemblée générale
des actionnaires et du conseil gé-
néral, celui-ci prenant le nom de
conseil d'administration. Le projet
donne à l'assemblée générale un
rôle beaucoup plus important, le
rapprochant des organes dé socié-
tés anonymes. Quant au conseil
d'administration, il reçoit pour tâ-
che essentielle de fixer les grandes
options et de prendre les décisions
de principe. Un comité de banque
en sera la délégation.

Enfin , il est indispensable de do-
ter la BCV d'un appareil de con-
trôle plus développé. A l'inspec-
tion interne correspondant à l'ac-
tuel organe de revision s'ajoutera

nom de la musique anglaise

visiter un musée et sa bonne hu-
meur et son entrain ne manquaient
pas d'influencer le comportement
des autres voyageurs, plus parti-
culièrement dans les moments où
la fatigue se faisait sentir.

Nous conserverons de lui le
meilleur des souvenirs et au nom
de tous ses amis de Martigny et,
plus particulièrement, des amitiés
qu'il avait nouées au sein de la
fondation Pro Octoduro, nous pré-
sentons à son épouse et sa fille,
Mme Marafetti , nos sentiments
émus.

L. C.

¦ ¦ ¦ ¦

aller au-delà du texte constitution-
nel et ne pas permettre à la Con-
fédération d'intervenir dans l'éco-
nomie privée en temps de paix.

Le projet de loi prévoit que.
lorsque les conditions sont rem-
plies, la Confédération assure l'ap-
provisionnement de la Suisse en
biens et en services d'importance
vitale. Il a paru indiqué au Conseil
d'Etat vaudois de proposer une
modification de cette disposition
dans le sens que la Confédération
assure cet approvisionnement con-
jointement avec les cantons, les
communes et l'économie privée.

un organisme (société fiduciaire)
qui assurera le contrôle prévu par
le Code fédéral des obligations et
la législation fédérale sur les ban-
ques.

LOCAUX GRATUITS A BLONAY?

Le statu quo de la municipalité
BLONAY (ch). - Les sociétés lo-
cales ne pourront vraisemblable-
ment pas utiliser gratuitement les
locaux communaux dans le cadre
de leurs soirées annuelles, comme
le souhaitait le conseiller E. Jo-
seph. La municipalité prône en ef-
fet le statu quo pour diverses rai-
sons développées dans une répon-
se de quatre pages.

S'il admet qu'une finance de lo-
cation ne joue qu'un rôle minime
au niveau de la trésorerie com-
munale, l'Exécutif doute fort que
des montants de 200 à 450 francs
mettent en péril l'équilibre finan-
cier des organisateurs. Aux som-
més en question s'ajoute l' alloca-
tion tarifaire des machinistes lors-
que les services de ce dernier sont
requis (50 à 75 francs par soirée).
Est-ce beaucoup?

Il est vrai, constate l'auteur de la
réponse, que les sociétés locales se
distinguent par un dynamisme
hors du commun.En 1980, les sal-
les communales ont été réservées à
44 reprises. Il appert néanmoins
que chacune de ces manifestations

*K§mmW^m W F i  ï'V i est par exemP'e régulièrement cité
^vOMT 'mi V'"'* « M parmi les meilleurs directeurs bri-
41'HiM 'l¥^rfp: H ft—i»"l tanniques au même titre que
j |||l Bsl'ïrli-i Geoffrey Brand ou Harry Morti-
'4*?«B Bl^ffelll a mer' Autre exemple de la valeur
^liffl m VjV^P M de ces mus*c*ens de la région de
Sj sflS WÊÊS^ j È Ê Ê m  Manchester , Graham McEvoy, âgé
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SB ^e *¦" ans e< euphonium solo de la

»¦»¦¦««««««¦».•.¦-n- iiiiiiiiii^^aiJiii^-^-^M»»] Besses, a remporté le titre de
champion britannique en 1980.

CHARRAT (pag). - La nouvelle Mais leg Anglais ne sont pas les
va sans doute réjouir tous les mé- g  ̂| pouvoir se distinguer au
lomanes valaisans, et particuliè- g  ̂ d>une fanfare. Les organisa-
rement ceux qui apprécient la mu- ieuts en étaient conscients et c'est
sique de fanfare. Le 27 mai pro-
chain (veille de l'Ascension), Char-
rat accueillera en effet la fanfare
anglaise Besses O'Th'Barn . Dirigé
par Roy Newsome, cet ensemble
de trente musiciens est considéré
comme l'un des meilleurs euro-
péens et sa venue à la grande salle
de Charrat devrait attirer la foule.

De par son histoire et sa com-
position actuelle, cette fanfare
s'inscrit bien dans la tradition mu-
sicale anglaise. C'est en 1818 que
le «Cleggs Reed Band», ancêtre du
Besses O'Th'Barn voit le jour. En
1853, cet orchestre devient un en-
semble de cuivres, prenant ainsi sa
forme définitive. En 1892, cette

Aigle: vers le
2e Festival de la vapeur
AIGLE. - L'an dernier, pour la
première fois, le Club vapeur Aigle
organisait un grand festival qui
voyait se réunir dans les jardins de
la villa Saint-Pierre quelques-uns
des meilleurs modélistes suisses
avec leur « fantastique machine à
vapeur» plus particulièrement des

26 pays
à la Rose d'Or
de Montreux
MONTREUX. - 47 émissions
de variétés, produites par 30 or-
ganismes de télévision de 26
pays sont inscrites à ce jour au
21e concours de la Rose d'Or
de Montreux qui se déroulera
du 1er au 9 mai. Le jury inter-
national sera présidé par le di-
recteur de la TV suédoise. Un
spectacle de variétés, avec le
groupe Manhattan transfer, est
prévu en soirée.

a nécessité un travail de prépara-
tion, puis de nettoyage et de ran-
gement, de la part du personnel
communal affecté aux concierge-
ries. Parfois, la police locale a été
requise pour régler la circulation
ou couvrir même l'ensemble de la
soirée.

Il en résulte qu'aux yeux de la
municipalité, les sociétés de Blo-
nay ne sont pas prétéritées. Elles

« AIGLE ROULE »
AIGLE. - Récemment, le comité
de la braderie d'Aigle, présidé par
M. Charles Reitzel, s'est réuni et a
fait le point sur le» «dernier exer-
cice» pour en arriver à la conclu-
sion suivante : au-delà de toutes
critiques inhérentes à une telle
manifestation, cette dernière se
porte bien. Les finances sont équi-
librées et permettent d'envisager
l'avenir sans trop de soucis. U a
donc été décidé de remettre une

fanfare collectionne déjà tous les
trophées britanniques. En ju. ;.
1905, elle joue au château de
Windsor et entre définitivement
dans l'histoire. Par la suite, le
«Besses» a multiplié ses tournées à
l'étranger. Il a enthousiasmé le
Trocadero de Paris, récolté un vé-
ritable triomphe lors de ses tour-
nées au Canada, aux USA, en Aus-
tralie, en Afrique du Sud et en
Nouvelle-Zélande. Ses prestations
lui ont permis de récolter de nom-
breux titres et en 1978, il s'en est
fallu d'un cheveu pour que cette
formation ne remporte le titre con-
voité de champion national.

Si l'histoire de cette fanfare ins-
pire le respect, les personnalités
qui l'animent actuellement font
que le «Besses» sort encore de l'or-
dinaire. Son chef Roy Newsome

jouissent de l'entière gratuité des
salles communales durant toute
l'année malgré les dépenses que
leur activité entraîne. L'Exécutif
part du principe qu'une totale gra-
tuité (lors des soirées annuelles ,
des kermesses) ne serait qu'un
oreiller de paresse pour les respon-
sables comme pour les sociétaires.
Il propose le maintien du statu
quo.

pourquoi les deux Valaisans Dany
Bonvin et Stéphane Clivaz se join-
dront au Besses O'Th'Barn pour
ce concert. Nous aurons l'occasion
de revenir sur cette importante soi-
rée musicale du 27 mai.

r >
AIGLE
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locomotives parfaitement repro-
duites. Le tout saluait en fait
l'inauguration du nouveau réseau
mis en place à Aigle, réseau à ce
jour fort bien fréquenté et devenu
par la force des choses une véri-
table attraction touristique estiva-
le. Ce premier festival devait con-
naître, malgré un temps maussade,
un gros succès tant de participa-
tion que d'estime. La réussite ai-
dant , il a donc été décidé de réé-
diter cette rencontre située à
l'échelon national et c'est ainsi
qu'Aigle accueillera les 13 et 14
juin prochain, le 2e Festival de la
vapeur. Parmi diverses attractions
allant d'expositions de maquettes,
de livres en passant par des projec-
tions de cinéma, ce 2e festival
pourra compter sur la présence de
la commune de Bassersdorf qui
vient d'offrir au Club vapeur Aigle
une magnifique et ancienne cloche
de gare en parfait état de fonction-
nement, cloche qui aujourd'hui
déjà apporte encore plus d'authen-
ticité au circuit aiglon.

nouvelle fois l'ouvrage sur l'établi
et d'organiser à nouveau la brade-
rie. Les dates et le thème en sont
d'ores et déjà fixés à savoir les 4, 5
et 6 septembre prochain sous le
motif «Aigle roule ». Un sujet qui
rappellera aussi bien la déjà lon-
gue histoire des petits trains que
celle du 2e grand prix d'Aigle, ré-
servé aux voitures «vétérans» et
qui sera a nouveau mis sur pied
dans le cadre même de la braderie.
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Dix hectares de foret détruits

Une vision d 'apocalypse...!

INDUSTRIES BOMPARD ET CIE S.A.

Quatrième génération et
nouvelle ère technique

MARTIGNY (berg). - Fondées en
1883 par M. Claudius Bompard ,
les Industries Bompard et Cie S.A.
poursuivent une tradition tout en
regardant vers l'avenir. En effet ,
M. César Bompard , actuel direc-
teur général et administrateur dé-
légué, a la joie de pouvoir compter
dès aujourd'hui parmi ses plus
proches collaborateurs son fils
Jean-François.

«B» comme Bois, «Bois» com-
me Bompard , à Martigny, c'est
plus qu 'une évidence. Sur le plan
suisse romand , l'entreprise a éga-
lement une signification remar-
quable puisque son secteur «in-
dustrie du bois» arrive en tête avec
ses soixante-cinq employés. Pour
se maintenir dans cette position
prépondérante, la fabrique marti-
gneraine vient de mettre en place
de nouvelles installations. A la

VALANCHE DU MARIOTY

pointe de la technique, ces machi-
nes offrent une mécanisation so-
phistiquée qui intègre l'électroni-
que et permettra de scier jusqu 'à
15 000 mètres cube par année.
Ainsi, à l'arrivée de la quatrième
génération correspond une nouvel-
le ère technique.

Les marmottes sont
sorties pour Pâques
SAAS-FEE. - Les marmottes
valaisannes «n 'ont pas p osé de
lapin » aux touristes de Pâques.
Fidèles à leur rendez-vous prin-
tanier, elles ont mis le nez de-
hors cette semaine. On a vu ces
jours les pr emières marmottes
du côté de Saas-Fee et dans la
vallée des Dranses. Selon les
spécialistes en la matière, les
récents coups de foehn et les
pluies du début avril ont été
bénéfiques en fa isant disparaî-
tre la neige sur les pe ntes bien
exposées.

On estime à pl us de 15 000 le
nombre de marmottes qui peu-
plent actuellement les Al pes
valaisannes. Certaines sont
tout à fait habituées aux touris-
tes.

LE MARIOTY-ORS1ÈRES (berg).
- Cet hiver, ce que l'on pourrait
appeler la «Fatalité blanche» a
frappé en tout cas deux fois en En-
tremont. A Issères dans le val Fer-
ret, où la neige en furie s'est fabri-
quée un nouveau «canal» et. au
Marioty sur la route Les Valettes-
Champex. Nous nous arrêterons
aujourd'hui sur ce dernier cas
pour faire le point sur le véritable
désastre qu'il a provoqué. Grâce à
la gentillesse de M. Paul Lovey de
Chez-les-Reuses, forestier, nous
avons pu obtenir quelques préci-
sions sur les dégâts occasionnés
par une avalanche qui a surpris
non pas tant par son tracé mais
bien plutôt par sa force et son en-
vergure.

On avait en effet jamais vu cel-
le-ci descendre aussi bas puis-
qu'elle est allée emporter un chalet
situé juste au-dessus de La Poya, à ••-•••*»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»•»»»»•»*»*»»»-•»»»»»
plus d'une centaine de mètres en
contrebas de sa fin de course na' — — _ 
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rets, broyant la plus ancienne et
déracinant la plus jeune. Au total,
ce sont trois cents mètres cube de

Séance
extraordinaire
du conseil général
de Bagnes

LE CHÂBLE. - L'administration
communale de Bagnes informe la
population que le conseil général
tiendra une séance extraordinaire
le jeudi 30 avril à 20 heures à
l'aula du collège. Parmi les points
de l'ordre du jour qui retiendront
plus particulièrement l'attention
de l'assemblée, il faut noter une
information par l'Exécutif com-
munal, information qui traitera de
la situation et des perspectives
communales, en particulier sur le
plan touristique. Par ailleurs, une
discussion sera ouverte après cet
exposé. On décidera également
d'un crédit complémentaire pour
la nouvelle cure de Verbier et d'un
déplacement de crédit pour les
aménagements extérieurs de l'égli-
se. Note importante: ce genre de
séance est ouverte au public!

Près de 16 000 chamois
// ressort d'une statistique

publiée ces jours par l'Etat du
Valais qu 'il existe actuellement
dans le canton près de 16 000
chamois, 2600 bouquetins,
4000 chevreuils, tandis que 32
aigles seulement ont été obser-
vés par les gardes-chasse en
1980.

Le «roi des airs» auquel
on reprochait parf ois jadis,
dans certains villages des Al-
pes, «d'enlever les enfants qui
s'attardaient dans les champs
après l'école» n'est nullement
en voie de disparition puisque
plusieurs nouveaux couples
ont été recensés ces dernières
années.

bois «en pied» qui ont été arra-
chés. Une catastrophe. Dans le dé-
tail, cela donne quatre hectares de
futaie (une forêt formée vieille de
100 à 150 ans) en petits morceaux
et deux hectares de jeunes arbres
hauts de trois à quatre mètres en-
levés à la fleur de l'âge: des «en-
fants» de 15 à 20 ans...! Une ca-
lamité. Le pire, c'est que tout ce
«beau monde» se portait à mer-
veille, selon M. Lovey. Un drame,
enfin...!

A ce bilan déjà sombre, vient
s'ajouter le danger que représente
maintenant cet «entonoir» du cou-
loir du Tien. Le parcours est «li-
bre» et devient ainsi un vertigi-
neux tobogan, idéal pour le pre-
mier amas de neige épris de «cour-
ses folles». Il suffit de savoir que
le sommet de cette «glissière» na-
turelle se trouve à environ 2000 -
mètres d'altitude sur le flanc du
Catogne. Le souffle de l'avalanche
de cette année qui est allé détruire
un morceau de forêt de l'autre
côté du Durnand permet déjà de
se faire une idée quant à la puis-
sance d'un éventuel prochain «dé-
placement de masse». Les chalets
de La Poya n'auront qu'à être in-
habités et à bien se tenir...!

Leytron:
concert annuel
de la fanfare
de la ÏRV
LEYTRON. - Le concert annuel
de la fanfare de la Jeunesse radi-
cale valaisanne aura lieu ce sa-
medi 18 avril à 20 h. 30 à la salle
de la Coopérative de Leytron. Les
musiciens seront placés sous la di-
rection de M. Raymond Cretton de
Charrat et interpréteront notam-
ment Pavane in Blue de Ted Hug-
gens et James Tanz Party de Chris-
tian Bruhn.

au Centre commercial du Manoir

Les trois maîtres-queux en compagnie de M. André Kloetzli , responsable du restaurant

MARTIGNY (gram). - Artisanat et
exposition de p hotographies, dan-
ses traditionnelles et cuisine in-
dienne, bref un très large éventail
de la culture indienne au Centre
commercial du Manoir, du mardi
21 au samedi 25 avril.

Sous le haut patronage de Son
Excellence M. Gurbachan Singh,
ambassadeur de l'Inde à Berne et
grand ami du Valais puisqu'offi-
cier d'honneur de l'ordre de la
Channe, les responsables du cen-
tre convient le visiteur au dépay-
sement et à l'exotisme, à travers la
découverte de l'Inde.

Artisanat et danse
En effet , trois maîtres artisans,

représentants de l'art du tissage, de
la sculpture sur bois et de la gra-
vure sur métal, effectueront la dé-
monstration de leurs talents res-
pectifs.

Bharata Natyam et Mohini At-
tami Ces noms ne signifient pas
grand chose pour le profane. Pour-
tant ce sont deux formes de danses
classiques indiennes, dédiées aux
dieux. Ces véritables modèles de
l'art chorégraphique, dans lesquels
figurent toute la symbolique ges-
tuelle, seront exécutés par une
spécialiste, Mlle Manjula Nara-

LES VALETTES

Comment «garder» les jeunes?
Une route pour
une zone à bâtir

Le dépari de la route de quartier Le Carre - La Garde sur
les Valettes-Champex à la sortie du village en direction des
gorges du Durnand.

LES VALETTES (berg) . -
Comme Sembrancher et d'au-
tres communes des vallées en-
vironnantes, Bovernier se sou-
cie de donner à sa jeunesse les
moyens de «rester au pays».
Permettre aux jeunes de cons-
truire à des prix raisonnables
dans leur village natal compte
parmi les solutions les plus sû-
res pour lutter contre le dépeu-
plement, et ceci particulière-
ment dans les régions de mon-
tagne. Ainsi, sur le territoire de
la commune bovernionne, on
vient d'aménager aux Valettes
une route de quartier destinée
à desservir une «zone-villa» en
pleine extension.

Il s'agit d'un tracé d'environ
250 mètres qui relie Le Carre à
La Garde. Entièrement équipé,
il met en valeur ce secteur qui
a vu l'année passée cinq nou-
velles maisons s'y construire.
Les possibilités de bâtir étant

simhan, étudiante a l'Ecole inter-
nationale de Genève.

Plaisirs de la table
Les plaisirs des yeux nous amè-

nent tout naturellement à parler
des plaisirs de la table. Comment
évoquer l'Inde sans en référer à sa
cuisine. Les responsables ne s 'y
sont d'ailleurs pas trompés en in-
vitant l'une des plus célèbre bri-
gade de cuisine du pays, aux or-
dres du chef M. Amar fit  Singh
Wahi. Les trois maîtres-queux - ils
œuvrent dans un «cinq étoiles» de
New Delhi - proposeront aux
amateurs une très large gamme
d'une cuisine aux mets raffinés.

CX^Mà  ̂ «M ê. ~cfi

encore mteressantes aujour-
d'hui, l'investissement de
27 000 francs qu 'a nécessité ce
tronçon se justifie absolument.
A noter qu'un appel à plus-va-
lue est actuellement en pour-
parlers. Selon M. Maurice
Dély, responsable des travaux
publics à la commune, les tra-
vaux seront terminés d'ici le 15
juin. Il reste effectivement un
mur à monter, des talus à amé-
nager ainsi que les habituels ni-
vellement et goudronnage à
réaliser.

Il faut enfin relever que Bo-
vernier va poursuivre son effort
dans la région des Valettes. Cet
automne, c'est une route de
620 mètres que l'on va mettre
en place aux Combales, près de
l'oléoduc. Egalement classé
zone à construire, ce terrain
sera donc bientôt pourvu d'un
accès carrossable dont le projet
a été devisé à 600 000 francs.

Ajoutez à ce rapide tour d 'hon-
zon, les quelque quatre-vingts
p hotographies d'un spécialiste de
l'Inde, le p hotographe-reporter
suisse, M. Roger d'Ivemois; les
cours de dégustation de thé dispen-
sés par une charmante jeune In-
dienne; votre avenir révélé grâce
aux bons soins d 'un «lecteur» des
lignes de la main; et enfin le con-
cours «A la découverte de l 'Inde»
doté de nombreux prix, dont quel-
ques voyages au pays du Gange.

Précisons pour conclure que cet-
te semaine indienne se déroulera
également au Centre Métropole de
Sion, du 27 avril au 2 mai.

P-17 04 81
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Les dix ans de l'Ecole de musique

De gauche à droite MM. Jean-Paul Richard, Jean-Claude Betri-
sey, Louis In-Albon et Jean Rossier.

SECTION DES SAMARITAINS D'ARDON

Une année bien remplie
ARDON (gé). - La section des sa-
maritains d'Ardon , présidée par
M. A. Riquen vient de tenir son as-
semblée générale annuelle à la sal-
le de la Pontaise. Ce fut l'occasion
pour les responsables de rappeler
l'activité de la section tout au long
de l'année 1980.

Dans son rapport M. Riquen a
relevé entre autres les considéra-
tions suivantes : ces et causeries. Mme Sierro la dé-

vouée monitrice a également ete
L'année 1980 a été très fruc- citée à l'ordre du j our pour son tra-

tueuse pour la section. Le parcours vai* exemplaire. Les membres du
de sauvetage avec la participation COmité et tous les membres de la
des sapeurs-pompiers conduits par secti0n n'ont pas été oubliés dans
le capitaine Firmin Delaloye a été jes remerciements,
une réussite. Tous les participants Les comptes ont été acceptés à
doivent être félicités pour l'excel- l'unanimité,
lent travail réalisé.

La section a assuré en 1980 trois Programme d'activité 1981
postes de premiers secours. Voici le programme d'activité

Un merci tout particulier va au 1981 :
Dr Held, à Mme Tiirci ainsi qu'à - 27 avril : soirée don du sang a
tous les membres qui ont prêté l'hôpital de Sion ;
main forte pour les soins apportés - 18 mai 1981 : parcours de sau-
aux blessés lors de ces manifesta- vetage avec la participation des sa-
lions, peurs-pompiers ;

La sortie de la section au mois - 14 juin 1981: journée cantonale

¦liimiiiiMiid ccOh pyramides...»
Les articles placés sous cette rubrique
n'engagent pas la responsabilité de la rédaction

BRAMOIS (gé). - Pour perpétuer Pourtant ce n'était pas la guerre
la tradition, la fanfare La Lauren- Et vous étiez, et sembliez de fer !
tia offre aux autorités, aux invités
et à toute la population son tradi- A rcs de triomphe, au vu de.tous les passants
tionnel concert de Pâques. Celui-ci Vous dites au monde:
aura lieu le dimanche 19 avril « Venez voir ces sites aussi attrayants,
1981 à 20 h. 15 à la salle de gym- Avant, de tourner à la ronde!»
nastique de Bramois.

M. Simon Mariéthoz, directeur a Plus que millénaires
préparé un programme de choix et Vous n 'avez jamais abrité de millionnaire
varié. Toutes les p ièces seront pré- Mais nous avons fait respecter notre patrimoine
sentées par Marianne Fellay. Même aux moines.

Le concert sera suivi d'un bal.
Comment dès lors, ne pas vous arrêter un instant,

Ô pyramides Et découvrir ce village
Sympathique et imposant

Vous me paraissez timides Avant de prendre le grand virage !
est-ce parce qu'il fait humide ?
Vous semblez camoufler l'enseigne Euseigne
D'Euseigne! Tel est l'enseigne

De ce joyau du val d 'Hérens
Quel est cet âne galonné Qui, ici, n 'a pas été installé pour rien !
Qui avait donné l'ordre de vous chasser ? Innocent Vergère

MlRMdMjF Réponse à «un groupe
r———-——i de cheftaines »

Qu'aurait dit Baden-Poweïl le
fondateur du scoutisme, s 'il avait
lu les commentaires de quelques-
uns des participants au «grand
marché»? C'est la question qui a
été posée par «un groupe de chef-
taines» bien anonymes, dans le NF
du 16 avril 1981.

C'est pourquoi, Mesdemoiselles,
je vais essayer de vous aider à
trouver une réponse.

Qu 'aurait fait «Bipi » s 'il avait
assisté au «grand marché» ?

A part le fait que le groupe qui
animait le stand (sur ce point je
suis tout à fait d'accord avec vous)
«cuisine chinoise» ne portait pas
d'uniformes. Il n'aurait pas enterré

Pâques au
restaurant

de la Belle-Ombre
Son menu

de circonstance
Tél. 027/31 13 78

aeil=L
i 1 f Rue du Sex, Sior

m**\m' Tél. 027/22 82 91

UiUOU=
Menu de Pâques
Buffet de hors-d'oeuvre

*Consommé au Porto
<r

Cabri frais au four
ou

Médaillons de boeuf
«Oscar»

Gratin dauphinois
Jardinière de légumes

*Coupe glacée de Pâques
Veuillez réserver
votre table s.v.p.

de juillet a été un succès. La saison
1980-1981 a très bien débuté dix
personnes ont participé au cours
de sauvetage. Jusqu 'à ce jour il a
déjà été organisé dix cours de sau-
veteurs suivis par 108 personnes.

M. Riquen a remercié le Dr
Held qui durant de nombreuses
soirées a su intéresser et captiver
les membres lors de ses conféren-

ce mouvement scout même si sur
200 participants(es) il y  en avait
seulement 197 qui le portaient.

Quant au problème de la «dra-
gue » qui vous scandalise, vous
sauriez si vous aviez assisté à cette
rencontre, que celle-ci ne fut  point
«la débauche» que vous vous com-
plaisez à dénoncer. Car au cours
de cette journée vous auriez pu
constater que l'entente entre éclai-
reuses et éclaireurs fut  cordiale
sans jamais dépasser cette limite.
Mais si vous pensez qu'à treize ans
on peut être «macho ou machette »
entrez vite au couvent et ouvrez-y
une meute, une troupe ou un clan,

SION (gé). - L'Harmonie muni-
cipale, par la compétence de son
directeur le professeur Cécil Ru-
daz, le dévouement des membres
du comité, l'esprit et l'ambiance
qui animent les musiciennes et les
musiciens, vit des années fastes. Et
pourtant les responsables conti-
nuent à affronter et à résoudre pas
mal de difficultés et de problèmes.
Mais la société marche, tourne,
avance et les résultats obtenus font
plaisir et stimulent tous et chacun.
L'effectif actuel des musiciens est
réjouissant et la relève est assurée
grâce à l'école de musique qui a
dix ans d'existence.

Merci pour tant
de dévouement !

A l'occasion du 10e anniversaire
de l'école de musique, M. Félicien
Métrailler, président de l'Harmo-
nie municipale, a réuni les promo-

des samaritains à Martigny;
- 23 août 1981: sortie de la sec-
tion dans le secteur du Saint-Go-
thard ;
- novembre 1981: soirée d'infor-
mation avec la participation de la
police cantonale, la protection ci-
vile, docteur et infirmières du cen-
tre médical social.

Il est prévu également au mois
de novembre un cours de samari-
tains de 26 heures.

Huit nouveaux
membres acceptés

L'assemblée a acclamé comme
nouveaux membres de la section
les personnes suivantes: Marie-
Antoinette Coppey, Ardon; Emé-
rencienne Rebord , Ardon ; Yvonne
Rebord , Ardon; Janina Rebord,
Ardon; Monique Riquen, Ardon;
Yvette Chassot, Sion; Martial
Dayer, Ardon; Adrien Roig, Ar- i
don; Jean-Pierre Penon, Aven.

Cette assemblée s'est terminée
par le verre e l'amitié et une petite
collation.

vous serez peut être tranquilles.
J 'en arrive au dernier point de

votre lettre. Celui qui traite des ef-
fets de la méthode scoute. Je peux
vous dire ceci : que jam ais l'amitié,
les veillées, les raids, la nature et
tout ce qui fait la force de notre
mouvement ne seront remplacés
par les discothèques ou autre
mode.

Mais à mon tour de vous po ser
une question. Faites-vous le procès
du «grand marché» ou du scoutis-
me? Si c 'est le «grand marché»
vous n 'avez rien à redire car vous
n 'y étiez pas, et si c'est celui du
scoutisme c'est raté. Il suffit
d'avoir vécu le camp 80 pour se
rendre compte que notre mouve-
ment est bel et bien des plus vi-
vants, et qu'il ne s 'éteindra pas de
si tôt...

Continuez à lutter Mesdemoisel-
les mais rentrez vos ongles, ils
pourraient se casser sur quelque
chose de dur: justement le scoutis-
me.

Je salue le groupe de cheftaines
en appliquant l'article 10 de notre
loi que vous semblez si bien con-
naître. Ce qui me permet de signer
en toute sérénité.

De Andréa Paul
chef de troupe Sion

de l'harmonie
teurs et les responsables de cette
école de musique pour dire tout
simplement, mais sincèrement,
merci. Cette rencontre toute sim-
ple, sans protocole , sans distribu-
tion de fleurs ou de cadeaux s'est
déroulée au local du comité à la
rue des Châteaux et elle a permis
au président de rendre un hom-
mage de reconnaissance à chacun.

Tout naturellement le profes-
seur Cécil Rudaz a été cité à l'or-
dre, car depuis dix-sept ans, il di-
rige avec compétence l'Harmonie
municipale. Durant les sept pre-
mières années de son activité, il
s'est préoccupé de la formation de
jeunes musiciens et musiciennes
afin d'assurer la relève. M. Jean
Gianadda, de regrettée mémoire, a
apporté sa précieuse collaboration.
Une centaine de jeunes gens et
jeunes filles s'inscrivaient au cours
qui se donnaient les mercredis,
jeudis et samedis après-midi.

En 1971, a été mise sur pied,
l'école de musique mieux structu-
rée avec la collaboration de moni-
teurs dévoués. Chaque année quel-
que 50 ou 70 jeunes s'inscrivent
aux cours. Aujourd'hui, quarante
musiciens et musiciennes de l'har-
monie ont reçu une formation et
préparation à l'école de musique.

M. Jacques Gianadda a assumé
depuis 1971 la présidence de l'éco-
le de musique avec beaucoup de
dévouement et d'entregent. M. An-
toine Udry, président de la com-
mission musicale en collaboration
avec M. Bernard Rittiner sous-di-
recteur participent aux examens à
titre d'experts. Le premier souci
est d'élever sans cesse le niveau
musical.

M. Jean-Paul Richard , secrétaire
depuis deux ans rédige les procès-

Le jeune chœur mixte ce La Cecilia »
de Savièse
SAVIÈSE (gé). - Les 25 et 26 avril
prochains, le jeune chœur mixte
La Cécilia de Savièse inaugurera
un seyant costume. Il nous paraît
indiqué de souligner quelques
traits , tout d'abord du chœur
d'hommes La Cécilia puis du
chœur mixte qui a vu le jour le 11
juin 1979. La raison principale qui
a incité le chœur des hommes à
constituer un chœur mixte tient
essentiellement au fait que les da-
mes sont, d'une manière générale,
beaucoup plus disponibles que les
hommes et peuvent ainsi chanter,
notamment lors des enterrements,
en plus grand nombre.

Il faut remonter
aux années 1870-1875

En ce qui concerne Savièse, la
première société de chant digne de
ce nom, remonte probablement
aux années 1870-1875. Les plus
anciens membres se souviennent
encore d'un certain abbé Larder,
d'origine française, qui donna un
élan nouveau à la Cécilia. C'est en
1920 que la Cécilia était reçue au
sein de la Fédération des chan-
teurs valaisans et prenait part pour
la première fois à Monthey à un
concours cantonal.

Le premier président de la Ce-

ECOLE ARDEVAZ - SION
Maturités fédérales - Baccalauréat français - Comptabilité

Début des nouveaux cours:
Nos premiers examens de maturités fédérales
L'Ecole Ardevaz a été ouverte en août 1979, à Sion.
Cette école prépare ses étudiants aux examens de
maturités fédérales, types C, D et E, ainsi qu'aux exa-
mens du baccalauréat français, type A5.

Maturités fédérales drolt.de lettre», de théologie, de
langues...

L'Ecole Ardevaz vous propose i-_««.i<.^«.«.«_» •„*.„.,«.•«
trois types de maturités, qui per- Enseignement Intensif
mettent l'immatriculation dans et Individua lisé
toutes les facultés universitaires A ,.Ecole Ardevaz, les courssuisses: * donnés à raison de 32 heu-
- La maturité fédérale, type C:

scientifique
- la maturité fédérale, type D:

langues modernes
- la maturité fédérale, type E:

socio-économiques.

Baccalauréat français:
pas de chiffres
L'Ecole Ardevaz prépare des
étudiants au baccalauréat fran-
çais, type A5. Le programme de
ce baccalauréat ne comporte
quasiment aucune branche à
chiffres. Il permet aux étudiants
l'immatriculation dans les facul-
tés universitaires suisses de

¦ ¦
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verbaux assure un travail précis.
M. Jean-Claude Bétrisey moniteur
des tambours a la charge de for-
mation de nouveaux éléments. Ac-
tuellement deux élèves suivent le
cours. M. David Constantin moni-
teur accomplit une belle tâche de
formation. Sa pédagogie d'ensei-
gnement est appréciée. Un hom-
mage a été rendu également à
M. Louis In-Albon ancien prési-
dent de l'Harmonie municipale et
qui a eu le souci de créer cette éco-
le de musique. Un hommage a été
rendu aussi à M. Jean Rossier pré-
sident de la commission de l'école
de musique, qui malheureusement
devra quitter ses fonctions au ter-
me de la présente saison musicale.
Ce départ accepté par le comité est
vivement regretté car tout était si
bien ordre.

De gauche à droite MM. Antoine Udry, Jacques Gianadda, le
professeur Cécil Rudaz, et Félicien Métrailler, président.

à l'honneur
cilia fut l'avocat Jérôme Roten qui 6
dirigea les destinées de la société 7
jusqu'en 1922. Son fils Marcel lui 8
succéda tout en assurant égale- 9
ment la charge d'organiste. En 10
1946, le gouvernail présidentiel il
passa dans les mains de M.-A. Go- 12
belet qui se distingua par une ad- 13
ministration particulièrement 14
consciencieuse et dévouée. C'est 15
une chorale rajeunie et renforcée 16
qu'il eut le mérite de remettre à 17
M. Germain-Alexis Luyet, en ac- 18
tivité dès 1960.

Le premier directeur fut
M. Benjamin Roten, décédé en |>
1923. Il fut remplacé par M. Mau-
rice Zuchuat qui, durant 40 ans, Sa
assuma sa fonction. Puis la direc- 20
tion fut assurée par M. Michel Ro-
ten , professeur à l'Ecole normale 21
des instituteurs jusqu'au moment 22
où la chorale décida de devenir
chœur mixte. —.

Programme 12
des manf iestations prévues
Ordre du cortège 12
1. Cécilia, Savièse
2. Invités d'honneur
3. Chœur d'enfants de la Cécilia
4. Fanfare La Rose des Alpes 13
5. Chœur mixte, 14
Saint-Pierre-de-Clages 18

res par semaine, et dans des
classes d'environ 8 élèves. Ce
nombre d'heures de cours ef-
fectifs par semaine est indispen-
sable pour préparer une matu-
rité ou un baccalauréat en deux
ans. De plus, le nombre restreint
d'étudiants par salle de classe
permet un enseignement indi-
vidualisé et intensif.
Comparez les prix, en tenant
compte de ces éléments!

Trimestre préparatoire:
rentrée le 4 mai 1981
Ce cours est destiné aux étu-
diants qui se sentent découra-

de Sion
Et évidemment.il ne faut pas ou-

blier de relever tous les mérites de
M. Félicien Métrailler actuel pré-
sident de l'Harmonie municipale. .
Un joyeux anniversaire

Ce 10e anniversaiore, eu égard
aux résultats obenus jusqu 'à ce
jour par l'école de musique, est un
réconfort et un encouragement
pour tous ceux qui , d'une manière
ou d'une autre, collaborent à sa
bonne marche. Que cette école
poursuive pendant longtemps son
activité.

De l'avis des parents des enfants
qui suivent les cours, l'école de
musique de l'Harmonie est bien
menée, il y a beaucoup de sérieux
et l'enseignement donné y est ex-
cellent.

Encore une fois bravo à tous...

6. Sainte-Famille, Erde
7. Les tambours de Savièse
8. Sainte-Cécile, Chamoson
9. Echo des Alpes.Arbaz

10. Saint-Nicolas, Hérémence
11. Fanfare L'Echo du Prabé
12. Chœur mixte de Champsec
13. Chœur des jeunes, Savièse
14. Saint-Théobald, Plan-Conthey
15. Tambours La Liberté, Savièse
16. Cécilia, Fey
17. Sainte-Cécile, Veysonnaz
18. Sainte-Marie-Madeleine,

Vétroz

Programme
Samedi 25 avril
20.15 Productions de la Cécilia,

Savièse
21.00 Henri Dès
22.00 Bal animé par les West

Wood
Dimanche 26 avril
12.30 Arrivée des sociétés sur la

place communale à Saint-
Germain

12.45 Souhaits de bienvenue par
le président de la commune.
Vin d'honneur offert par la
municipalité.

13.30 Cortège
14.15 Concert profane
18.15 Clôture de la fête.

4 mai 1981
succès total!
gés dans leurs études. Durant
ce trimestre, l'Ecole Ardevaz dé-
sire redonner à ces étudiants le
goût d'étudier...

Ce trimestre est bénéfique pour
les étudiants qui, au moyen de
cours Intensifs, révisent les ba-
ses des principales disciplines
inscrites au programme des
examens de maturités fédérales
et du baccalauréat français. A
l'issue de ce cours, les étudiants
peuvent entrer soit à l'une, soit à
l'autre de ces sections.

Pour dé plus amples ren-
seignements ou pour vos
inscriptions, veuillez
prendre contact avec le
secrétariat de l'école.

Ecole Ardevaz
Rue de Lausanne 67
1 950 Slon
Tél. 027/22 78 83

36-4927
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On la parle depuis le milieux du XVIe siècle
MARTIGNY-AOSTE. - La cohésion ethnique et linguistique du
peuple valdotain est due aux limites géographiques fixées par les
Romains qui ne dépassèrent jamais le torrent du Lys, à Pont-
Saint- Martin. En effet, depuis 312 de notre ère, la « Vallis Augus-
tana» fut incorporée à la préfecture des Gaules.

Puis les Burgondes et les Francs ne cherchèrent jamais à abolir
les coutumes civiques des peuples subjugués. Au lieu d'imposer
leur langage, ils adoptèrent celui des Gaulois, le latin et la ro-
manisation, tout en ajoutant de nouveaux éléments au gallo-ro-
main.

Cela est une très vieille et longue histoire, objet d'une thèse
d'une jeune étudiante valdotaine : Patrizia Morelli , maintenant...
géomètre.

Les stalles de la collégiale sont dues à la générosité de Georges de
Challant. L'artiste de Saint-Ours s'est inspiré des voûtes; c'est un nommé
Jeninus Braye qui les sculpta de 1494 à 1504. Vers la fin du siècle dernier,
un lavage au moyen d'un puissant détersif, a complètement emporté la
belle patine du temps qui donnait aux sculptures une chaleur inconnue à
tout autre procédé et renchérissait sur la beauté des formes. Cette opéra-
tion malencontreuse a conféré au magnifique noyer une couleur trop clai-
re qui ressembe à celle du chêne. J 'en ai choisi pour vous une parmi les
plus caractéristiques. La laideur de ce visage au rire sardonique et inquié-
tant qu 'aucune joie ne détermine, a été volontairement accentuée. A no-
ter la coiffure courte, taillée en calotte parfaitement ronde. Vogue datant
du XVe siècle. Les figaros des villages ont contribué longtemps à perpé-
tuer le procédé qui consistait à coiffer «le patient d'une écuelle, pour tail-
ler toute la chevelure qui dépassait les bords de cet ustensile».

Encore un nonagénaire a Conthey

Daniel Evéquoz et sa sœur Rosa.

Le climat, le sol de cette com-
mune semblent conserver la santé
des aînés... En - témoigne Daniel
Evéquoz, de Premploz, qui a passé
le cap des 90 ans le 15 avril 1981.

Né dans ce village, il y a vécu,
élevé ses enfants Marthe, Martial ,
Marcellin et Berthe, assisté par son
épouse Angèle, décédée le 14 juin
1979 (à un mois de son nonan-
tième anniversaire).

Meunier, scieur puis agriculteur
et vigneron, il a accumulé au long
d'une vie bien remplie une quan-
tité de souvenirs qu 'il raconte vo-
lontiers, particulièrement ceux des
deux mobilisations.

Daniel affirme tout connaître de
la vie, pourtant il a conservé une
bonne réserve de curiosité : il dé-
sire placer le traditionnel fauteuil
devant sa maison, où il s'assied
tous les jours à l'écoute du village.
Si ses qualités de travailleur lui ont
acquis l'estime de tous, son sens
de l'humour, son charme et sa gen-
tillesse leur font oublier que Da-
niel a un sacré caractère !

Ses enfants remercient encore
les personnes qui ont honoré cet
anniversaire, les autorités conthey-
sannes, le chanoine A. Berthouzoz,
tante Rosa Evéquoz, les voisins et
la parenté.

Le Valais à l'honneur
On sait l'importance qu'a

prise en Valais la musique de
cuivres. Depuis de nombreuses
décennies, patiemment, les
harmonies et les fanfares don-
nent aux Valaisans le goût de
la musique instrumentale. A
telle enseigne que d'aucuns,
mordus et passionnés, travail-
lent avec une efficace intensité
leur instrument pour, sur le
plan suisse, passer actuelle-
ment pour les meilleurs.

On m'a nommé un musicien
de Fully, un autre de Montana
qui, au récent concours d'Egli-
sau se sont distingués. Si je ne
les cite pas, c'est parce que
sans contexte de nombreux au-
tres Valaisans méritent les élo-
ges car, une fois de plus, et
malgré une certaine concurren-
ce qui se fait entre Romands et
Alémaniques dans ce genre de
concours, les Romands, par les
Valaisans, s'imposent de ma-

Les archives valdotaines nous
apprennent entre autres qu'en
1557, le duc Emmanuel-Philibert
de Savoie, dit Tête-de-Fer, ayant
gagné la bataille de Saint-Quentin,
épousa Marguerite, fille de Fran-
çois 1er. Récupérant tous ses Etats,
il les réorganisa complètement,
uniformisant la législation, centra-
lisant l'administration. Il prescrivit
que dans les actes publics on use-
rait de la langue française, là où
elle était couramment parlée.

Suivant l'exemple donné par son
beau-père, Emmanuel-Philibert
décréta que les papiers officiels
devaient être écrits dans les deux
langues connues et pratiquées :
l'italien en Piémont, le français en
Savoie et dans la vallée d'Aoste.
Le 1er mars 1580, le duc recon-
naissait que la vallée d'Aoste «est
une province qui ne dépend pas de
nos autres provinces deçà ni delà
les monts et qui a ses loi et impo-
sitions à part, de mesme que le dit
pais entretient à ses propres frais
les gardes et aultres officiers... »

Jusqu'en 1860 - époque de la
réunification - le français avait

Reportage
Emmanuel Berreau

toujours été la langue légale de la
vallée d'Aoste. Aucune contesta-
tion ne surgit à cet égard. On l'en-
seignait dans les écoles primaires
et moyennes. Les conseils com-
munaux, les notaires, les tribunaux
n'employaient que cette langue.
Cela ne signifie pas que l'on ne
connût ni pratiquât l'italien. On
admettait la nécessité d'apprendre
et de parler la langue nationale de-
venue celle du commerce et des
relations avec les bureaux du gou-
vernement; à condition toutefois
que cela ne fût pas au détriment
du français. Quant au collège
d'Aoste, il fut cédé en 1888 au
gouvernement qui s'engagea à y
garantir l'enseignement obligatoire
du français.

Promesse de marin.
Le syndic d'Aoste se chargea

alors de rafraîchir la mémoire à
qui de droit. Mais le ministre ro-
main, dans sa réponse, ajoutait
que «si les Valdotains tenaient
tant à faire apprendre le français à
leurs enfants, les communes et les
parents qui en exprimeraient le dé-
sir, n'auraient qu'à prendre à leur
charge les appointements des ins-
tituteurs qui enseignent cette lan-
gue et en dehors des heures de
classe. »

Cela devenait intolérable et en
1909 fut constituée la « Ligue val-
dotaine pour la conservation de la
langue française» . Son but était
d'attirer l'attention de l'opinion
publique italienne sur cette mino-
rité linguistique. Elle organisa des
cours de français, édita un pério-
dique, fit des propositions dans
une pétition. On lit dans l'article
premier de ce projet : «L'Etat ita-
lien, fondé sur les principes de jus-
tice et de liberté, répugnant à toute
idée d'oppression , reconnaît aux
populations de race et de langue
française, enclavées, dans l'Etat,
les mêmes droits linguistiques et
administratifs que ceux exercés
par les populations de race et de
langue italienne.»

Cette démarche n'eut pas de ré-
sultat.

gistrale façon.
Preuve en est le remarquable

résultat de Stéphane Clivaz
qui, pour la troisième année
consécutive, est sacré cham-
pion suisse cornet adulte. Ce
n'est plus une révélation, c'est
une... tradition.

Par contre, ce qui devient
capital c'est le fait que Stépha-
ne Clivaz a joué récemment en
tant que soliste invité dans un
concert accompagné par un or-
chestre professionnel. Il inter-
prétait le concerto pour trom-
pette de J. Haydn à Niederuz-
wil. Les critiques que nous
avons lues sont unanimes : non
seulement le jeune Valaisan de
16 ans surmonte technique-
ment toutes les difficultés,
mais encore apporte-t-il à
l'œuvre le concours de sa pré-
cieuse musicalité. Cet événe-
ment constitue sans conteste
un succès personnel pour Sté-

La question
i * * J.*uuguiauiju^
pendant le fascisme

Le 19 décembre 1923, une dé-
légation se rendit chez Mussolini
qui la renvoya avec de bonnes pro-
messes. Trop vite démenties par
les méfaits du fascisme.

Le «duce » et ses sbires n'atten-
dirent pas longtemps pour mettre
à exécution un vrai plan d'oppres-
sion de' la langue française. Dès
1924, on supprima 108 écoles de
hameaux, rempart le plus efficace
contre l'italianisation. Un an plus
tard, une circulaire donnait des or-
dres péremptoires du gouverne-
ment fasciste pour la suppression
de toutes les enseignes - même bi-
lingues - des bureaux publics, où
toutes les indications en langue
française n'avaient pas déjà été ef-
facées.

Les registres de l'état civil, en-
core rédigés en français, furent
écrits en italien dès 1925, et la lan-
gue de Dante fut imposée dans les
délibérations communales. Le
commissaire fasciste d'Aoste dé-
cida de substituer, en 1926, par des
dénominations italiennes, tous les
noms français des rues. Un décret
du 22 novembre 1925, supprima
l'enseignement du français dans
les écoles, même à titre facultatif.
La presse valdotaine non confor-
miste fut muselée. Une nuit on fit
disparaître à coups de marteaux
l'inscription presque tricentenaire
du Palais de Justice. Les noms des
communes valdotaines furent tra-
duits en langue italienne.

Le traité de Latran ayant remis
la paix entre l'Etat et l'Eglise, une
partie du clergé valdotain ne cacha
pas sa gratitude au régime musso-
linien , ignorant les prérogatives de
leur région, bien qu'il ait toujours
été un ardent défenseur de l'atta-
chement de ses ouailles à la reli-
gion et à la vie ancestrale.

C'est alors qu'est née la «Jeune
vallée d'Aoste», sous l'impulsion
de l'abbé Trêves et d'Emile Cha-
noux. Elle se proposait d'obtenir la
révocation des persécutions fascis-
tes ; de s'insurger contre toute nou-
velle violence de la part du gouver-
nement ; de maintenir à tout prix
l'usage du français. Huit mille
chefs de famille signèrent une pé-
tition dans ce sens. Puis l'action de
l'association dut entrer dans la
clandestinité.

Par ordonnance du 6 décembre
1926, Mussolini créa la « provincia
di Aosta» ; elle englobait Ivrée et le
Canavais. Cette mesure eut pour
conséquence de noyer la vallée
d'Aoste dans le milieu italien. Elle
amena une foulé de fonctionnaires
étrangers avec lesquels les masses
rurales valdotaines, non encore fa-
miliarisées avec la langue italien-
ne, eurent bien de la peine à s'en-
tendre.

Le « duce» ayant maille à partir
avec la France à cause de sa poli-
tique d'agression, l'Italie connut
en 1939 une explosion de gallo-
phobie. Les Valdotains virent re-
doubler les persécutions contre les
vestiges subsistants de la langue
française. Vingt mille noms de fa-
mille furent italianisés ; mais heu-
reusement cette mesure ne put être
exécutée intégralement, la guerre
étant survenue. «Le Messager val-
dotain » devint « Il Messaggero val-
dos tano» d'où toute trace de fran-
çais disparut.

Stéphane Clivaz interprétant le concerto pour trompette de Haydn, accompagné du Bodensee-Sinfonieor
chester sous la direction de Werner Baumgartner.

phane Clivaz. Mais avec lui,
nous le considérerons comme
une preuve supplémentaire - et

Le centre de la vie religieuse et culturelle de la vallée d 'Aoste est forme
par la cathédrale et la collégiale de Saint-Ours. Sp lendides monuments
de l'art chrétien médiéval. La seconde en particulier, conserve des vesti-
ges d'une valeur inappréciable. Le campanile de Saint-Ours est l 'un des
p lus superbes exemplaire d'architecture lombarde du XIHe siècle. Sa
grande cloche sonne pour toutes les solennités. A l 'intérieur de la collé-
giale, il faut s 'attarder devant un chœur de style gothique et une crypte
avec douze colonnes romaines qui remontent aux premiers siècles de la
chrétienté. On y respire une athmosphère de paix qui transporte dans un
monde passé à tout jamais. Les chapitaux sont gracieusement ornés de
sculptures primitives représentant des animaux fantastiques, des person-
nages bibliques ou se référant à la vie d'un couvent. Un véritable poème.
Au milieu, le campanile ; tout à droite, la façade de la collégiale vue de
profil ; à gauche, le prieuré.

Les méfaits
de vingt ans
de dictature

Le 19 décembre 1943 eut lieu à
Chivasso une réunion mémorable
des représentants des populations
alpines des vallées du Piémont.
Celle d'Aoste était représentée par
Emile Chanoux et l'avocat Ernest
Page.

Après avoir constaté les méfaits
de vingt ans de dictature, les par-
ticipants déclarèrent que « pour
leur position géographique d'inter-
médiaires de cultures diverses et
pour le respect de leurs traditions
et de leur personnalité ethnique,
une autonomie culturelle et lin-
guistique devrait leur être garantie
dans le nouvel Etat italien , consis-
tant dans le droit d'utiliser la lan-
gue locale sur un pied d'égalité
avec l'italien et de l'enseigner dans
les écoles.» Emile Chanoux con-
densa dans un opuscule de com-
mentaires la déclaration de Chi-
vasso, sa pensée au sujet du fédé-
ralisme et des autonomies.

Chanoux dut payer au prix de sa
vie son attachement profond à la

quelle preuve - de la bonne
santé de la musique pour cui-
vres valaisanne. Merci à Sté-

vallée d'Aoste. Le 18 mai 1944, il
fut arrêté. Le lendemain, les auto-
rités fascistes annoncèrent qu'il
s'était pendu aux barreaux de la
fenêtre de sa celule...

Enfin, après de longs et pénibles
combats contre les résistants, les
nazis-fascistes furent vaincus et le
28 avril 1945, les patriotes firent
leur entrée triomphale dans la ville
d'Aoste.

Après la Libération, une intense
propagande annexionniste se
poursuivit dans certains milieux
français revendiquant la posses-
sion de la vallée d'Aoste. Une ma-
nifestation séparatiste eut lieu le
18 mai 1945. Les Anglo-américains
intervinrent en faveur de l'intégrité
territoriale de l'Italie et les Fran-
çais se désistèrent.

Depuis le 26 février 1948, la val-
lée d'Aoste bénéficia d'un statut
spécial dans lequel le français est
placé sur un pied d'égalité avec
l'italien.

Malgré cela, on rencontre en-
core moult difficultés quant à son
application. Difficultés émanant
de l'opposition larvée d'une plé-
thore de « parachutés», séquelles
du régime mussolinien.

phane Clivaz et bon succès
dans la suite de ses études.

N. Lagger



»k

Société de développement de Sierre et Salquenen

Exercice 80: un bilan réjouissant (II)
SIERRE (jep). - Nous avons en-
tamé hier le bilan 1980 de la Socié-
té de développement de Sierre et
Salquenen. Si dans un premier
temps nous vous avons présenté le
rapport d'activité de la commis-
sion des manifestations, nous nous
pencherons aujourd'hui plus spé-
cialement sur ceux de la commis-
sion de la publicité et des perspec-
tives de développement

Commission publicité
Durant l'année 1980, la com-

mission a disposé pour la publicité
et la promotion de la sous-région
sierroise, d'un budget de 14'500
francs pour les annonces collecti-
ves, de 2'000 francs pour le maté-
riel publicitaire et de 7'000 francs
pour les réceptions et voyages de
propagande. Le programme de pu-
blicité a couvert les principaux
pays d'origine de nos hôtes soit :
l'Allemagne, la Belgique, la Hol-
lande, la France et l'ensemble de
la Suisse, sans oublier les revues
de vacances d'été et de camping
caravanning. Les promotions mar-
quantes de l'année ont été concen-
trées sur Liège, Utrecht et son Va-
kantie 80, Bâle et son SNOW 80
(collaboration avec la fédération
d'Anniviers), Zurich et Bruxelles
et son Salon de vacances.

Sur le plan régional, l'accord in-
tervenu avec la Société de déve-
loppement de L'Aminona a permis
de déboucher sur une intégration
concrète de l'offre du coteau de
Miège à Mollens dans celle de
Sierre et Salquenen. Sur un plan
général, un effort particulier a été
entrepris avec les hôteliers pour

Un Miégeois... à Bangkok

Le chansonnier miégeois, Jean-Pierre Roméo, surpris dans une
rue de Bangkok. (Photo Daniel Favre)

présenter la région sierroise aux
«autocaristes» de l'Allemagne et
de la Belgique. Ces actions seront
poursuivies en 1981. Enfin les
Rencontres solaires suisses ont en
plus de l'apport de nuitées, suscité
un large service de presse. « Nous
souhaitons que nos actions 1981
rencontrent le même succès qu'en
1980 et confirment la progression
enregistrée par Sierre et Salquenen
sur le plan des nuitées touristi-
ques» tel est la conclusion de M.
Rémy Genoud , président de la
commission
Commissions
perspectives
de développement
Mise sur pied
d'un passepartout
touristique

était possible sur les terrains de la
bourgeoisie de Salquenen à Millie-
ren, les options se tournent vers
une localisation dans le secteur de

La commission de perspecti-
ves de développement que préside
M. Hermann-Michel Hagmann à
mener à chef tout d'abord la mise
au point d'un accord avec la Socié-
té de développement de L'Amino-
na en ce qui concerne le territoire
situé entre Sierre et Mollens, dont
les intérêts touristiques (hôtels)
sont désormais intégrés à ceux de
Sierre et Salquenen. Puis elle est
parvenue à la publication de la
carte des promenades de Crans-
Montana-Aminona-Sierre qui in-
tègre le réseau des chemins pédes-
tres de Sierre-Salquenen et de la
Mi-Côte. Ce travail se poursuit à
l'heure actuelle par la réalisation
progressive du balisage de divers
itinéraires. La commission a éga-
lement œuvré à l'extension de no-
tre liste de logements de vacances

MIÈGE (Daf). - Quelle surprise
que de rencontrer, dans une rue de
Bangkok, le sympathique chan-
sonnier valaisan Jean-Pierre Ro-
méo de Miège, auteur d'un dernier
album trente centimètres intitulé
Le baladin.

Ce chanteur valaisan a choisi
l'Asie pour préparer son nouveau
disque et sa nouvelle cassette.

Il sera de retour la semaine pro-
chaine où il participera , avec d'au-
tres chansonniers valaisans, à un
concours patronné par l'Etat du
Valais.

LE CENTRE MEDICO-SOCIAL DE SIERRE
Bilan d'une
SIERRE (JeP)- _ Nous entamions
hier un tour d'horizon des diffé-
rents services qui constituent le
Centre médico social régional de
Sierre. Après nous être penché sur
celui qu 'on qualifie de service in-
firmières, nous nous arrêtons au-
jourd'hui plus particulièrement sur
les services des aides familiales et
des assistants(es) sociaux(ales)

Aide familiale :
une profession

Ce service compte huit aides
familiales diplômées permanentes,
ainsi que six auxiliaires-aides au
foyer, en particulier pour les per-
sonnes âgées et les handicapés. Le
service a fourni en tout 16'388
heures auprès de 241 ménages et
familles, dont 123 pour la première
fois. L'organisation de ce service a
obligé les les responsables du cen-
tre a avoir plus de 2'300 télépho-
nes et autres contacts avec les fa-
milles, les aides familiales et divers
organismes. Il faut dire que l'aide
familiale est très demandée car
elle seconde la mère de famille
dans son rôle de maîtresse de mai-

disponibles, qui a quasiment dou-
blé par rapport à 1979.

Pour cet été, l'office du touris-
me prépare un passepartout tou-
ristique qui pour une somme mo-
dique, offrira un tour de ville com-
menté, une visite de cave, une en-
trée à la piscine couverte, une en-
trée à Géronde-Plage, un bon pour
le manège, une coupe glacée au
centre ville, etc. A plus long terme
c'est indiscutablement l'étude
d'implantation d'un golf de plaine
qui préoccupe la commission.
Après une première étude destinée
à vérifier si la création d'un golf

Granges-Robinson , récemment ac-
quis par la commune. La société
de développement s'associera ré-
solument à toute initiative allant
dans ce sens, et la suite de ce dos-
sier a été confiée au président de
la société. Par ailleurs, l'implanta-
tion d'une auberge de jeunesse res-
te à l'étude en liaison avec des réa-
lisations d'intérêt public.

Eine neue Lex Furgler ist angekùndigt
Der Bundesrat kùndigt eine

neue Lex Furgler an. Wenn es
nach dem Willen der Bundesver-
waltung geht, dann werden sich
National- und Stânderâte im
Herbst mit einer neuen Gesetzes-
vorlage befassen mussen. Natiir-
lich zielt dièse auf eine Verschar-
fung der bestehenden Bestimmun-
gen ab. Unsere Miteidgenossen
kônnen es nicht verschmerzen,
dass ihnen in der Alpenregion bei
der Suche nach einer Zweitwoh-
nung Konkurrenz durch Auslan-
der erwâchst.
Bedeutung nicht erkannt

Der Raum Ziirich/Bern/Basel
ist standortmâssig fur Industrien
sehr gunstig. Wer Gelegenheit hat ,
hier eine neue Industrie anzusie-
deln oder einen Betrieb zu erwei-
tern, der verlâsst das sogenannte
«goldene Dreieck» nicht. Vorteile
fur die Industrie hat das Wallis
nicht viele zu bieten, es sei denn
eine fleissige und zuverlassige Be-
vôlkerung. Dafur hat das Wallis
aber andere Standortvorteile, so
Freiraume, Ruhe und Sonne. Es
sind gerade dièse Standortvorteile,
die heute immer wichtiger werden.
Von der Industrie haben weite Be-
vôlkerungskreise heute genug.
Viele Menschen sehnen sich nach
weniger Larm und mehr Sonne.
Die Standorte der Industrien kôn-
nen ihnen weder das eine noch das
andere bieten. Als Kompensation
kann die Industrie aber immer
mehr Freizeit offerieren, so voral-
lem lângere Ferien. Wahrend die-
sen Ferien muss der Mensch aus
den industriellen Ballungszentren
weg. Umgeben von Fabriken und
Burohochhausern kann der
Mensch wohl arbeiten , aber Frei-
zeit verbringen muss er anderswo.
Daher kommt es, dass der Stan-
dortvorteil der Alpenregion immer
wichtiger wird. In der vom kanto-
nalen Amt fur Tourismus in Auf-

première période administrative
son ou la remplace en cas de ma-
ladie et accident. De plus elle as-
sure aux personnes âgées ou han-
dicapées l'aide nécessaire à leur
maintien à domicile. De par sa for-
mation professionnelle, l'aide fa-
miliale a une facilité d'adaptation
et de compréhension appréciée par
les personnes qui ont à la fois be-
soin de soutien et d'aide pratique.

C'est la raison pour laquelle le
centre doit établir un ordre de
priorité dans les demandes présen-
tées. Il conviendrait aussi de faire
appel, dans toute la mesure du
possible, à l'aide de la famille, à la
solidarité du voisinage, du quartier
ou du village, ainsi qu'à l'aide bé-
névole.

Mon camarade Pierre-Marie
a formé un mini chœur d'en-
fants auquel il se dévoue avec
beaucoup de zèle et de talent.
Il obtient d'excellents résultats
avec ses petits interprètes de 7
à 12 ans à peine.De temps en
temps, il m'apporte des parti-
tions à examiner mais comme
il ne peut les glisser dans ma
boîte à lettres à cause de leur
format assez volumineux, il les
dépose tout simplement devant
ma porte à côté du paillasso n.

L'ayant rencontré dernière-
ment, je lui ai dit que j' avais
déjà déchiffré les partitions po-
sées à l'endroit convenu et,
comme je prenais congé de lui,
il m'a demandé:

«Et la bouteille? Qu'as-tu
pensé du vin?
- Quelle bouteille? Quel

vin?
- Mais, ne p laisante pas, je

parle d'une bouteille d'huma-
gne rouge qui j' ai déposée sur
ton pas de porte en même
temps que les feuilles de mu-
sique.
- C'est à n'y rien compren-

dre... J 'ai bien trouvé ces feuil-
les mais pas l'ombre d'une bou-
teille...
- Comment? Elle n'était

p lus près de la porte ?
- Absolument pas, sinon je

l'aurais mise en lieu sûr.
- Alors, quelqu 'un du voi-

sinage l'aura subtilisée et p ris
le large?
- Exactement ce que je pen-

se, un coup de p ickpocket...

trag gegebenen Studie uber die Be-
deutung des Tourismus im Wallis
wird dieser Standortvorteil deut-
lich herausgestrichen.

Kampf um einen Platz
an der Walliser Sonne

Der Kampf um einen Platz an
der Walliser Sonne hat lângst
schon begonnen. Die Schweizer
des Unterlandes versuchen mit al-
len Mitteln , den Schweizer Boden
in den Alpen sich zu reservieren.
Zu diesem Zwecke werden Geset-
ze am Lauf meter erlassen. Dass im
Mittelland tâglich grosse Flâchen
an Auslânder gehen, das stôrt kein
Mensch. Offenbar ist der Boden in
Zurich und Basel weniger knapp
als in den Walliser und Bundner
Alpen, sonst wàre man inzwischen
sicher auf den Gedanken gekom-
men, den Verkauf von Grand und
Boden in Basel, Zurich und Genf
einzuschrânken. In grosser Sorge
sind die Deutschschweizer aber
um die Bodenreserven in den Al-
pen , Boden, der sie kein Dreck an-
geht, ùber den sie nicht verfùgen
kônnen. Also werden Gesetze ge-
macht. Da kommt ein Raumpla-
nungsgesetz, das den Baugrund
beschranken soli. Dièses Gesetz
brachte offensichtlich nicht die er-
hoffte Wirkung, auch das Gewâs-
serschutzgesetz nicht. Von der Lex
von Moos ist man inzwischen bei
x-ten Lex Furgler angekommen.
Sie aile versuchten, Grand und
Boden in den Alpen dem Zugriff
der Auslânder zu entziehen. Dabei
geht es nicht um Riesenflâchen,
sondera um ein paar Quadratme-
ter Wohnungsanteil. Doch auch
das ist schon zuviel.

Im «goldenen Dreieck»
braucht man Nachwuchs
aus den Bergen

Hinter dem Druck auf das Berg-
gebiet, stehen sodann handfeste

Service des assistants(es)
sociaux(ales)

Ce service est en fait la pièce
maîtresse de l'action médico-so-
ciale. Composé de cinq personnes
(dont trois à temps partiel) il est
appelé à résoudre toutes sortes de
questions d'ordre personnel , fami-
lial, gérontologique, éducatif , sco-
laire, professionnel, financier.etc.
Le service a en 1980, traité 459 cas,
ce qui a nécessité 2'681 entretiens
et 2'452 démarches médico-socia-
les. En tant que service polyvalent
le service des assistants sociaux
s'adresse aussi bien aux jeunes
(63) qu'aux adultes (252) et aux
personnes âgées (147). Il collabore
avec les responsables communaux,

- Apres tout, ;e ne regarde
pas à une bouteille près, tu
peux me croire, mais doréna-
vant je me méfierai et me tien-
drai sur mes gardes, j 'irai frap-
per à la porte. S'il avait ques-
tion d'une clé, je l'aurais ca-
chée sous le paillasson, hélas!
je ne pouvais pas en faire de
même pour la bouteille, eût-
elle été couchée ou debout...»

Mon ami et moi n 'avons pas
attaché grande importance à
cet incident mineur. Cepen-
dant, j' ai tout d'abord pensé
qu 'en avisant la gendarmerie,
nous aurions pu éventuelle-
ment mettre la main au collet
du filou mais le fait de mobili-
ser les gardes mobiles pour ce
malheureux flacon nous serait
en définitive revenu dix fois
p lus onéreux que la marchan-
dise. D'après mes propres in-
vestigations, j'ai la certitude
que le malandrin se tient dans
mon proche voisinage, sans
doute à l'un ou l'autre des éta-
ges au-dessus, pour moi c'est
aussi vrai que les impôts.

Sur ces entrefaites , j' ai tenu
conseil avec ma ménagère et,
après avoir examiné le pro blè-
me sous tous ses angles, nous
avons décidé de tendre un piè -
ge à l'énergumène. J 'ai sorti
d'un rayon une bouteille vide
qui portait une étiquette avec
l'inscription: Grands vins de
France, Château-Neuf-du-
Pape, cuvée réservée, millé-
sime 1974, appellation contrô-
lée.

Ensuite, j'ai suggéré à ma
ménagère de remplir cette bou-

wirtschaftliche Interesse. Was den
Betrieben im Mittelland fehlt , das
sind Arbeitskrâfte. Ob lauter Ge-

schàft
igkeit hat man hier nicht einmal
mehr Zeit, fur eigenen Nachwuchs
zu sorgen. Vor noch 20 Jahren
kam dieser reichlich aus dem Wal-
lis und aus Graubunden. Doch
jetzt , da man in diesen Kantonen
die eigenen Standortvorteile zu
nutzen beginnt, nâmlich die des
Tourismus, werden auch hier Ar-
beitslkrafte in immer grôsserer
Zahl benôtigt. Der Nachwuchs aus
der Alpenregion nach dem Mittel-
land ist stark zusammenge-
schrumpft. Ein Mittel, wieder
mehr Bergler in die Stâdte zu brin-
gen besteht darin, die Entwicklung
in den Berggebieten zu bremsen,
die Berggebiete hôchstens noch
bezùglich der Landwirtschaft und
der Landschaftspflege zu fôrdern ,
damit der Unterlander in einer
schon gepflegten Landschaft Fe-
rien machen kann. Naturlich sol-
len die Ferien preislich môglichst

les infirmières, les aides familiales ,
le personnel administratif , de
même qu'avec les divers services
sociaux spécialisés, publics ou pt;.
vés. Si l'assistance publique de-
meure de la compétence de cha-
que commune sur le plan finan-
cier, les dossiers y relatifs sont pré-
parés et suivis par les assistants du
centre. Il s'agit donc d'une activité
médico-sociale et sociale polyva-
lente. Toutefois, pour faciliter la
division du travail au sein de
l'équipe, les services suivants ont
été organisés et répartis entre les
assistants sociaux : service de la
jeunesse, service de la famille, ser-
vice des personnes âgées, service
social hospitalier, services béné-
voles, (à suivre).

teille d'une mixture de son in-
vention à titre de traquenard.
Elle comprit mon stratagème et
versa dans le flacon un peu de
café au lait, du sirop de fram-
boise pour la coloration, une
bonne p incée de sel, de poivre,
deux doigts de vinaigre et un
rien de moutarde pour l'arôme.
La bouteille fut  alors soigneu-
sement emballée dans un bril-
lant papier à fleurs avec des
dessins d'oiseaux et de pap il-
lons.

A plusieurs reprises, je dé-
posai la bouteille à titre d'ap-
pât toujours à la mâme p lace
où mon camarade avait mis la
sienne, c'est-à-dire la bonne-
Mais personne ne paraissait
s'intéresser à la marchandise.
Toutefois, comme le pêcheur à
la rivière ou au lac, je me disais
que tôt ou tard le poisson finit
par mordre à l'hameçon.

Mes prévisions m'ont donné
raison car, hier matin, après
avoir posé le flacon près de la
porte, je me suis absenté l'espa-
ce d'un petit quart d'heure et à
mon retour il avait disparu, le
paillasson excepté. La nuit sui-
vante, j'ai rêvé que j'étais une
mouch/ et que je voltigeais
autour de la bouteille quand
l'inconnu fit sauter le bouchon
et but le premier vene du breu-
vage dont il se souviendra
peut-être jusqu'à perpète.

Ma ménagère a conclu ainsi:
«J 'étais à court d'huile de ricin,
sinon j' en aurais mis une bonne
petite dose pour l'effet...

P. F. Sierre
Mars 1981

gunstig sein. Ein Mittel dies zu er-
reichen besteht darin, die Auslân-
der von den Feriengebieten fem zu
halten. Da der Slogan: die Schwei-
zer Alpen den Schweizern bei ei-
ner Mehrheit der Schweizer an-
kommt, werden entsprechende
Gesetze erlassen und damit wird
gleichzeitig je auch fur die nôtige
Abwanderang aus den Berggebie-
ten gesorgt, eine Abwanderang,
auf die das Unterland angewiesen
ist.
Wir mussen uns wehren

Unsere National-und Stânderâte
werden im Herbst in Bem stark
unter Druck geraten. Auf der ei-
nen Seite durch die Mentalitât der
Deutschschweizer, auf der ande-
ren Seite durch die wirtschaftli-
chen Notwendigkeiten des Wallis.
Unsere Parlamentarier werden ei-
nen schweren Stand haben. Sie
werden auf die Unterstutzung
durch einen jeden von uns ange-
wiesen sein.

Victor
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DEVIS GRATUIT SANS ENGAGEMENT
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AUTO SECOURS SIERROIS
(|î)heures sur(2^)

WILLY FOURNIER
9 3960 SIERRE - (027) 55@@

PIONEER

5cv-35 cm Fr-SSO.-

Tcv - Ae cm F'-990.—
Vente et service
Fleisch SA, Saxon
Machines agricoles - 026/6 24 70
J. Niklaus-Stalder
Sion
Quincaillerie, Grand-Pont
Tél. 027/22 17 69 36-2416
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La traction sur les 4 roues enclenchable est désormais caractéristique des automobiles modernes

SUBARU 1800
Une fois de plus, SUBARU pose des jalons: la première «1800» désigne un moteur à 4 cylindres horizontaux
voiture avec hayon et traction avant et traction sur opposés avec culasse en aluminium, silencieux et vê-
les 4 roues est là! louté.

En plus de ses véhicules ayant remporté un grand «TURISMO» indique que la benjamine des SUBARU
succès jusqu'ici, SUBARU complète son programme pour possède des qualités véritablement sportives: 80 CV-DIN
1981 par un modèle à hayon pratique, sportif et joli (59 kW) à 5200 tr/min., un poids à vide de 970 kg
à croquer: la 1800 TURISMO 4WD. seulement et la suspension à roues indépendantes à

1800 Station 4WD
Traction avant et
traction sur les 4 roues
enclenchable
80 CV-DIN (59 kW)
Suspension à roues
indépendantes à l'avant
et à l'arrière
Fr. 17 490.-

::.:::::x:>v *v.

illl

1800 Super-Station 4WD 1800 Sedan 4WD
Traction avant et Traction avant et
traction sur les 4 roues traction sur les 4 roues
enclenchable enclenchable
Boîte de renvoi Dual Ronge 80 CV-DIN (59 kW)
à 8 vitesses Suspension à roues
Super-équipement indépendantes à l'avant
Fr. 18 890.- et à l'arrière

Fr. 16 690.-

W4
P/ 'JSE*3F mmmm
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10 ans de garantie. Economie
de combustible: 10% environ.

si ' : a =£UVO^

1800 Turismo 4WD
Traction avant et
traction sur les 4 roues
enclenchable
80 CV-DIN (59 IcW)
Suspension à roues
indépendantes à l'avant
et à l'arrière
Fr.15 690.-

A. Bastian
1032 Romanel-sur-Lausanne
0021/35 01 94 - 20 00 44
Tubage de cheminées
Réfection de cheminées
par chemisage intérieur,
sans joints, avec tube flexible
en acier CHROME-NICKEL V5 A
S'introduit facilement par
le haut de la cheminée
sans ouverture Intermédiaire.

Technique de pointe du Japon

l'avant et à l'arrière - toutes ces caractéristiques foni
que la TURISMO se conduit comme un véhicule de
rallye.

La désignation «4 WD» signale que cette auto déjà ex-
ceptionnelle à tous égards fait merveille, même dans le:
situations les plus difficiles, tout en offrant, en plus, quel-
que chose d'unique. Sans concurrence !

1600 SRX
Traction avant
86 CH-DIN (63 kW)
Suspension à roues
indépendantes
à l'avant et à l'arriére
Fr. 13 990.-

J'ACHETE
• Voitures accidentées récentes
• Voitures récentes «double emploi»

départ, décès, etc..
• Paiement comptant

A l'instar de toutes les SUBARU, le super-équipement
japonais va de soi pour la TURISMO: les sièges
arrière rabattables individuellement, le moniteur de
sécurité, le lave-phares et les jantes en acier à 8 rayons
n'en sont que quelques exemp les.

17/80/SU f

m—%.

COUPON
Veuillez m'envoyer votre documentation concernanl
le nouveau programme SUBARU

Prénom ,_

Profession

NP/lieu 

A adresser à:
Streag SA, Badenerstrasse 600, 8048 Zurich
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employé(e)
de bureau

inf OFFRES ET
tUJ/3 DEMANDES D'EMPLOIS J

Nous cherchons, pour entrée
immédiate ou date à convenir,
pour notre siège de Slon

employée
de bureau

Nous demandons
- habile dactylo
- langue maternelle française.

Nous offrons:
- travail intéressant et varié au sein d'un

petit groupe
- avantages sociaux d'une grande ban-

que.

Les offres complètes sont à adresser au
bureau du personnel, case postale 200,
1950 Sion.

PlACEUfen
Au centre commercial

f MONTHEY

Entreprise du Chablais vaudois
engagerait un

BANQUE POPULAIRE SUISSEm

O
I'i,flF>rmation 

^^men Valais 4̂/^T

Nous cherchons, tout de suite ou à convenir

un pâtissier
ayant quelques années de pratique.
Horaires agréables.

Si vous vous sentez concerné, alors n'hésitez
pas!
Nous vous offrons une ambiance sympathi-
que, un salaire intéressant (13 fois par an),
d'excellentes prestations sociales et des
réductions sur tous vos achats dans notre
importante chaîne de grands magasins.

Téléphonez-nous au 025/70 71 51, Int. 213,
ou écrivez-nous sans tarder.
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Troistorrents ¦ 4%aVl̂ %
Dimanche 19 avril I II I ¦ ¦ *ta  f?nlfre t l  ^*V*jour de Pâques I Union instrumentale <&* ^dès 20 heures A l'hôtel, café de la Place M
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Au café Helvétia, café de la Poste mBmmm m̂m̂  umm m̂m̂  v

C'est la dernière occasion de venir voir le \M I WvÊ CIVI §\ I OU

PnHHoîoooi urkiio •r4aîà9 Le cinéma où on se croit dans le film! Avec son immense écran de 180 degrés
uUnndloSc2 ~VUU5 UBJd S pour la dernière fois en Valais sur la place du CERM, Martigny

Ouvert tous les jours du 17 au 26 avril

Cherchons, pour le 1er juillet ou date à
convenir

un aide-
mécanicien

Ce poste comprend notamment le réglage
et l'entretien de nos machines de produc-
tion ainsi que divers travaux effectués
dans notre atelier mécanique.

Nous n'exigeons pas une formation com-
plète de mécanicien. Nous donnerons
toutefois la préférence à un candidat pou-
vant prouver certaines aptitudes pour une
telle activité.

Conditions d'engagement avantageuses.

Offres à Assucra SA., 1896 Vouvry.
Tél. 025/81 18 21.

36-86

chauffeur
poids-lourd, livr. région., et ur

soudeur
toutes positions.
Places stables.
Bonne ambiance de travail.
Avantages sociaux.

Faire offres sous chiffre 800070 à
Publicitas, 1800 Vevey

Le Mélèze
On cherche

cuisinier
sachant travailler seul.
Bon salaire.
Nourri, logé. \
Entrée dès le 1 er juin 1981.

Pension Le Mélèze
3961 Grimentz
Tél. 027/65 12 87 36-23869

H 

HOPITAL
REGIONAL
DE SION
HERENS
CONTHEY

cherche

infirmières diplômées
infirmières assistantes
Seules des candidates Suissesses ou étrangères
avec permis valables seront prises en considéra-
tion.

Nous offrons une activité agréable dans le cadre
d'un hôpital neuf.
Possibilité de logement.
Parcours sportif et tennis à proximité.
Entrée en fonction immédiate ou à convenir.
Les offres sont à adresser à la direction de l'hôpital
de Sion.
Tél. 027/21 11 71, interne 2216.

36-3217

Restaurant
Col des Planches
sur Martigny
cherche

dame
de ménage

garçon
libéré des écoles.

Tél. 026/8 85 50.
36-23987

Cuisinier
sobre, cherche place
avec responsabilités
pour début mal.

Ecrire sous
chiffre P 36-400443
à Publicitas,
1951 Sion.

r

avec expérience souhaitée pour
secrétariat et comptabilité.

Ecrire sous chiffre P 36-920057 à
Publicitas, 1920 Martigny.

I 1VIII1 f-M V I  I W I • •

Rue et No 
No postal et localité — 

Pays —— ¦ 

Lieu ou provenance étrangère

Veuillez expédier le «Nouvelliste» à l'adresse suivante :
Q changement définitif _
D changement temporaire (les dates de départ et de retour sont

-̂ ^obligatoires)
(mettre une x dans la case désirée)

Nom. prénom ou raison sociale, filiation -mt 

I«l ° - I 3 l M i l
Profession -<—

CU0 ]4 I I I !

Nom de la rue -»— . "* rue *"

IW0 I5 I I I I I. I I I I I
N* postal Ncm de la localité
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Pays ou province étrangère ¦*—
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AL D'ACTUALITÉ

Urgent!
Entreprise de Martigny cherche
pour entrée tout de suite ou à con-
venir

A L'IMAGE DU VALAIS

Avis important à nos abonnés
Les ordres de changement d'adresse doivent nous parvenir par écrit, lls
doivent être en notre possession 5 jours ouvrables à l'avance.

Les expéditions par avion doivent être spécialement demandées. Sans
indication, les envois sont effectués par courrier normal.

Les frais de port supplémentaires pour l'étranger sont facturés- à nos
abonnés dès leur retour en Suisse.
Pour les changements internes les tarifs sont les suivants :

changement d'adresse définitif Fr. 1.50
changement d'adresse avec date de retour Fr. 2.— .

Le montant de ces frais peut être envoyé en timbres-poste ou versé sur
notre compte de chèques postaux 19-274.

Afin d'éviter tout retard dans la distribution, nous vous prions d'utiliser le
coupon de changement d'adresse ci-dessous. Il comprend l'ancienne et
la nouvelle adresse ainsi que la durée du changement. Ces informations
nous sont absolument nécessaires. Veuillez écrire en lettres majuscules. I

CHANGEMENT D'ADRESSE

Adresse habituelle
Nom/prénom 

à°,
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r
,r
a
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d
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e
er

e 
LslU-2 1 I M I M M I I I I I I I

du au 
Mois Année Jour Mois Année

Pizzeria-restaurant
Relais du Simplon
à Pont-de-la-Morge
cherche

pizzaiolo
sommelier(ère)

connaissant les deux services.

Tél. 027/36 20 30
36-1272
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\ m Café du 
Grand-Saint-Bernard I ¦ 

nrrnro r-r nruiiinrp n'rum nio W srCT% Martigny,cherche Société touristique et immobilière du Bas-Valais cherche,
njj/n OFFRES ET UEMANUEb U blYlrLUlo 

 ̂
VAM 

 ̂
pour entrée tout de suite ou pour date à convenir

•̂ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ^ remplaçante UN COMPTABLE
l ' J  I I s W  mT m\ \̂^ . mV^ sTA^ sss^Ë 

Horaire 

de 8 heures. u x x* . u.
I l  i L  ̂I I L™.̂ * .MstM. WJ  ̂~w w ¦¦¦»»• J Entrée 15 mai. Nous demandons une bonne formation comptable et
¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦̂̂ fl k̂ MfeHHMbLliifaLIB 2 ii 40 fohvéï capacité de travailler individuellement. Expérience de

i „„ „„.*« i 
Tél. 026/214 a/ou oi'gooc-, quelques années comme comptable d'une entreprise ou

offre encore quelques postes | 36 90351 3- un3 fiduciaire. Age idéal: 30 à 40 ans.
dm  

ymM.Z *m *m. njtnj lniiffAP Famille de commerçant avec 2 en-apprenties vendeuses 1̂ 30x ^̂ , 0  ̂ Nous offrons: saiaj re intéressant conditions sociales
dans les différents secteurs alimentaires et articles jeune fille d une entrePrise moderne et ambiance de travail
ménagers de ses succursales de Sion, Sierre, Montana, J de confiance pour aider au me- agréable, dans une équipe jeune et dynamique.
Monthev nage et au ma9asin

Adressez vos offres écrites sous chiffre P 36-901070 à
Salaires et prestations sociales d'avant-garde. Semaine bOUCher Publicitas, 1951 Sion.
de 42 heures. Intéressement financier à la marche des pour la saison d'été ou à l'année. Discrétion et réponse assurées.
affaires de l'entreprise sous la forme de la M-Participa- Tél. 027/831120 ou 8318 39 I 
.. R. Pannatier. 36-24036 -_*__ _.tion. Entreprise de grands travaux SA

à Saint-Maurice

Appui permanent de responsables et de spécialistes de la Cherchons 
SS Ï̂K. ou pour date cherche pour entrée tout de suite

formation tout au long de l' apprentissage. | 
m

Acanjcjen aufoS à convenir  ̂ ou à convenir

Si vous aimez être en contact avec d'autres gens et avez Entrée {out de suite ou à convenj r u„ chauffeuN ÎVreur machinistes
un caractère aimable et êtes serviable, nniHc Innrri (trax et rétro)
inscrivez-vous dès maintenant auprès des gérants des TOI. 027/41 51 51 pOldS-IOUrd ««.rwiri-two
magasins ou téléphonez au service du personnel de la ¦ 36"7b5 deux Chauffeurs- serrurier*

-HHH| isHHH i«a|jiHHHHjji« ^HJ livreurs entreprise
¦ B Tl I M u 

poids légers mineurs
¦BHI kjH sommelière plJ,,nnée.fa ¦ 1 mf Les offres sont à adresser:
^B ^  ̂

Entrée tout de suite. Case postale 106^mmuummmummmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmumuuuuuuuuuuuuuummmmumm̂ Faire offres sous chiffre avec pho- 1 8g0 Saint-Maurice
1 Tél. 027/86 28 20 to P 36-901013 à Publicitas , 1951 Tél. 025/65 15 31 int 52

En raison du développement de notre impri- 36'23979 36-23103

merle, nous désirons engager au plus vite 
«POUrqUOÎ j'ai CHOISI

Compositeur typographe la cuisinière-foMr «électrique Bauknecht?
ayant des connaissances du clavier et de la ' S&&ÊÈ liW.
photocomposition , ou désirant être formé. Ér̂ mm .de*»*

*1
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de, des stations de transformation ainsi que de la serrurerie industrielle **̂
de précision. La gamme ultra-moderne de cuisinières et fours ¦¦¦- — — — — — — — — — — — — — — — — —, — — — — —

Bauknecht comble tous les vœux: fours spacieux à éva- I Bon-information
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TERRIBLE CHOC SUR LA N9
Deux Vaudois tués
MONTREUX (ch) . - Un très grave accident de la circulation s'est
produit, hier en début d'après-midi, sur la chaussée lac de l'auto-
route du Léman (N9), entre la jonction de Montreux et le tunnel
de Glion.

Pour une cause que l'enquête s'efforcera de déterminer, un
automobiliste lausannois qui circulait sur la piste de gauche en di-
rection du Valais, à une allure de 120 km/heure, a heurté l'arrière
d'une voiture conduite par M. Marcel Doy, 56 ans, domicilié à
Penthalaz (Vaud), qui dépassait un motocycliste d'Oron-Ia- Ville,
M. Thierry Sapin, 21 ans, lequel roulait normalement sur sa droite.

A la suite de ce premier choc, la voiture de M. Doy dévia sur la
droite, accrocha le motocycliste en le projetant à terre, heurta vio-
lemment la glissière de sécurité, puis bascula par-dessus cette der-
nière avant d'achever sa course sur un chemin communal bordant
l'autoroute. Rapidement sur place, les secours n'ont pu que cons-
tater le décès de M. Doy, probablement tué sur le coup. M. Sapin
et Mme Lise-Charlotte Doy, grièvement blessés, ont tout d'abord
été transportés à l'hôpital de Montreux avant d'être transférés au
CHUV à Lausanne.

Mme Doy est malheureusement décédée durant son transport.
La circulation, dense toute la journée, a été perturbée pendant le
constat effectué par une brigade de la police de l'autoroute.

Coup de tabac sur le Léman
MONTREUX (ch) . - Durant tou
te la journée de vendredi, une for
te bise, de force 4 à 6, a mis en dif
ficulté de nombreuses embarca
tions, principalement des déri
veurs et des planches à voile.

SOCIÉTÉ DES HOMMES DE DRÔNE

Le pain
DR ÛNE (gé). - La Société des
hommes de Drône a plus de cinq
siècles d'existence. La date exacte
n'est pas connue, mais elle aurait
été constituée après les guerres de
Bourgogne. Une copie d'un acte
dressé par le cardinal Matthieu
Schiner en 1512 relève que le pré-
lat mit fin à un différend qui impli-
quait la Société des hommes de
Drône à Sion, au sujet des eaux di-
tes de la «Fille », au p ied du Prabé.
C'est la preuve que la société avait
été créée avant cette date.

Aujourd'hui , elle compte 67
membres. Ne deviennent sociétai-
res que les fils de sociétaires lors
du décès de ces derniers, à la con-
dition qu 'ils habitent le village de
Drône et qu 'ils aient leur propre
ménage. Le sociétaire qui, pour

La distribution du pain devant la p etite chapelle de Drône

Discret. Simple. Rapide. Dans toutes les BPS.

Passez chez nous, téléphonez-nous ou renvoyez
nous le coupon. Rien n'est plus facile
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Plusieurs d'entre elles ont cha-
viré, ce qui a nécessité l'interven-
tion de la brigade du lac et des
sauvetages de la Riviera. Aucun
blessé n'était signalé en fin de
journée.

du vendredi saint
une raison quelconque, quitte le
village de Drône, perd tous ses
droits au bout de six ans.

La société possède une vigne de
2500 m2. Les travaux de la taille et
de piochage sont exécutés par les
67 membres, tandis que tous les
autres travaux sont faits par les
procureurs qui sont rétribués. Cha-
que automne, sont encavées une
quinzaine de brantées de vendange
pour les besoins de la société, le
reste étant vendu. Les procureurs,
qui sont désignés selon un tournas
suivant l'ancienneté d'appartenan-
ce à la société, ne peuvent fonc-
tionner que durant deux ans.

Il est de tradition, le vendredi
saint, après le chemin de Croix,
dans la petite chapelle de Drône,

PRESIDENTIELLES FRANÇAISES
Les petits candidats, arbitres ou marginaux?

Les petits candidats sont bruta-
lement propulsés sur la scène po-
litique française depuis l'ouverture
officielle de la campagne, il y a
une semaine, et l'accès aux médias
radio-télévisés leur est reconnu.
Jusque-là, il avait été peu question,
par l'affichage et les meetings, de
Huguette Bouchardeau, Ariette
Laguiller, Brice Lalonde, Michel
Crépeau et Marie-France Garaud.
Seul Michel Debré, grâce à des
moyens financiers relativement
importants, avait pu engager sa
campagne avant les grands can-
didats.

Dans la coulisse, on savait sim-
plement que la course aux cinq
cents signatures de parrainage
était difficile pour certains petits
candidats qui, quelquefois, avaient
dû recevoir l'appui des grands par-
tis. Brice Lalonde a ainsi bénéficié
du parrainage de maires centristes
afin de gêner la candidature de
François Mitterrand. Marie-France
Garaud a été aidée, dans l'appel,
aux signatures par l'UDF, afin de
freiner l'ascension de Jacques Chi-
rac. Et puis, il y a eu les petits can-
didats qui n'ont pu passer le cap
des cinq cents signatures: Colu-
che, Le Pen, Krivine. Enfin, si
dans la majorité on a facilité l'ac-
cès à la candidature de Brice La-

que la société distribue une ration
de pain à tous les fidèles et à tous
les gens de passage. Hier après-
midi, cette distribution a été assu-
rée par MM. Martin Debons, ban-
neret, et Albert Dubuis, capitan, et
par les procureurs, MM. Maurice
Debons et Alfred Dubuis, dit Fred-
dy.

Le dimanche de Pâques, on pro-
cédera à la distribution de vin à
tous les sociétaires. Le village
d'Ormône possède également sa
Société des hommes, qui distribue
une ration de pain et de vin le di-
manche de Pâques, à la sortie de
la messe paroissi ale. Il faut saluer
ici le bel esprit des Saviésans qui
font le maximum pour conserver
intactes d'anciennes traditions.

ionde et Marie-France Garaud,
François Mitterrand ne cesse, de-
puis le début de la campagne,
d'appeler les électeurs de gauche à
faire bloc sur son nom afin de fai-
re décoller sa candidature dès le
premier tour.

Ainsi, depuis une semaine, les
médias radio-télévisés projettent-
ils leurs feux sur les dix candidats,
grands et petits, traités sur un pied
de stricte égalité, au nom d'une ri-
gueur démocratique qui s'accom-
mode mal de la formidable dispa-
rité de moyens entre grands et pe-
tits candidats.

Parmi ceux-ci, il y a ceux que
l'on pourrait appeler «les nostal-
giques de 1968» et, d'abord, Hu-
guette Bouchardeau pour le PSU
(parti socialiste unifié). II y a un
zeste de surréalisme dans la cam-
pagne de cette enseignante, qui ne
manque pas de chaleur et dont les
affiches plaident pour l'abandon
de l'arme atomique, pour un plan
de lutte contre la faim dans le
monde, pour les 35 heures de tra-
vail tout de suite et les 30 heures
dans les deux ans. Huguette Bou-
chardeau ne mobilise pas les fou-
les; elle n'a pas la rigueur un peu
métallique de Michel Rocard en
1969; eue témoigne.

Brice Lalonde apparaît aussi, à
sa façon, comme un survivant de
la campagne écologique des an-
nées 70. Mais la récession n'est pas
favorable aux actions de défense
de l'environnement et il y a, dans
ce jeune homme attardé, comme
le symbole d'une bourgeoisie fati-
guée et peureuse. Brice Lalonde
craint le «Concorde», les surgéné-
rateurs, la production de masse.
Même s'il a fait des progrès dans

Décès de

«Action-Géronde»
Les quatre cinquième...

Le but que se sont fixé les
responsables de P«Action-Ge- communiquait hier soir, en ef-
ronde » est aujourd'hui atteint fet, que les derniers pointages
aux 45. Ce but - rappelons-le, faisaient apparaître un total
consiste a réunir la somme provisoire de Fr 803 938.60. La
d'un millions de francs pour liste N° 11 des donateurs sera
contribuer à la reconstruction prochainement publiée dans
du monastère de Géronde, in- nos colonnes,
cendié l'an dernier.

Mme Cécile Devantéry-Pernolet
SIERRE. - Mme Cécile Devan-
téry-Pernolet s'est éteinte à l'âge
de 95 ans. Elle était la veuve de M.
Pierre Devantéry, ancien président
du tribunal de Sierre. Originaire
d'Evionnaz, elle passa son enfance
à Riddes, puis à Grône. Fille de M.
Maurice Pernolet, qui fut l'un des
pionniers des mines d'antracite de
Grône, Mme Devantéry habitait
Sierre depuis 1909. Elle donna
naissance à neuf enfants (quatre
filles et cinq garçons).

Tous les Sierrois connaissaient
cette attachante personnalité qui
marqua le quartier de Beaulieu, où
elle résidait. D'une fermeté sou-
riante, elle inspirait respect et
courtoisie. Elle avait un grand
cœur et savait soulager la misère
dans ce monde par ses oboles ré-
gulières à l'intention des œuvres
de charité. Dans son appartement,
elle accueillait toujours avec une
immense joie ses enfants, petits-
enfants et arrière-petits-enfants.

Elle fut très affectée par le décès
de son mari, et le destin devait
frapper encore à deux reprises:
elle perdit l'un de ses fils, Pierre, et
son beau-fils, M. Henri Huber.

La peur de la pollution peut
être mauvaise conseillère...
VEX (gé). - Les «Bracounis» ,
comme les gens des autres com-
munes valaisannes, se préoccupent
de la pollution de l'environnement.
La plus petite anomalie, cela se
comprend, déclenche parfois des
réactions disproportionnées. La
preuve nous en a été donnée hier,
en fin d'après-midi, par un citoyen
de la commune de Vex (qui n 'a
pas voulu nous donner son identi-
té) qui nous a déclaré, tout épou-
vanté : «L'eau potable de la com-
mune de Vex est gravement pol-
luée. Et vous n'intervenez pas ?
Que se passe-t-il?» Comme une
pollution est toujours possible,
nous avons pris contact avec le bu-
reau communal. Le secrétaire, M.
André Rudaz, nous a tranquillisé :

sa diction, son discours n'est plus
porté par l'expansion et, surtout,
François Mitterrand s'est entouré
de puissants porte-parole écolo-
giques avec Alain Bombard et Ha-
roun Tazieff.

A gauche de Brice Lalonde et
d'Huguette Bouchardeau, les élec-
teurs français retrouvent Ariette
Laguiller, ancienne combattante
de «Lutte ouvrière» depuis 1974,
championne attardée de la lutte
des classes. Mais le charme est
rompu et celle qui avait pu séduire
par son «bagout» en 1974 est au-
jourd'hui reléguée au musée des
souvenirs.

Ce n'est pas le cas de Michel
Crépeau, qui fait une bonne cam-
pagne, peut-être la meilleure des
petits candidats de gauche. Le dé-
puté-maire de La Rochelle déve-
loppe avec bonheur les grands thè-
mes du radicalisme: l'école, la cul-
ture, la décentralisation. Il s'expri-
me sur le ton de la conversation
pour dénoncer le jacobinisme et
exalter les vertus provinciales, cel-
les qu'incarne bien ce Girondin
tranquille.

Curieusement, les thèmes évo-
qués par Michel Crépeau rejoi-
gnent souvent ceux de cette autre
provinciale à la rigueur janséniste,
Marie-France Garaud. L'ancienne
conseillère technique de Georges
Pompidou a pilonné avec talent le
candidat Giscard, en dénonçant la
faiblesse de sa politique étrangère,
«royaume des bonnes intentions»,
en faisant le procès du poids crois-
sant de l'Etat français, de l'appau-
vrissement de la classe politique,
monopolisée par la technocratie,
de l'irresponsabilité de l'adminis-
tration. Il y a, dans ce discours,
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La Chancellerie episcopale

Malgré cela, elle surmonta ces
épreuves avec beaucoup de cou-
rage.

Avec Mme Cécile Devantéry,
disparaît une grande dame de la
vie sierroise.

Nous présentons à sa famille et
à ses proches nos sincères condo-
léances.

«Dans la nuit de jeudi à vendredi,
explique-t-il, des employés de la
commune ont vidé le réservoir
d'eau potable, construit aux
Mayens-de-Sion, afin de procéder
à son nettoyage. C'est un travail
qui se fait périodiquement. Une
fois le nettoyage terminé, le réser-
voir a été désinfecté. Il est possibl e
que des «fins nez» aient décelé
une odeur de chlore. Mais ça ne
devait être que tout à fait excep-
tionnel. Vous pouvez monter à Vex
et prendre des échantillons d'eau
dans différents quartiers, les trans-
mettre au Laboratoire cantonal
pour une analyse approfondie.
Cette eau sera déclarée potable. »

Nous refermons donc immédia-
tement ce dossier.

non seulemnent des sillons heu-
reusement ouverts, mais l'appel à
une vie politique moins parisien *e,
moins tournée vers l'efficacvié,
plus provinciale et, finalement,
plus radicale, au sens d'un meil-
leur équilibre des pouvoirs, d'un
plus grand respect de l'élection,
éclipsé depuis 22 ans par le culte
de la compétence. Et puis, surtout,
il y a le style exceptionnel de cette
femme, qui fit irruption sur la scè-
ne politique française à la suite
d'un «Club de la presse» d'Europe
1. Le débit oratoire tombe comme
un couperet, le choix des mots
tient du laser...

Michel Debré fait pâle figure
face à celle qui fut l'éminence gri-
se de Georges Pompidou et de Jac-
ques Chirac. Parti l'un des pre-
miers dans la course, l'ancien pre-
mier ministre du général de Gaulle
parcourt la France sur le mode im-
précatoire, dénonçant devant des
auditoires clairsemés «les charla-
tans de l'économie», appelant au
sursaut... Mais ses appels sont de
plus en plus solitaires. Les députés
qui l'ont soutenu l'ont abandonné
pour Jacques Chirac, où l'encou-
ragent, aujourd'hui, à renoncer,
alors qu'une poignée de fidèles ac-
cueillent, en même temps, le maire
de Paris. Piètre résultat pour un
ancien premier ministre, qui a déjà
dépensé près de 10 millions de FF
pour sa campagne.

Persévèrera-t-il? La question est
plus que jamais posée pour lui et
Marie-France Garaud, dès lors que
leur retrait propulserait Jacques
Chirac au niveau de François Mit-
terrand. En fait, Marie-France Ga-
raud, qui se délecte à asséner ses
vérités, restera, de même sans dou-
te que Michel Debré, porté à bout
de bras par les barons du gaullis-
me.

Finalement, les petits candidats,
dont aucun n'atteindra la barre
des 5 %, sont des gêneurs pour les
quatre représentants des grandes
familles politiques françaises. Ils
empêchent François Mitterrand de
rattraper Valéry Giscard d'Es-
taing, qui ne doit qu'à Marie-Fran-
ce Garaud et à Michel Debré de ne
pas être talonné par Jacques Chi-
rac. A leur façon, ces marginaux,
qui saisissent une occasion unique
pour affirmer leur existence et cla-
mer leurs vérités, sont plus les ar-
bitres du deuxième tour que de
simples marginaux.

Pierre Schàffer

• Hier, vers 18 h. 10, M. Aimé
Dussex, 53 ans, domicilié à Lau-
sanne, circulait au volant d'une
voiture du village de La Vernaz en
direction des Agettes. A un mo-
ment donné, pour une cause indé-
terminée, il heurta un talus. Blessé,
le conducteur a été hospitalisé.

• Hier, à 13 h. 30, Mlle Claudine
Oggier, 21 ans, domiciliée à Nen-
daz, circulait à moto dans le vil-
lage de Montana. A proximité du
restaurant Vieux-Moulin, elle en-
treprit le dépassement d'une voi-
ture conduite par Mme Lucie
Emery, domiciliée à Crans. Lors
de cette manœuvre, une collision
se produisit et Mlle Oggier fut
blessée. Elle a été hospitalisée.

Ski de fin de saison
11 accidents

Air-Zermatt est intervenu à
sept reprises, dans la j ournée
d'hier, sur les pistes de Zermatt,
pour prendre en charge des per-
sonnes victimes d'accidents de ski.
Deux d'entre elles ont été trans-
portées à l'hôpital de Viège. Quant
aux cinq autres, elles ont pu rega-
gner la station assez rapidement.

Air-Glaciers, de son côté, s'est
rendu à Veysonnaz, Nendaz, aux
Fontanesses-sur-Arolla et à Tortin
pour secourir des skieurs blessés.
Tous ont été transportés à l'hôpital

Le Pub
Avenue de la Gare

Slon

est ouvert
Café-restaurant à Sion
engage, pour tout de suite

CUISINIER
connaissant la cuisine
italienne.

Tél. 027/22 79 77.
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Extrait du bulletin hebdomadaire des places
vacantes de la Confédération.
Dans la mesure où les conditions sont remplies
tous les emplois sont ouverts, par principe,
aux deux sexes.
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Mathématicien ou actuaire
Traiter des questions touchant l'AVS. l'Ai, les
APG et les PC, y compris le traitement élec-
tronique des données. Recherches scientifi-
ques dans le domaine de la sécurité sociale.
Etude de problèmes mathématiques concer-
nant les PC et la protection de la famille. Par-
ticipation aux travaux de commissions spé-
ciales chargées des questions mathémati-
ques financières. Etudes universitaires com-
plètes en qualité de mathématicien ou d'ac-
tuaire. Langues: l'allemand ou le français ,
bonnes connaissances de l'autre langue.
Office fédéral des assurances sociales,
3003 Berne, tél. 61 90 42

Architecte ou ingénieur en génie civil
Traitement de questions spécifiques touchant
essentiellement à l'aménagement du terri-
toire dans le cadre de la lutte contre le bruit
ainsi que de problèmes de la physique de
construction d'immeubles. Préparation au
sein de groupes de travail de bases techni-
ques destinées à l'élaboration de dispositions
d'éxecution. Evaluation de plans directeurs et
des plans sectoriels sous l'aspect de la pro-
tection contre les immissions. Exécution,
étude et évaluation des mesures de bruit , de
trépidations et de protection thermique.
Architecte ou ingénieur en génie civil diplômé
ETS. de préférence avec diplôme post-grade
en planification locale et régionale. Si possi-
ble avec expérience dans le domaine de la
lutte contre le bruit et de la physique en ma-
tière de construction. Habile négociateur.
Langues: l'allemand ou le français , bonnes
connaissances de l'autre langue.
Office fédéral de la protection
de l'environnement , 3003 Berne, tél. 61 93 43

Traducteur i » i i i
Traduction allemand-français de correspon-
dance, d'instructions techniques, de règle-
ments, de textes légaux et de documents
d'instruction. Très bonne formation générale,
éventuellement formation spéciale de traduc-
teur. Expérience de la traduction en français
souhaitée. Etre capable de traduire des textes
difficiles. Aptitude à travailler en équipe. Lan-
gues: le français; connaissances approfon-
dies de l'allemand.
Office fédéral de la protection civile.
3003 Berne, tél. 61 51 75
Chef de bureau
Collaborateur chargé de l'application de la ré-
glementation afférente à l'importation et à
l'exportation de produits du secteur indus-
triel. Octroi des certificats d'importation, des
autorisations d'exportation et rédaction de la
correspondance ainsi que rapports et
contrôles y relatifs. Traductions allemand-
français. Formation commerciale ou adminis-
trative complète ou formation équivalente.
Expérience professionnelle de quelques an-
nées. Langues: le français avec de très
bonnes connaissances de l'allemand et
connaissances d'anglais. Possibilité d'avan-
cement pour postulant ayant de l'initiative.
Division des importations et des exportations ,
3003 Berne, tél. 61 23 72
Fonctionnaire d'administration
Collaborateur dans la section achats et ap-
provisionnement de la Pharmacie de l'Armée.
Traitement de tâches dans les différents sec-
teurs de l'approvisionnement. Relations télé-
phoniques et par écrit en français et en alle-
mand avec les différents services de l'Admi-
nistration fédérale et avec la troupe. Certificat
de fin d'apprentissage d'employé de com-
merce ou formation équivalente. Expérience
professionnelle. Très bonnes connaissances
de la langue française.
Office fédéral des affaires sanitaires
de l'armée, service du personnel I,
3000 Berne 22, tel 67 34 51
Fonctionnaire d'administration
L'Office de l'auditeur en chef cherche une se-
crétaire de toute confiance chargée d'exécu-
ter de manière indépendante les travaux des
chancelleries des tribunaux de divisions à
Lausanne. Si possible apprentissage d'em-
ployée de commerce ou d'administration ou
formation équivalente. Langue: le français;
connaissances de l'allemand.
Office de l'auditeur en chef , Amthausgasse 4,
3003 Berne, tél. 67 33 03
Secrétaires-stênodactylographes
Correspondance, travaux de secrétariat ou,
éventuellement, de chancellerie. Après un
stage de courte durée à la centrale, transfert
à une représentation diplomatique ou consu-
laire de Suisse à l'étranger. Nationalité
suisse; âge minimum 20 ans; certificat de ca-
pacité d'employée de commerce ou diplôme
d'une école de commerce ou du degré secon-
daire supérieur , ou encore certificat d'études
équivalent; activité pratique d'un an au
moins; sténographie et dactylographie dans
deux langues Langues: l'allemand, le français
ou l'italien, bonnes connaissances des autres
langues. Connaissances d'anglais souhaitées.
Département fédéral des affaires étrangères.
Eigerstrasse 73, 3003 Berne, tél. 61 32 72
Fonctionnaire d'administration
Collaboratrice à la chancellerie centrale char-
gée d'utiliser le système de dactylographie
électronique avec écran de visualisation. En-
registrement et remaniement de textes, trai-
tement de l'information pour tous les do-
maines d'activité de l'Office. Dactylographie
selon le système conventionnel de la corres-
pondance émanant de la Division de l'assis-
tance et du droit de cité suisse. Service du té-
lex. Certificat de fin d'apprentissage ou for-
mation équivalente. Langues: le français,
bonnes connaissances de l'allemand.
Office fédéral de la police, service
du personnel, 3003 Berne, tél. 61 42 06

1 bobmeur
en électricité

Adresser les offres manuscrites directement
aux services intéressés qui fourniront tout
renseignement complémentaire utile

0JT\ OFFRES ET
|UJ/̂  DEMANDES D'EMPLOIS J

Le département financier est le point de convergen
ce de tous les fils de notre entreprise.

Nous cherchons, pour Loèche-Ies-Bains

sommelier ou sommelière
pour la restauration.

Entrée tout de suite ou à convenir.

cuisinier
ou commis de cuisine

Entrée début mai.

Horaire de travail et congés réguliers,
nourris, logés.

Faire offres à:
Hôtel-restaurant Heilquelle
3954 Loèche-les-Balns
Famille S. Loretan
Tél. 027/61 22 22.

36-12529

Collaborateur de la comptabilité
(ayant terminé l'apprentissage de commerce), vous
prenez constamment le pouls de la maison.
Vous savez vous attaquer de façon indépendante et
expéditive aux tâches qui se présentent: votre do-
maine de travail vous sera bientôt familier.
Vous êtes chargé de la comptabilité créditeurs et
des nbtes de frais; vous établissez en outre les dé-
comptes d'investissements et contrôlez le budget
de notre département de recherches.
Avons-nous éveillé votre intérêt? Téléphonez-nous
ou, mieux encore, envoyez-nous votre offre de ser-
vice avec curriculum vitae.

Dr R. Maag S.A., 8157 Dielsdorf
Tél. 01/853 12 55 (demandez M. Isler ou M. Zollin-
ger).

152.341.970

Entreprise de bâtiment et génie ci- Nous cherchons
vil de la région de Martigny, en-
gagerait m ¦__ . -

Dermatologue cherche, pour
juin 1981, à Sion

aide médicale
ou infirmière ou laborantine
Docteur Bernard Gianadda
Tél. 027/22 49 18 ou

021 /76 62 78.
36-23867

La boucherie de l'Union à Ley-
tron
engage

UN BOUCHER
Travail et gains intéressants.

Les offres écrites sont à adresser à la
boucherie de l'Union, 1912 Leytron.

36-24001

mécanicien
d'entreprise poste à responsabilités.

Faire offre écrite avec curriculum
vitae et prétention de salaire

Capable de travailleur seul.

Grutler 1 apprenti bobineur
Pour date à convenir. ciS9Eisa

Entreprise électrique S.A.
Av. de France 13,1951 Slon
Tél. 027/22 57 21 36-2374C

Ecrire sous chiffre P 36-90349 â
Publicitas, 1951 Sion.

Au

apprentis installateurs
sanitaires
apprentis monteurs
en chauffage
apprentis ferblantiers-
appareilleurs

Prendre rendez-vous par télépho-
ne au 027/22 17 82. 36-23963

pair Cherchons pour la saison d'été

Australian family living in Geneva
are offering a young girl the op-
portunity to learn English while ca-
ring fort two children aged 5 and 2
and do some housework.
From mid-May until end Dec. 1981

cuisinier ou
cuisinière

sachant travailler seul(e), cons-
ciencieux(se) et capable.

Faire offres à Hôtel Derby
J. Summermatter
3962 Montana. Tél. 027/41 32 15

36-23902

Please call: 022/47 11 33
ext. 52 (office hours).

18-24600

Entreprise de la place de Sion
cherche L'auberge Magrappé, Veysonnaz

cherche pour la fin juin au début
septembre

jeune fille
pour garder 3 enfants

sommelière-sommelier
débutante acceptée

garçon de cuisine
Tél. 027/22 12 27 36-1258

L'électricité de la Llenne SA, Sion
cherche pour son usine de Croix
un

employé d'exploitation
Conditions:
Etre porteur d'un certificat de fin
d'apprentissage de préférence el
dans l'ordre: menuisier, peintre ou
maçon.
Etre domicilié sur le territoire de la
commune d'Icogne ou évent. sur
le territoire des autres communes
concédantes de la Lienne.
Occuper le logement de service à
Icogne.
Entrée en fonctions: dès que pos-
sible.

Faire offre, jusqu'au 30 avril 1981
à
Electricité de la Llenne SA
Rue de l'Industrie 45, Slon
où des renseignements complé-
mentaires peuvent être obtenus.

36-24008

Buffet de la Gare, Saint-Léonard
cherche

serveuse
Congé: du samedi soir à 18 h. au
lundi matin;
du 24 décembre au 2 janvier;
toutes les fêtes de l'année;
3 semaines l'été.

Tél. 027/31 2212.
36-23936

Nous engageons, pour entrée im
médiate ou à convenir

mécanicien outilleur
tourneur

avec certificat de capacité.

Nous offrons un travail varié et in-
téressant dans une entreprise mo-
derne, ainsi que tous les avanta-
ges sociaux d'une grande entre-
prise.

Les offres détaillées, accompa-
gnées des documents usuels, sont
à adresser à:
H. Muller, fabrique de moules
Châtauneuf-Conthey
1962 Pont-de-la-Morge.
Tél. 027/36 16 84.

36-4667

Restaurant Bellevue
Sommet-des-Vignes
sur Martigny, cherche

sommelière +
extras

Entrée tout de suite.

Tél. 026/2 2619. 36-100204

Jeune fille
15 ans, cherche place auprès des
enfants pour juillet-août.

Région Montana-Sierre préférée.

Tél. 028/71 13 35. 36-460142

Auberge-restaurant MÊ> VOtïp >
du Plan-Cernet mw i inHlb-iaf
Route du Sanetsch t .l"*****?'***'»

cherche

sommelière
et

une aide
du 10 juin au 30 août.

Tél. 027/23 18 01
36-24061

<3£| Ĵ >̂ ^«. Pépinières
JP>î ^^̂ »ĝ fl& Léon et François
^!Ŝ U 

ra 
Mli%& Nicollier

^̂ ^̂ =;̂ ^̂ î ^̂ E:
_
^ilfe

,̂  Création et entretien

T**%& '̂ ^̂ ^̂ ^̂ 1̂̂  ̂Tél. 026/5 32 16
cherche

apprenti paysagiste horticulteur D
36-4811

Grichting & Valterio ~~^é?$£>~~ Les Creusets S.A.
Entreprises électriques jftî .**3\ Ateliers électrotechniques
SION S^PTT3 SION

cherchent le personnel suivant:

monteurs de tableaux électriques
monteurs électriciens
serruriers - soudeurs
machinistes
pour presse à plier, cisaille et grignoteuse

peintre et aide-peintre
sur métaux

Faire offres à Grichting & Valterio S.A., service du personnel, chemin
du Vieux-Canal 11,1950 Sion.
Tél. 027/22 23 03. 36-1066

«Buvez naturel!»

DpjtëtizeHerw w Alpenbitter #

P îm***"'p cff l 9̂
Dépositaire VS: Diva SA, Sion-Uvrier

Suite à la démission du titulaire, la socié-
té de développement de Saint-Luc met
au concours le poste de

DIRECTEUR
de l'office du tourisme.

Conditions requises:
— formation commerciale ou bancaire
— langue maternelle française avec bon-

nes connaissances de l'allemand et
de l'anglais

Ce poste conviendrait à personne jeune
et dynamique ayant ie sens de l'accueil,
de l'organisation et de l'animation.

Faire offre, avec curriculum vitae, jus-
qu'au 2 mai 1981 à
M. Jean-Luc Pont, président de la SD
Saint-Luc, chemin des Anémones 10,
3960 Sierre. 36-23738



belles
griffes
d'asperges
sélectionnées.
Argenteuil.

P. Briguet
tél. 026/6 21 77

36-23615

20
génisses
durée d'estivage
du 15 juin au
30 septembre.

Remise de commerce

Mile Lucie Fogoz
salon-lavoir et nettoyage chimique à Martigny-
Bâtiaz, remercie sa fidèle clientèle et l'informe
qu'elle remet son commerce à

Mme Tina Dely
(anciennement blanchisserie du Bourg)

M™ Tina Dély avise les anciens et nouveaux clients
que, par un travail prompt et soigné, elle espère
mériter la confiance qu'elle sollicite.

Tél. 026/2 74 60. 36-400452

J'informe ma fidèle clientèle
que je cesse l'exploitation de mon magasin

Arte rustica à Monthey
le samedi 18 avril 1981
Je la remercie de la confiance qu'elle m'a témoi-
gnée pendant cinq ans, et lui souhaite de bonnes
fêtes de Pâques.

Massa-Peterfi
36-100205

Expo-caravanes
+ mobilhomes

au bord f ^^
- -mmm=—m-mmm 

¦
de la route H > MB |
cantonale i ¦==¦¦ 
à 3 km de Sion _ J \^
Benno LERJEN ©
Caravanes et mobilhomes
1964 Conthey-Sion
Tél. 027/36 12 06 -31 19 21 36-4448

Raymond Beytrison
physiothèrapeute
a rouvert son institut

mardi 14 avril
à la rue du Rhône 25,1951 Sion

Tél. 027/22 18 81
36-23384

L'Ecole valaisanne f ÊÊ W 1
de soins infirmiers f 1 ¦ |
en psychiatrie I H p J
reconnue par la Croix-Rouge Btf fl
suisse  ̂ fl

dispose de

places
pour la volée 1981
Conditions: âge minimum 18 ans révolus au 1er oc-
tobre 1981, aptitudes intellectuelles et caractérielles
pour la profession.

Rentrée scolaire: 1 er octobre 1981.

Les demandes de renseignements et les présenta-
tions de candidatures sont à adresser, d'ici le
31 mai 1981, à la direction de l'Ecole valaisanne de
soins infirmiers en psychiatrie, 1870 Monthey.
Tél. 025/70 81 21.

36-3221

10 L̂zvi SAM¦ ^* f*4 \ Appareils ménagers

ANS O 027/23 3413

WE ln

ITALIA CATTOLICA (ADRIA)

Pension NAMUR
Zone tranquille, chambres avec balcon,
douche et toilettes privées. Cuisine
soignée. Cabines privées à la plage.
Pension complète, y compris la TVA:
Mai, juin, septembre 13 000 lires
1er-20 juillet et 21-31 août 16 000 lires
21 juillet - 20 août 18 000 lires
Réservations: Famille Magnani,
via Trento 24, 1 - 47033 Cattolica (FO)
Tél. (0541) 962604/960336.

A vendre

rampe maraîchère
largeur 9 m 50, pompe de grand
débit, châssis traîné avec fût de
1000 I. suivant exactement les tra-
ces du tracteur.
Matériel Fischer révisé.

FLEISCH SA, Saxon
Tél. 026/6 24 70.

36-2416

Rock'n roll

Nouveau cours débutants
dès mardi 28 avril

à 20 h. 30 à Slon,

avenue de la Gare 28

2e sous-sol 36-23993

Madame, vous qui êtes rondelette ou
forte

une gaine
ou un corset
sur mesure
Je me rends à domicile.

Ecrivez à Mme Buttet «Le Raccard»
1349 Penthaz ou téléphonez à Duga
corsets, 1400 Yverdon
024/21 43 58

22-471117

Cannage
et rempaillage
de chaises
Venons chercher à domicile pour plu-
sieurs chaises.

Chemin des Dallles 40B,
derrière Placette, Monthey,
Tél. avant de venir au
025/71 77 07

' *36-400447

Auberge
du Pont-du-Diable

Chandolin-Savièse

Midi menu de Pâques
et dès 16 h.: BAL

Réservez vos tables!
Tél. 027/22 43 33

36-23995

Riviera Adriatique
Hôtel Novella - Bellarla-Rimlni
Confort , nourriture abondante et
variée, plage à 70 m (cabines).
Prix pension complète: (tout com-
pris)
jusqu'au 20.6. et sept. Fr. 27.50
du 21.6. au 14.7. et
du 26.8. au 31.8. Fr. 33.—
du15.7.au 25.8. Fr. 36.70
Toutes les chambres avec dou-
ches et toilettes privées.
Rens., prospectus et réservations:
Maurice Maire, Petits-Esserts 5,
1053 Cugy. Tél. 021/91 21 84
Inscriptions jusqu'au 9.6.1981.

140.382.920

Machines
à laver

linge - vaisselle
neuves

légèrsment griffées
Gros rabais

Facilités
de paiement
Fr. 30
par mois

Nos occasions
dès 390.-

Réparatlons
toutes marques

sans frais
de déplacement

ZK- 400 m2
I de dallesA vendre Kalpetran

turbo
diffuseur en bloc ou au détail,
porté Gamelle ,

étetde neuf. Tél. 027/31 15 20.

Drlw IntAraBoant 36"621Prix intéressant. oo-o^i

Téi 86 3171 annonces :
36-24037 027/21 21 11

Café expéditif?
Pas le temps! C'est ce que l'on entend du
matin au soir. Par manque de temps , bien
des gens renoncent à des choses qui leur
sont devenues chères. Nombreux sont ceux
qui dans leur précipitati on n 'ont pas le
temps de se préparer un bon café. D'autres
ne le supportent pas, étant sensibles au ca-
fé. Dans les deux cas, il ne faut pas renon-
cer à un bon café. Car le Café HAG soluble
se dissout instantanément et est toléré par
tout le monde. Le nouveau Café HAG so-
luble est d' un arôme riche et corsé et d' un
goût exquis. Il est aussi bon qu 'un bon café
devrait l'être. Persuadez-vous-en!

iW^rziiiE^EZirmr**->/ m\ UCIïIHNULO U cmrLuio

Nous cherchons

sommelière
cuisinière ou
aide cuisinière

Steak-House des Amis, Sierre
Tél. 027/55 12 92 dès 19 h.

36-23953

Café des Alpes, Martigny
cherche

dame ou jeune fille
pour aider au café et à la cuisine

Entrée tout de suite ou à convenir.

Tél. 026/2 22 31.
36-90346

Cherche tout de suite ou date à
convenir

peintre en bâtiment
4 semaines de vacances payées,
plus 13e salaire.
Région Gryon-Vlllars

Tél. 025/35 13 84 ou 68 21 37
(heures des repas) 36-100200

Sympathique petite auberge sur
route du vignoble, cherche une

serveuse
Bons gains assurés, congés régu-
liers.
Vie de famille si désiré.
Entrée 1 er juin ou à convenir.

Auberge Communale,
1171 Lavigny
Tél. 021 /76 50 47. 22-44075

Magnifiques villas
à vendre
directement du constructeur

Très bonne situation
à Fully
(5 km de Martigny).

Pour renseignements et vente
s'adresser à:
Bureau d'architecture
Charly Bruchez
1906 Charrat.
Tél. 026/5 4214

36-90350

A vendre à Châteauneuf et Vétroz

plusieurs villas
Prix raisonnables.

Pour visiter:
Charles Nicollerat, 1907 Saxon.
Tél. 026/6 29 08, dès 19 heures, s.v.p.

36-301118

AUX COMPTOIRS
RÉUNIS

J§ MOSONI ||
!f VUISSOZ ||
° 3957 GRANGES m °-

Tél. 027/5813 00

Lave-linge, entièrement
I automatique, 5 kg

Mod. 091 092 097
Fr. 658.- 758.- 935.-

; L10 électronique

1420.-(tout inox)
Lave-vaisselle

| 12 couverts
Fr. 929.-(supp.
roulettes Fr. 80.-)

Cuisinières - électriques dès Fr. 520.-
— gaz, 4 feux, Fr. 575.-
Réfrigérateurs à encastrer 140 litres
charnière gauche ou droite Fr. 470.-

Congélateurs bahuts 250 et 350 litres
Fr. 550.- 660.-

Congélateurs armoire
125 litres 210 litres 270 litres
Fr. 510- 668.- 768.-
Sèche-linge, 5 kg, Fr. 715.-

Le secret des appareils économiques

Et toujours du stock aux meilleures
conditions: boilers, cuves à vin inox,
citernes à mazout: 1000,1500, 2000 litres

Je cherche t ., . , 
Ne tournez Nous cherchons

emploi Plus en rond ! /̂ssoi 'rf^saison
comme _^ 1981ogarçon
de maison
Libre tout de suite.

Ecrire sous
Chiffre P 36-400448
à Publicitas,
1951 Sion.

Urgent -^«—v-' ¦"a Tél. 027/86 30 71
Une annonce heures des repas.

Jeune dans le NF vous 3&-24°58
W*»l*ilw aidera à résoudre
f Pffllti p votre problème.

AvendrePar suite de remise
23 ans, Française, d'un commerce d'ali-
permis A, cherche mentation,
travail dans hôtel à la à vendre
montagne comme
femme de chambre nnpnnpmRnt
ou aide de cuisine agencement

«TlSSOt»
Entrée mai.

S'adresser à: Prix intéressant.
P. Gautier
1166 Perroy Tél. 028/42 16 23

*36-23973 36-24028
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Une batterie radar surveille l'espace aérien.

3. Situation de I armée
dans le cadre
de la défense

Cela a été souligné, la défense
nationale ne peut plus être le seul
fait de l'armée. Celle-ci n'a toute-
fois pas perdu sa raison d'être,
bien au contraire. L'armée est et
reste l'élément essentiel de la dé-
fense. Ainsi que le proclame le
Conseil fédéral dans son rapport
sur la politique de sécurité de la
Suisse, du 27 juin 1973: «Le poids
principal de notre politique de sé-
curité et de nos mesures stratégi-
ques doit porter sur la prévention
des conflits. Prévenir la guerre,
c'est adopter une attitude qui soit
de nature à inciter un adversaire
virtuel à renoncer au déclenche-
ment d'un conflit armé. Il importe
de faire comprendre qu'il existe
une disproportion flagrante entre
l'avantage qu'on se propose d'ob-
tenir et les risques encourus. Cette
dissuasion ne peut être obtenue
que par des mesures énergiques
dans les domaines militaire et ci-
vil. En cas d'échec de nos tentati-
ves de dissuasion , il s'agit de ré-

4. Conduite de la défense
générale et maintien de
l'activité gouvernementale

Un principe fondamental doit
être constamment mis en exergue :
les compétences concernant la
préparation et la conduite des me-
sures de défense, de protection, de
secours et d'assistance incombent
en premier lieu aux autorités poli-
tiques. C'est à elles qu'il appartient
de prendre les décisions essentiel-
les, en temps de paix comme dans
les autres cas stratégiques, et de
fixer aux éléments de la défense
leurs missions.

Sur le plan national, bien enten-
du dans le cadre des attributions
de l'Assemblée fédérale, c'est au
Conseil fédéral que la conduite de
la défense incombe. C'est dès lors
à cette autorité qu'il appartient
d'assurer la coordination des di-
verses mesures civiles et militaires.

En raison de la complexité de
cette tâche, un appareil auxiliaire
a été créé par la loi fédérale du 27
juin 1969 sur les organes direc-
teurs et le Conseil de la défense.

Le Conseil de la défense n'a pas
d'attributions en matière de con-
duite au sens strict. Comme les
termes le disent, il s'agit d'un or-
gane consultatif à disposition du
gouvernement , chargé de donner
son avis sur les grandes options
politiques, plus particulièrement
celles intéressant les cantons. C'est
ce qui explique pourquoi les mem-
bres sont choisis hors de l'adminis-
tration , au sein des diverses insti-
tutions et associations représenta-
tives de la vie du pays.

L'état-major de la défense a
pour tâche de seconder le Conseil
fédéral dans la direction de toutes
les affaires relatives à la défense. Il
est composé des représentants de
chaque département , de la chan-
cellerie fédérale , de l'armée, de la
protection civile et de la défense
nationale économique ; la prési-
dence est assurée par le directeur
de l'Office central de la défense. Il
lui incombe principalement :
• d'élaborer les éléments concer-

nant la conception de la défen-
se générale ;

• de déterminer les besoins de
développement et d'en fixer la

. planification ;

générale
pondre à la force par la force. »
Sur ce plan il est d'ailleurs intéres-
sant de relever ce que déclarait il y
a quelques années le secrétaire gé-
néral de l'OTAN, M. Luns, au su-
jet des Etats neutres du centre de
l'Europe : « Plus ces deux Etats se-
ront forts, plus la sécurité de l'Eu-
rope sera préservée. Quand on
s'avise de prétendre qu'une poli-
tique d'armement constitue une
provocation, il ne faut pas oublier
que la faiblesse en est également
une, dans le sens où elle peut
pousser les autres à une agres-
sion. » C'est clair et certainement
juste, juridiquement, politique-
ment et militairement.

L'armée reste donc l'élément de
force de notre stratégie, mais elle
doit être complétée par tous les
éléments civils cités. Ce besoin de
coopération et de coordination
avait d'ailleurs été relevé par le gé-
néral Guisan dans son rapport sur
le service actif 1939-1945.

• de
^ 

coordonner et contrôler la
préparation des mesures civiles
et militaires ;

• de constituer l'état-major de
conduite du Conseil fédéral en
situation de nécessité.

L'Office central de la défense
constitue en quelque sorte le se-

Appareil de conduite de tir Skyguard.

crétariat général de l'état-major et
du Conseil de la défense. Il en pré-
pare et liquide les affaires en col-
laboration avec les offices fédé-
raux ; certaines tâches particuliè-
res lui sont, en outre, attribuées:
l'instruction (cours et exercices
combinés), l'information (docu-
mentation), la coordination avec
les cantons.

Pour l'étude et la coordination
des préparatifs dans les domaines
impliquant une collaboration ac-
crue entre les moyens civils et mi-
litaires, l'état-major de la défense
est habilité à constituer des com-
missions parmanentes ou des
groupes d'études. Cette solution
facilite la coopération de tous les
organes concernés et permet de
faire appel à des experts issus de
l'administration fédérale, de l'ar-
mée, des cantons, voire des com-
munes ou de l'économie privée et
des instituts de recherche (univer-
sités). C'est la solution la plus ra-
tionnelle et la plus économique,
puisque de nombreux spécialistes
sont engagés au titre de prestation
du service militaire.

Plusieurs de ces commissions
ont pour tâche de créer ce que l'on
nomme les «services coordonnés».
Il s'agit des domaines dans les-
quels les moyens en personnel et
en matériel ainsi que l'infrastruc-
ture doivent autant que possible
être mis en commun afin de satis-
faire au mieux les besoins civils et
militaires. C'est notamment le cas
pour les services des réquisitions,
des transports, de l'approvision-
nement, sanitaire, vétérinaire, de
la protection AC, des transmis-
sions, de la météorologie et des
avalanches, de la défense psycho-
logique, etc.

A titre d'illustration, citons le
service sanitaire coordonné, lequel
regroupe les moyens de l'hygiène
publique , de la protection civile et
de l'armée afin de permettre le
traitement de tous les patients, in-
différemment : civils et militaires,
sans distinction de nationalité,
d'âge ou de sexe. Les règles du
droit des gens n'y font heureuse-
ment pas obstacle. C'est la seule
manière d'assurer aux malades et
blessés des soins judicieux et ra-
pides en cas de catastrophes ou de
conflit armé. C'est offrir la meil-
leure chance de survie à notre po-
pulation.

Pour la conduite effective de la
défense générale en cas d'événe-
ments graves menaçant nos insti-
tutions, notre indépendance ou la
vie de nos concitoyens, notre gou-
vernement dispose dès lors d'une
organsation particulière qui a été
mise au point lors de l'exercice de
défense générale de l'hiver 1979-

Les handicapés physiques aux bons soins de l'armée.

1980. Il s'agit de faciliter les déci-
sions stratégiques et d'assurer le
maintien de l'activité gouverne-
mentale.

La Suisse étant un Etat aux
structures fédéralistes et aux insti-
tutions démocratiques bien éta-
blies, il importe de tirer parti de
cette caractéristique, de cette for-
ce, pour assurer la conduite à tous
les niveaux. En effet, grâce au ré-
seau serré d'organisations et d'ins-
titutions géographiquement dis-
tinctes, réparties sur l'ensemble du
territoire national, nous disposons
de nombreux instruments effica-
ces, aptes à fonctionner aussi bien
comme membre de l'ensemble que
comme élément isolé et indépen-
dant. Les cantons ont un rôle dé-
terminant ici.

La répartition de la souveraineté
entre la Confédération et les Etats
confédérés charge ceux-là de res-
ponsabilités bien précises, soit :
• garantir le maintien de l'activité

gouvernementale et administra-
tive ;

• assurer l'information des auto-
rités communales et de la po-
pulation ;

• maintenir l'ordre et la tranquil-
lité sur leur territore ;

• assurer l'exécution des mesures
de protection civile ;

• accueillir et assister les fugitifs ;
• maintenir les services de l'hy-

giène publique en état de fonc-
tionner;

• garantir l'approvisionnement
de la population en biens vi-
taux ;

• maintenir en état les voies de
communication ainsi que les
installations des services pu-
blics ;

• assurer la protection des biens
culturels ;

• assurer l'exécution des tâches
déléguées par la Confédération.

La multiplicité de ces tâches
montre que, comme pour la Con-
fédération , la quasi-totalité des
services administratifs cantonaux
sont directement ou indirectement
intéressés à la préparation . de la
défense et devraient, le cas
échéant, collaborer à l'élaboration
des décisions et à l'application des
mesures. Il est, dès lors, évident
que les préparatifs dovient être en-
trepris en temps de paix déj à et
que la conduite en situation de né-
cessité ne saurait être assurée
qu'au moyen d'une organisation
particulière.

Il est agréable de pouvoir cons-
tater que tous les cantons ont en-
trepris les travaux nécessaires et
ont mis en place les organes indis-
pensables. Le nouveau canton du
Jura n'est pas en reste et a fait la
démonstration de son esprit con-
fédéral digne d'éloges.

En outre, en considération de
leur situation politico-géographi-
que, de nombreux cantons ont
constitué des états-majors civils
régionaux (districts), condition in-
dispensable pour assurer la coor-
dination intercommunale et la col-
laboration avec l'armée. Les cours
et exercices de défense générale
régulièrement organisés par les
gouvernements cantonaux, en col-
laboration avec les commandants
des zones territoriales, permettent
d'améliorer le travail d'état-major ,
de déceler et de combler les lacu-
nes. L'état de la préparation des
éléments civils de la défense, plus
particulièrement la protection ci-
vile et la défense nationale éco-
nomique, ne peuvent qu'en béné-
ficier.
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C'est finalement à l'échelon lo-
cal que les contacts entre les divers
éléments de la défense seront les
plus concrets en situation de né-
cessité, puisque c'est à ce niveau
que les mesures sont normalement
exécutées, c'est là qu'il faut agir en
cas de malheur. Les tâches incom-
bant aux communes sont en effet
aussi nombreuses qu'importantes.
Pensons à la protection, au sauve-
tage et à l'assistance de la popula-
tion tout d'abord , mais également
à son approvisionnement, au ser-
vice sanitaire et de l'hygiène publi-
que, à l'entretien des services tech-
niques (eau, égouts, gaz, électrici-
té, routes), au maintien de la sé-
curité (police), à l'aide aux sans-
abri et aux réfugiés, au logement
de la troupe. véritable etat-major , a l'image de

Afin d'assurer la coordination
des mesures civiles et un engage-
ment rationnel des moyens, fl im-
porte de mettre en place les struc-
tures nécessaires, et cela dès le
temps de paix. Il serait faux de

5. Considérations finales
Notre propos était de présenter

les divers rouages de la défense gé-
nérale, plus spécialement ses élé-
ments civils, compléments indis-
pensables de l'armée et trop peu
connus sans doute. Les objectifs
de notre politique de sécurité, il
sied de le rappeler, visent unique-
ment au maintien de notre indé-
pendance et de nos institutions dé-
mocratiques, en contribuant dans
toute la mesure du possible à la
paix mondiale et au développe-
ment du droit humanitaire.

Canons de la DCA... et Mirage très haut dans le ciel.
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penser que le chef local peut être
chargé d'autres tâches que la di-
rection des organismes de la pro-
tection civile. De nombreuses
communes ont aujourd'hui déjà
créé de leur propre initiative un or-
gane de conduite ad hoc. Certains
cantons, plus spécialement ceux
du secteur alpin, ont d'ores et déjà
obligé leurs commîmes d'entre-
prendre de tels préparatifs. Mais là
encore, il convient de se garder des
excès. Pour les petites communes,
un simple renforcement de l'exé-
cutif par les spécialistes indispen-
sables suffit pour faire face aux
besoins particuliers du cas de ca-
tastrophe, de crise ou de conflit
armé. Les grandes communes, en
revanche, devraient disposer d'un

ce qui se fait au niveau cantonal,
mais en adaptant les services et
l'effectif aux conditions locales.
C'est une façon peu coûteuse de
protéger les personnes et les biens
de la communauté, raison initiale
du fondement des communes.

Mais il faut savoir que l'indé-
pendance d'un Etat se mérite,
comme il en est pour l'individu. Ce
ne sera jamais un droit acquis une
fois pour toutes, grâce aux sacri-
fices des générations antérieures.
Notre liberté ne pourra être mai-
tenue que par une ferme volonté
de défense, par des efforts conti-
nus, par certains sacrifices du ci-
toyen au profit de la communauté.
C'est ce que nous appellerons le
civisme, tout simplement.

FIN
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En cet après-midi de vendredi saint, il a plu au Seigneur de rap-
peler à Lui l'âme de sa fidèle servante

Madame veuve
Marie

PRALONG-DUSSEZ
dans sa 86e année, munie des sacrements de l'Eglise.

Dans l'espérance de la résurrection , vous font part de leur peine :

Ses enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants :
Judith et Pierre MAÎTRE-PRALONG, à Evolène et Illarsaz ;
Hortense et Joseph FOLLONIER-PRALONG, à La Tour et Evo-

lène ;
Rolande PRALONG-FAUCHÈRE, à Evolène ;
Innocente FAUCHÈRE-PRALONG, à Evolène ;
Laurent et Hermine PRALONG-HUNZIKER , à Evolène ;
Ernest PRALONG, à Evolène ;

Son frè re, sa sœur, son beau-frère et ses belles-sœurs :
Antoine et Odette DUSSEZ, à Grenoble (France) ;
Marie DUSSEZ, à La Ferté-sous-Jouarre (France) ;
Eugénie CATTIN, à Evolène ;
Catherine MORAND-GASPOZ, à Evolène ;
Catherine MORAND-MÉTRAILLER , à Evolène ;
Henri et Marie MORAND-BEYTRISON , à Evolène ;

Ses neveux et nièces, ses cousins et cousines ;

ainsi que les familles parentes, alliées et amies.

La messe d'ensevelissement aura lieu à Evolène, le lundi 20 avril
1981, à 10 h. 30.

Le corps reposera en la crypte de l'église dès dimanche 19 avril
1981, à partir de 17 heures.

La famille sera présente de 19 à 21 heures.

Ni fleurs ni couronnes, pensez aux œuvres paroissiales.

t
Madame Jeanne BIOLLAZ-BESSERO, à Chamoson ;
Madame et Monsieur Josy MAYE-BIOLLAZ et leurs enfants

Edith , Pierre-Joseph et Béatrice, à Chamoson ;
Monsieur Guy CARRUPT et ses enfants Sylvain, Francine et Gi-

sèle, à Saint-Pierre-de-Clages ;
La famille de feu Albert BIOLLAZ-BOVEN ;
La famille de feu Joseph BESSERO-CARRUZZO;

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la douleur de faire
part du décès de

Monsieur
Camille BIOLLAZ

d'Albert

leur très cher époux, père, beau-père, grand-père, beau-frère, on-
cle, parrain , cousin et ami, survenu le vendredi 17 avril 1981, à
l'âge de 74 ans.

La messe d'ensevelissement aura lieu à Chamoson le lundi
20 avril 1981, à 10 heures.

Le corps repose en la crypte de l'église de Chamoson.

La famille y sera présente samedi et dimanche soir de 19 à
20 heures.

En lieu et place de fleurs et de couronnes, pensez au centre d'ac-
cueil «Valais de cœur» , c.c.p. 19-9850.

La Société de développement du val Ferret
a le pénible devoir de faire part du décès de son fidèle membre et
ami

Monsieur
Pierre DUTOIT

Le culte a lieu au temple protestant de Monthey aujourd'hui sa-
medi 18 avril 1981, à 15 heures.

Honneurs à 15 h. 30.

t
Dans l'impossibilité de répondre à tous ceux et celles qui de près
ou de loin nous ont réconfortés par leur présence à l'église, leurs
visites, leurs messages si affectueux, leurs dons de messes, de
fleurs et de couronnes, la famille de

Raphy ROUILLER
vous remercie sincèrement de la part que vous avez prise à sa
douloureuse épreuve.

Troistorrents , avril 1981.

Elle n 'est partie que pour nous montrer le chemin

Le Seigneur a rappelé à Lui, à l'âge de 79 ans,

Madame
Marie COUPY

née REYNARD

leur chère épouse, maman, belle-maman, grand-maman, arrière-
grand-maman, belle-sœur, tante, cousine et marraine, enlevée à
l'affection des siens et munie des sacrements de l'Eglise.

Vous font part de leur peine :
Son époux :
Monsieur Joseph COUPY ;

Sa fille et son beau-fils :
Raphaël DUMOULIN-COUPY ;

Ses petits-enfants :
Anne-Brigitte et Aniceto PELLITERO ;
Mademoiselle Marie-Jeanne DUMOULIN et son fiancé Patrick

REYNARD ; .

Son arrière-petite-fille :
Sonia PELLITERO-DUMOULIN ;

Famille de feu Germain REYNARD-REYNARD, à Savièse, Pui-
doux et Cormoret ;

Madame veuve Isabelle REYNARD-VARONE, ses enfants, pe-
tits-enfants et arrière-petits-enfants, à Savièse ;

Famille de feu Joseph DUBUIS-REYNARD, à Savièse, Charrat
et Sisnèse *

Famille de feu Pierre DELACOMBAZ-VARONE-REYNARD,
à Sion et Zurich ;

Famille de feu Joseph REYNARD-REYNARD , à Savièse ;
Monsieur Valentin COUPY-REYNARD, ses enfants, petits-en-

fants et arrière-petits-enfants, à Savièse, Porrentruy et Sion ;
Mademoiselle Marguerite COUPY, à Savièse ;
Famille de feu Jérôme COUPY-DUBUIS, à Savièse;

ainsi que toutes les famille parentes et alliées.

La messe d'ensevelissement aura lieu lundi 20 avril 1981, à Saviè-
se, à 10 h. 30.

Priez pour elle !

Domicile mortuaire : Chandolin, aujourd'hui samedi 18 avril
1981, dès 18 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

t
Madame Lina DELEZ, née LANDRY ;

ses parents, connaissances et amis, ont le profond chagrin de f ai
re part du décès de

Monsieur
Charles DELEZ

électricien

endormi dans la paix du Seigneur le vendredi saint, 17 avril 1981,
dans sa 76e année. Monsieur
Ils vous invitent à partager leur immense peine et à s'unir à leur & ivrl. ĤJ
espérance. WÊÊÊmUmWÊSÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊi

La messe de sépulture sera célébrée en l'église de Vernayaz, le
mardi 21 avril 1981, à 15 heures.

Le défunt reposera à la salle paroissiale de Vernayaz à partir de
lundi 20 avril 1981 où la famille sera présente de 19 à 20 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Que ta volonté soit faite!

Après une longue maladie courageusement supportée, notre très
chère mère, grand-mère, sœur, belle-sœur, tante, parente et amie

Madame
Elisabeth

DELLE PIANE-BOSS
s'est paisiblement endormie en ce jour de vendredi saint, 17 avril
1981.

Enrico DELLE PIANE et son fils Frédéric;
Verena BORNER-BOSS et famille ;
Dora GRENON-BOSS et famille;
Ettore et Luisa BUSCAGLIA-DELLE PIANE et familles ;
Mireille CHATELAIN et Ida ANTHAMATTEN.

La messe d'enterrement aura lieu lundi 20 avril 1981, à l'église de
Plan-Conthey, à 10 h. 30.

Le deuil ne sera pas porté.

Cet avis tient lieu de faire-part.

t
La classe 1954 garçons

de Saint-Maurice
a le profond regret de faire
part du décès de

Monsieur
André COUTAZ

père de Gilbert , son contem-
porain.

Pour les obsèques, prière de
consulter l'avis de la famille.

La classe 1957 garçons
de Saint-Maurice

a le profond regret de faire
part du décès de

Monsieur
André COUTAZ

père de Daniel, son contem-
porain.

Pour les obsèques, prière de se
référer à l'avis de la famille.

Dans l'impossibilité de répon-
dre de vive voix à tous ceux et
celles qui nous ont réconfortés
par leur présence à l'église,
leur visite, leurs messages si
affectueux, leurs dons, leurs
envois de fleurs et de couron-
nes, la famille de

Monsieur
Marcel BIOLLAY

vous remercie sincèrement.

Un merci particulier :

- au curé Brouchoud ;
- au docteur Ducrey ;
- à Ciba-Geigy ;
- à Electro-Industriel S.A. ;
- aux planteurs de tabac ;
- à la Villageoise ;
- à la Cécilia ;
- à la Raiffeisen;
- à la Flèche bleue ;
- au trophée Sexcaro ;
- à la Migros ;
- à la classe 1924.

Dorénaz, avril 1981.

21 avril 1978
21 avril 1981

Trois ans déjà , au matin du
27 avril tu nous as quittés sans
pouvoir nous dire au revoir.

Epoux chéri, papa, grand-
papa, du haut du ciel veille sur
ceux que tu as tant aimés et
laissés dans la peine.

Ton épouse, tes enfants
et petits-enfants.

Une messe d'anniversaire sera
célébrée en l'église de Fully le
mardi 21 avril 1981, à 19 h. 30,
et en la chapelle d'Euseigne, à
19 h. 30, mercredi 22 avril
1981.

Il a plu au Seigneur de rappe
1er à Lui son fidèle serviteur

Monsieur
Emile FELLAY

papa, grand-papa et arrière-
grand-papa , décédé dans sa
91e année à la suite d'une brè-
ve maladie supportée avec
courage et grande piété.

Vous font part de leur peine

Jeanne et Edouard FELLAY,
leurs enfants et petits-en-
fants, à Montagnier;

Marie-Louise et Jean FEL-
LAY, leurs enfants, à
Champsec;

Ida et Paul STETTLER , leurs
enfants et petits-enfants, à
Champsec et Stuttgart;

Marc et Jeanine FELLAY,
leurs enfants, à Champsec;

ainsi que les familles parentes
et alliées.

L'ensevelissement aura lieu le
lundi 20 avril 1981 à 10 heures
à l'église du Châble.

Cet avis tient lieu de lettre de
faire part.

EN SOUVENIR DE

Monsieur
Raphaël BORGEAT

Vernayaz

19 avril 1976
19 avril 1981

Déjà cinq ans que tu nous as
quittés.
Ton souvenir restera impéris-
sable.
Une messe d'anniversaire sera
célébrée en l'église de Ver-
nayaz le 19 avril 1981.

Ta famille

IN MEMORIAM

Max-A. CARLEN
19 avril 1973
19 avril 1981

EN SOUVENIR DE

Jean MORARD

Avril 1976
Avril 1981

Déjà cinq ans que tu nous as
quittés.
Ton souvenir est toujours pré-
sent dans nos cœurs.

Ton épouse, tes enfants
et famille.

PfV



LE SHOW MITTERRAND

En haut à gauche: l'air grave,
François Mitterrand aux côtés de
son épouse Danielle.

A droite: François Mitterrand, le
candidat socialiste à la présiden-
ce: la force tranquille, disent les
affiches.

En bas à gauche : il mettra quinze
minutes pour franchir les 150 mè-
tres qui le séparent de la scène du
Palais des sports de Lyon.

A droite: une rose à la main pour
une France nouvelle : c'est l'image
de François Mitterand, entouré de
Jean-Pierre Chevènement, de Pier-
re Mauroy et des élus locaux.

Un tableau de sainte Gene-
viève aux champs, un parterre
de plantes vertes, de roses rou-
ges, une installation vidéo, une
table en demi-cercle, recouver-
te d'un tapis rouge: la salle du
conseil municipal de Saint-
Chamond, un bourg industriel
d'une trentaine de milliers
d'habitants, entre Saint-Etien-
ne et Lyon, ne doit pas être dif-
férente d'une autre salle mu-
nicipale. Le rouge est noyé
dans le bois sombre, bon ton,
d'une mairie qui fut autrefois
dirigée par des gaullistes. Ce
n'est plus le cas. Depuis les
dernières municipales, le dé-
puté-maire de l'endroit a été
élu sur une liste de l'Union de
la gauche. Sa joie d'accueillir le
camarade François Mitterrand,
candidat à la présidence, ac-
cessoirement premier des so-
cialistes français, il ne la sa-
voure qu'en compagnie d'une
centaine de badauds et des élus
locaux.

Arrivé de Paris en TGV
(train à grande vitesse), Fran-
çois Mitterrand a visité la
Bourgogne (Dijon) et le Beau-
jolais, le tout à 160 km/h, nous
assure son entourage. I! se per-
met un petit crochet en Loire
avant le grand meeting de
Lyon.
16H.30: quatre à cinq voitures,
des drapeaux s'agitent, une
meute de photographes et, au
centre, le crâne dégarni, sé-
rieux, très bourgeois dans un
manteau beige, la «vedette».
Calmement, elle salue ses hô-
tes. Son état-major l'entoure,
ses gorilles également. Ils sont
une dizaine à la suivre ainsi de-
?iuis plus de deux mois. Il lui
audra bien quinze minutes

avant de gravir les marches qui
la conduisent au premier étage.

«Mitterrand président», lit-

A chacun sa caresse
on sur une affiche d'un bleu-
blanc-rouge effacé.

Elle pénètre dans la salle.
Quelques applaudissements,
pas d'enthousiasme. Elle est
déjà venue en 1977 pour en-
courager l'électeur à voter la
liste communo-socialiste.

Vêtu d'un costume gris,
d'une chemise bleue, d'une
cravate mauve, le candidat
s'efface quelques instants, le
temps d'une présentation et de
fleurir son épouse que person-
ne n'avait aperçue.

Cheveux courts, de petite
taille, elle dégage une impres-
sion équivoque: s'ennuie-t-elle
ou est-elle en admiration de-
vant son mari? Elle ne parle
pas, sourit à peine. Ce n'est
d'ailleurs pas ce qu'on lui de-
mande.

Le député-maire plaide le
changement: «nos espoirs sont
en vous». Le «vous» acquiesce,
ôte ses lunettes, accepte l'ou-
vrage (écrit par un chanoine)
qu'on lui remet.

«Notre département est en
péril (36 000 chômeurs) parce
qu'il est sacrifié. François Mit-
terrand reprend la balle au
bond.

Sans notes, il s'exprime près
d'une heure. Il tousse quelque
peu, donne des signes de fati-
gue. Sur un ton dénué de pas-
sion, d'énergie excessive, il ex-
plique, commente, questionne,
répond, aborde tous les problè-
mes du moment (détérioration
de la situation économique,
crise de l'agriculture, problè-
mes du commerce, de l'artisa-
nat, des petites et moyennes
entreprises, des chômeurs, des

personnes âgées, des jeunes).
Qui n'a pas eu sa caresse? Des
solutions, il en prône: relance
de l'économie, 35 heures heb-
domadaires, s'attaquer à la vie
chère, aux inégalités sociales
etc..

«Tout ce que je dis à valeur
de contrat», ont dû entendre
les centaines de milliers de
spectateurs des 50 départe-
ments (sur 96) qu'il visitera
d'ici le 26 avril.

Cette première prise de con-
tact a confirmé les propos
échangés avec des confrères: la
campagne de Mitterrand est
fondamentalement différente

15000 personnes
parfaitement conditionnées

«L'autre chemin, une autre
politique, un autre président»
Mitterrand , sérieux, collé à
trois mille exemplaires sur 3, 5
ou 15 m2 de papier aux cou-
leurs nationales, regarde «la
France du changement» des af-
fiches qui entourent le Palais
des sports de Gerland. Vingt
heures: glaces, saucisses, fu-
mées diverses et agents des
renseignements généraux en
embuscade. Le show Mitter-
rand va débuter dans une soi-
xantaine de minutes. La rose
rouge au poing, des milliers de
personnes convergent vers cet-
te banlieue de dépôts, d'usines,
pour entendre leur «idole». En
prime, ils s'appuieront le fan-
taisiste Pierre Douglas et Pinè-

des deux précédentes. On di-
rait qu'il veut pénétrer dans la
chambre conjugale des Fran-
çais, leur parler doucement
dans le creux de l'oreille. Pas
de cris à la Marchais, pas
d'énervement, pas d'attaques
trop virulentes (un peu tout de
même): Mitterrand a vieilli. Si-
tôt le dialogue avec les élus
achevé, il s'en va, presque dis-
crètement, s'il n'y avait les re-
porters de la TV et de la radio,
collés à ses basques nuit et
jour. Au loin, Richard Clayder-
man, un compositeur bon gen-
re, dilue ses mélodies mielleu-
ses. Adieu Saint-Chamond.

narrable Moustaki. Le tout est
offert.

A l'intérieur, les calicots, les
drapeaux, les affiches sont
nombreux. Sur une vaste scè-
ne, des plantes vertes (un brin
d'écologie n'a jamais rué) et un
immense écran sur lequel ap-
paraîtra, grossi, François Mit-
terrand. Pour l'heure, on ne
l'aperçoit pas. Il faut attendre
que la bouilloire explose. Pour
ce faire, la foule est délicate-
ment entreprise. Pierre Dou-
glas vomit sur Marchais. Les ri-
res fusent. Georges Moustaki
égrène ses éternelles rengaines,
reprises en chœur par le pu-
blic. 50 à 70 journalistes véri-
fient une. ultime fois leur outil
de travail. Des hôtesses - char-

mantes au demeurant - leur
apportent des victuailles et des
boissons.

Les lumières s'éteignent, une
musique grecque,' rythmée, est
diffusée par les énormes baf-
fles de sonorisation. Un projec-
teur cherche la vedette au fond
de ce vaste stade couvert. Sou-
dain, quinze mille bouches
s'ouvrent, quinze mille voix
scandent le nom de leur élu.
L'ambiance est à son comble. res, il prône l'union des forces
Des centaines de flashes cré-
pitent. Les samaritains accou-
rent. D faudra une vingtaine de
minutes à un Mitterrand bous-
culé pour franchir les 150 mè-
tres qui le séparent de la scène.
Y accèdera-t-il? Non, c'est trop
tôt.

Jean-Pierre Chevènement et
Pierre Mauroy, les tradition-
nels porte-voix, appellent les
socialistes à l'unité. «L'autre
s'essoufle, c'est le moment du
sprint final. Avec Giscard, quel
cafard. Avec Mitterrand, quel
élan». La foule est parfaite-
ment conditionnée.

«En 1943, dans Paris occupé,
un jeune homme, évadé d'Al-
lemagne, interpelle l'orateur,
l'accuse de traîtrise. Ce jeune
homme en colère qu'il est res-
té, il est parmi nous».

Seul, le jeune homme en
question, plutôt usé par une
soif inassouvie de pouvoir,
franchit la dernière ligne droi-
te: les micros se tendent vers
lui, avides de paroles insensées,
de promesses illusoires.

«Ma politique, c'est celle qui
oppose à la récession la réso-
lution, la relance; au chômage,
le travail et le partage du tra-

Prochain candidat:
Jacques Chirac

vail; aux inégalités, la justice
sociale; aux échecs, l'alternan-
ce». Les thèmes de l'ex-minis-
tre ne varient guère. Le chô-
mage permet toutes les fantai-
sies. «1,7 million de deman-
deurs d'emplois sous Giscard;
800 000 de plus sans change-
ment, dont 45 % de jeunes».
Ses attaques contre le prési-
dent sortant sont plus vives. A
l'extérieur, des motards mani-
festent. La police veille. Il n'y a
pas d'incidents.

Le ton du premier socialiste
monte d'un- cran. En conclu-
sion d'un exposé de deux heu-

de gauche, le rassemblement
populaire pour le redressement
national, n'exclut pas toute en-
tente avec les communistes: il
faut qu'ils répondent à mes
questions.

La foule n'a pas bronché.
Quelques rares applaudisse-
ments ont ponctué les phrases
clef. Elle l'écoute avec une at-
tention soutenue.
«Deux précautions valent
mieux qu'une, je voterai pour
moi».

On rit. C'est fini. L'Interna-
tionale est reprise en chœur, le
poing serré sur une rose. Les
élus régionaux entourent leur
leader. Les lumières s'allu-
ment. Discrètement, après
avoir salué une dernière fois,
les bras levés, ses amis «de
Lyon, la capitale de la résistan-
ce...», François Mitterrand s'en
va. Dans une dizaine d'heures,
les Corses auront les mêmes
propos, réchauffés au soleil
d'Ajaccio. Le 10 mai, peut-être,
il sera président.



Camille Chamoun est au Liban ce que Wins- tiens du Liban, le « Front libanais» dont la bran-
ton Churchill était pour l'Angleterre durant la che militaire, les «Forces libanaises», sont com-
Seconde Guerre mondiale : l'esprit et le corps. mandées par Bechir Gemayel.
L'esprit, parce qu'il représente la culture liba- Une nouvelle fois, Camille Chamoun sera
naise dans son essence même et qu'il possède présent dans une des phases les plus décisives
une vive intelligence qui le place au-dessus des de l'histoire de son pays.
dédales tortueux de la politique orientale. Le Dans ses bureaux situés à Aschrafiéh , en
corps, parce qu'il symbolise encore, à 82 ans, la plein cœur de Beyrouth, là où les bombarde-
force et la puissance d'un homme qui a tou- ments font rage, Camille Chamoun dirige le
jours lutté pour l'indépendance de son pays. Front libanais sans même se préoccuper du

Né avec un pied dans l'autre siècle, plus danger extrême qu'il encourt. Les bombes ne
exactement en 1899, Camille Chamoun a très lui font pas peur et il refuse systématiquement
tôt participé à la destinée de son peuple. Sa fa- d'abandonner son bureau pour se réfugier dans
mille, longtemps persécutée par les Ottomans, les abris souterrains. «La peur s'apprivoise»,
dû à maintes reprises s'exiler en Palestine ou dit-il, depuis qu'il a échappé par miracle à un
dans certains pays arabes. Après son retour à attentat, s'en sortant avec une joue transpercée
Beyrouth où il suivit l'éducation de l'université par une balle tirée à bout portant,
catholique, Camille Chamoun n'exerça guère Dans ses sobres bureaux d'Aschrafiéh, Ca-
longtemps sa profession d'avocat. En 1936, il mille Chamoun parle. Lentement. Avec précau-
est élu député et sera dès lors l'homme politi- tion. On ne se contente pas de l'entendre... ! On
que le plus charismatique du Liban. l'écoute. On ne lui pose pas de questions... !

A 53 ans, Camille Chamoun est élu président Mais on prend son avis,
de la République du Liban. A la fin de son De longs silences ponctuent notre conversa-
mandat, en 1958, il sera violemment attaqué tion et nous permettent d'entendre, au loin, une
par les musulmans, surtout en raison de sa po- bombe syrienne mourir dans un éclat ultime sur
litique farouchement antinassérienne. un immeuble de Beyrouth. Bien coincé dans

Depuis lors, Chamoun deviendra la tête pen- son fauteuil de cuir; la main traînant souvent
santé des chrétiens du Liban. Sa stature d'hom- sur ses cheveux blancs ; le regard impénétrable,
me politique ne cesse de grandir et son parti, le protégé par d'épaisses lunettes verdâtres; la
PNL, parti national de libération, n'a jamais voix paternelle, parfois impulsive, parfois ac-
cessé de réclamer l'autorité suprême de son câblée, Camille Chamoun semble porter sur lui
chef. Après avoir de nombreuses fois possédé le tout le fardeau d'une minorité qui doit lutter
pouvoir, après avoir conduit son peuple à tra- jusqu'à la mort pour sauver son identité. Lutter
vers les conflits du Proche-Orient, le vieil hom- pour survivre: c'est ce que font actuellement les
me est de nouveau appelé à jouer le rôle du chrétiens du Liban contre les armes soviétiques
chef , du «big boss». Camille Chamoun est à 82 des forces armées syriennes,
ans le président de l'instance suprême des chré- H. V.

- Monsieur le président , la
guerre du Liban entre dans sa
septième année, et pour l'ins-
tant , aucune solution politique
ne semble pouvoir résoudre le
problème libano-palestinien.
Vous êtes vous-même prési-
dent du Front libanais et à ce
titre je vous demanderai quelle
est la solution que vous pro-
posez pour résoudre ce con-
flit?
- Pour moi, la seule solu-

tion au problème du Liban,
c'est de mettre f in à la présen-
ce des forces syriennes qui sta-
tionnent dans notre pays. Ini-
tialement, les forces syriennes
sont venues chez nous dans le
but de maintenir la paix, or il
s 'avère que ces forces se sont
actuellement converties en for-
ces d'occupation. Je ne suis
pas le seul à affirmer que les
Syriens se conduisent au Liban
non pas comme puissance ga-
rante de la paix envers les
Etats arabes, mais comme
puissance expansionniste, oc-
cupant un territoire qui n 'est
pas le leur. L'opinion interna-
tionale et surtout les récentes
prises de position de la com-
mission des affaires étrangères
du Sénat américain confirment
ce que je viens de vous dire.
Depuis 1978, le Syriens occu-
pent notre pays sous le couvert
de vouloir garantir la paix en-
tre les chrétiens et les Palesti-
niens. Mais on ne peut pas
concevoir qu 'une force de paix
vienne bombarder pendant
trois mois des villes entières
comme Aschrafiéh ou Zahlé.
Le siège de la ville de Zahlé
dure depuis bientôt deux se-
maines. Ne venez pas me dire
qu 'une force de paix se com-
porte avec autant de barbarie
pour exercer son mandat paci-
fique. Il faut appeler les cho-
ses par leur nom! Le mandat
syrien pour le maintien de la
paix au Liban est une immense
farce. Une farce immense mais
tragique. Les Syriens occupent
notre pays et veulent extermi-
ner les chrétiens. Pour moi, la
seule solution qui s 'impose,
c'est le retrait pur et simple des
Syriens du Liban. Bien sûr, la
chose n'est pas aussi simple.
Les Syriens s'accrocheront au
Liban car ils le veulent.
- Comment expliquez-vous

historiquement l'arrivée des
troupes syriennes dans votre
pays. Est-ce le fait du ha-
sard...?
- Non. La présence des

troupes syriennes au Liban
n'est pas le fa it du hasard.
C'est le résultat d'un rêve que
les Syriens caressent depuis de
très longues années. Les Sy-
riens ont habilement utilisé ei

même favorise les événements
de 1975 et de 1976, événements
qu 'ils ont spécialement encou-
ragés et dans lesquels ils sont
directement intervenus pour
dresser les Palestiniens contre
les Libanais. De cette façon ,
ils ont pu intervenir militai-
rement au Liban et réaliser en
partie leur rêve millénaire de
la Grande Syrie. La Syrie a des
visées expansionnistes sur le
Liban et elle cherche par tous
les moyens à maintenir le con-
flit  permanent afin de pouvoir
légitimer sa présence dans no-
tre pays.

Les Soviétiques
n'admettrons jamais
la défaite des Syriens
- Mais dans son grand des-

sein , la Syrie est sûrement sou-
tenue et encouragée par une
quelconque grande puissance?
- Mais bien sûr. L'Union so-

viétique accorde tout son ap-
pui moral à la Syrie. Je ne dirai
pas que l'Union soviétique ma-
nipule ou organise l'ambition
syrienne, mais leur consente-
ment et leur fourniture en ar-
mes constituent un encoura-
gement déterminant pour la
politique syrienne. L'Union so-
viétique fourni la totalité des
armes à l'armée syrienne. Les
Soviétiques n'admettront ja-
mais que l'armée syrienne,
qu 'ils ont eux-mêmes entraî-
née, formée, à laquelle ils ont
consacré plus de 10 000 ex-
perts, ne puisse pas remporter
une victoire contre une poi-
gnée de braves combattants
chrétiens à Zahlé. Les Sovié-
tiques n 'accepteront pas la dé-
faite ou même la mise en
échec de l'armée syrienne, car
l'échec des Syriens signifie ,
pour eux, l'échec de l'Union
soviétique. Pour ne pas subir
cet affront , ils fourniront des
tonnes de matériel aux Syriens,
des milliers de bombes, des
chars, des canons, tout ce dont
ils ont besoin pour nous exter-
miner.

La fin
du mandat syrien
au Liban?
- Monsieur Chamoun , com

me condition préalable à la so
lution du problème libanais

vous exigez le retrait total des
troupes syriennes de votre
pays. Par quels moyens espé-
rez-vous réaliser votre objectif
principal?
- Tout d'abord, il faut com-

mencer par ne pas renouveler
le mandat syrien. Vous savez
certainement que les pays ara-
bes ont mandaté les Syriens au
Liban pour garantir le main-
tien de la paix dans cette ré-
gion. Ce mandat, maintes fois
renouvelé, prend fin au mois
de juin de cette année. Nous
demandons que ce mandat ne
soit pas renouvelé. En second
lieu, nous comptons beaucoup
sur l'opinion mondiale qui, peu
à peu, se manifeste en compre-
nant la véritable situation tra-
gique du Liban. La Commu-
nauté des Dix est actuellement
parfaitement convaincue de
l'impérieuse nécessité du re-
trait des troupes syriennes de
notre pays. Au niveau natio-
nal, la France et l'Allemagne
ont pris des initiatives très po-
sitives dans ce même sens.
Alexandre Haig et surtout la
commission des affaires étran-
gères du Sénat américain ont
pris position en faveur du re-
trait des forces syriennes du Li-
ban. D'autres pays, comme par
exemple le Canada, le Mexi-
que, le Brésil, la Colombie,
etc., sont également pour une
solution de ce genre. Au ni-
veau international, un fait tout
à fait nouveau vient confirmer
notre position à l'égard des Sy-
riens. Ce fait nouveau est la
position « officieusement »
adoptée par certains pays ara-
bes sur le retrait des Syriens.
Ces pays restent malheureu-
sement très discrets, par peur
de se voir condamnés et isolés
au sein du monde arabe, mais
nous savons que nous pouvons
désormais compter sur eux.

Des troupes
internationales
au Liban?
- Je constate que vous

comptez beaucoup sur la pres-
sion internationale pour obli-
ger les Syriens à quitter votre
pays. La plupart des nations
que vous venez de citer et qui
sont favorables au retrait des
forces syriennes demandent
l'envoi de troupes internatio-
nales au Liban en remplace-
ment des Syriens. Quelle est
votre position par rapport à
une présence militaire inter-
nationale au Liban?
- Je suis pour une présence

des forces militaires internatio-
nales au Liban. Cette force in-
ternationale peut se réaliser
soit par l'extension de la FI-

NUL ou par l'arrivée d'une for-
ce internationale entièrement
nouvelle. Je souhaite et je de-
mande l'envoi de troupes inter-
nationales au Liban. Ces trou-
pes remplaceront de façon in-
termédiaire la présence syrien-
ne, et resteront au Liban jus-
qu 'à la solution totale du con-
flit  libanais.

De l'armée
du président Sarkis
à celle
de Bechir Gemayel
- Autrement dit, vous ne

pensez pas que l'armée légale
libanaise puisse faire face, en
tant qu'armée nationale, dans
un premier temps, à l'armée
syrienne et ensuite, au main-
tien de l'équilibre et de l'ordre
à l'intérieur du pays?
- L'armée libanaise n'a pas

encore réorganisé totalement
ses effectifs. Elle n'est pas en-
core capable d'assurer complè-
tement la sécurité du pays et
des habitants du pays. Son ma-
tériel et son armement, ainsi
que l'accomplissement de ses
tâches pourront être avanta-
geusement épaulés par une
force militaire internationale
stationnée au Liban. Vous de-
vez savoir que j'ai une totale
confiance en l'armée libanaise.
Seulement, elle est actuelle-
ment dans une phase évoluti-
ve, en pleine crise de croissan-
ce. La solution est toute sim-
ple. L'armée libanaise doit
constituer la force nationale
de défense , mais elle ne pourra
le faire qu 'en passant par une
étape intermédiaire, sous la
houlette d'une force interna-
tionale.

— Dès l'établissement de
cette armée de défense natio-
nale, pouvez-vous me dire ce
que deviendront les Forces li-
banaises, dirigées par Bechir
Gemayel, et qui combattent

maintenant contre l'encercle-
ment syrien à Zahlé?
- Vous devriez poser cette

question à Bechir Gemayel.
Mais en tant que chef du
«Front libanais», je peux vous
dire que les Forces libanaises
seront dans un premier temps
converties en une espèce de
garde nationale, et aussitôt
que la paix régnera au Liban,
comme il y a une dizaine d'an-
nées, ces forces spéciales ne
seront plus nécessaires.

Un nouveau
gouvernement,
style fédéraliste?
- Le Liban est soumis à des

rapports de forces terriblement
influents et contradictoires. A
part «l'Etat » palestinien à
l'ouest, et votre présidence du
Front libanais à l'est, le gou-
vernement officiel de M. Elias
Sarkis existe toujours. Pouvez-
vous me donner votre opinion
sur le gouvernement de M.
Sarkis?
- Sur le gouvernement ac-

tuel, je peux vous dire que la
formule actuelle est une for-
mule provisoire. Nous nous at-
tendons à des changements. Le
gouvernement que nous atten-
dons sera une formule défini-
tive qui résultera d'une entente
des diffférents éléments qui
constituent la population li-
banaise. Pour ma part, j' ai
constamment été en faveur
d'un régime fédéral qui tien-
drai compte du pluralism e qui
caractérise la société libanaise.
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La Suisse a lutte pour obtenir
un consensus des différentes
minorités linguistiques et reli-
gieuses. Elle a lutté pour ob-
tenir son gouvernement fédé-
ral. Le peup le libanais luttera
pour obtenir son gouvernement
fédéral qui pourra assurer
l'unité du peuple libanais.

Le problème
palestinien
toujours existant
- Ce gouvernement fédéral

devra résoudre les divergences
entre les différentes entités
constituant la nation libanaise.
Pensez-vous inclure la résolu-
tion du problème palestinien
dans votre plan fédéraliste?
- Le fédéralisme n'est pas

destiné à résoudre un problème
externe au Liban. Il n'est pas
destiné à résoudre le problème
palestinien. La situation des
Palestiniens devra être résolue
internationalement. Les Na-
tions unies ont créé le problè-

me palestinien en 1947 et il
leur appartient de résoudre ce
problème.

- Pour vous, quel est la so-
lution au problème palesti-
nien?
- Les Palestiniens veulent

un territoire qui deviendrait
leur Etat, en Palestine même.
Jusqu 'à maintenant une certai-
ne opinion internationale ap-
puyé leur point de vue. Person-
nellement, je n'ai pas et je ne
veux pas faire de propositions
concrètes pour résoudre le pro-
blème palestinien. Mais si les
Palestiniens peuvent obtenir
un territoire, en Cisjordanie
par exemple, je dirai: tant
mieux pour eux!

Israël et la guerre
au Liban
- Monsieur le Président ,

lorsque l'on parle des Palesti-
niens, de la Syrie, du Liban , du
Proche-Orient en général, on
ne peut pas oublier la position
d'Israël dans ce jeu des in-
fluences et des alliances. Il est
certain qu'Israël joue un cer-
tan rôle dans les tensions qui
déstabilisent le Liban. Com-
ment analysez-vous la position
d'Israël par rapport à la guerre
du Liban?
- Avant toute chose je dois

dire que le problème libanais
n'existerait pas s 'il n 'y avait
pas autant de Palestiniens au
Liban. Israël est un pays voi-
sin. Les Palestiniens profitent
de leur position sur la terre li-
banaise pour monter des opé-

rations terroristes en Israël. De
leur côté, les Israéliens utili-
sent le territoire du Sud-Liban
pour organiser leurs actions de
représailles contre les Pales-
tiniens. Le fait qu 'il y ait au-
tant de Palestiniens au Liban
complique énormément la si-
tuation.

Notre intégrité
territoriale
est menacée :
nous appelons
à l'aide

— Le Front libanais fait ap-
pel aux organisations interna-
tionales, à l'Occident, à l'Euro-
pe et aux Etats-Unis pour
qu'ils viennent en aide aux
chrétiens du Liban. Comment
réagissent ces pays ou ces or-
ganisations devant votre signal
de détresse? Comment quali-
fiez-vous leurs réactions par
rapport au massacre de Zahlé?

— C'est la première fois  que
les organisations internatio-
nales et l'opinion publique
mondiale ont réagi positive-
ment. Les pays d'Europe nous
soutiennent. Les Etats-Unis
montrent une très grande sym-
pathie pour notre cause et
dans le monde entier nous re-
cevons un soutien moral qui
nous encourage beaucoup. Le
Liban est un pays libre, indé-
pendant, membre des Nations
unies. Nous avons donc droit à
la protection des Nations
unies. En cette f in d'interview,
je me permets de m'adresser au
monde libre et civilisé. Je leur
demande de venir en aide à un
pays dont l 'intégrité territoriale
est menacée, et dont la popu-
lation chrétienne risque d'être
exterminée.

Conduire en gentleman

.Conduira c'est prévoir

TCS) Sachez reconnaître assez tôf
les situations dangereuses comme
des enfants jouant sur le trottoir,
un groupe de cyclistes, des auto-
mobilistes étrangers ou à. la re-
cherche d'une place de stationne-
ment, des écoles et des manifes-
tations diverses. Dans un autre
ordre d'idées: une chaussée mouil-
lée, des gravillons récemment po-
sés, un virage ou un croisement
¦sans visibi l i té.
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LES TOURISTES ONT DEGUSTE...

Le principal «point noir» sur nos routes a, sans conteste, ete
remarqué à l'entrée du tunnel du Gothard: en effet , de lon-
gues files se sont formées (comme le montrent nos photos ),
les automobilistes devant abandonner une autoroute à trois
p istes pour emprunter la voie unique du tunnel!

Ces bouchons étaient dus aussi à certains automobilistes
qui avaient « résolument» adopté un train de sénateur, roulant
en dessous des vitesses conseillées.

Chronique des accidents
Un mort
et quatre blessés
près de Nyon
NYON (ATS). - Un acei-
dent de la circulation a fait
un mort et quatre blessés,
vendredi peu avant six heu-
res du matin, sur la route
cantonale Lausanne - Ge-
nève, près de Mies (VD).
M. Hubert-Hugues Cellard
du Sorbet, 26 ans, domicilié
à Crans-sur-Nyon, circulait
à motocyclette lorsqu'il en-
tra en collision frontale
avec une automobile con-
duite par un habitant de
Nyon. Le motocycliste a été
tué sur le coup. L'automo-
biliste et ses trois passagè-
res sont blessés.

Voiture dans le lac :
1 mort
INNERTHAL (ATS). - Un
homme de 46 ans, Hans
Ziltener, de Siebnen (SZ), a
perdu la vie mercredi lors-
que sa voiture est tombée
dans le lac de Waegital,
dans le canton de Schwytz.
Bien qu'un témoin ait ob-

POUR AVOIR TUÉ SON AMIE

Dix ans de
LUGANO (ATS). - Un Italien
de 25 ans, qui avait étranglé
son amie de 19 ans l'an dernier
à Lugano, a été condamné
mercredi dans cette même vil-
le à 10 ans de réclusion et à 15
ans d'expulsion du territoire
suisse. Il a été reconnu cou-
pable de meurtre avec pré-
méditation. Le tribunal a par
ailleurs admis qu'il avait agi en
état de responsabilité dimi-
nuée.

Le cadavre
d'une jeune femme
découvert
près de Coire
COIRE (ATS). - Un promeneur a découvert jeudi,
en contrebas de la route reliant Coire à Donat-Ems,
le cadavre d'une femme âgée d'une vingtaine d'an-
nées. Selon la police, le cadavre aurait été déposé le
même jour à cet endroit. Il n'a pas été possible de
l'identifier.

serve la scène, son corps n'a
pu être repêché que vendre-
di. On ne connaît pas les
causes de l'accident. .
Motocyclistes tués
MUNCHENSTEIN (ATS).
- Un motocycliste de 49
ans, M. Walter Hummel,
s'est tué jeudi après-midi à
Miinchenstein (BL). Il
s'était jeté contre un ca-
mion et, hospitalisé avec de
graves blessures à la tête, il
devait décéder peu après.

*
STECKBORN (ATS). - Un
homme de 24 ans, Erwin
Kopp, d'Aettenschwil
(AG), a été tué jeudi lors
d'un accident de moto qui a
eu lieu près de Steckborn
(TG). Le jeune homme, qui
ne portait pas de casque, a
été précipité contre un ar-
bre lorsque le conducteur
de la machine sur laquelle
il avait pris place a manqué
un virage. Le conducteur,
qui avait pris la précaution
de mettre un casque, est in-
demme.

réclusion
A l'époque, le jeune homme

souffrait de dépression et ab-
sorbait constamment des tran-
quillisants. Quelques jours
avant le crime, il décida de ne
plus faire usage de médica-
ments. C'est alors qu'il décida
de mettre fin à ses jours et à
ceux de son amie. Il étrangla
cette dernière pendant son
sommeil, avant de se livrer à la
police.

Une Suisse au goût de bouchon!
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SEMAINE SAINTE ET FOLKLORE

«Pleureuses» et «
ROMONT (ATS). - Fidèles à la tradition, les «Pleureuses» de
Romont ont effectué hier après-midi leur chemin de croix autour
de la collégiale. Spectacle, mais aussi manifestation de piété. En
effet si nombreux sont ceux qui accourent chaque année à Ro-
mont pour assister à la procession des «Pleureuses» - qui repré-
sentent les femmes qui suivaient le Christ en se lamentant -
nombreux sont aussi ceux qui y

Après le début de la lecture
de la Passion, la foule sort de
l 'église à 17 heures pour le
chemin de croix avec ses 14
stations. En tête, un homme
coiffé d'une cagoule et revêtu
d'une grande robe noire, porte
la croix de bois. Il était suivi,
hier, par 18 jeunes filles vêtues
également de grandes robes
noires, la tête recouverte d'un
fin voile noir. Six d'entre elles
portent, sur des coussins de tis-
su rouge, les instruments de la
Passion : la couronne d'épines,
le fouet qui a servi à la flagel-

• BERNE. - Le Conseil fédéral a
accordé l'exequatur à M. Jean-
Louis Wolzfeld en qualité de con-
sul de carrière du Grand-Duché de
Luxembourg à Genève, avec juri-
diction sur le territoire de la ré-
publique et canton de Genève.

LACS ET RIVIERES DU CANTON DE BERNE

Initiative pour des «rives libres»
BERNE (ATS). - Le Gouvernement bernois
propose au Grand Conseil de soumettre au vote
populaire l'initiative du parti socialiste du can-
ton de Berne pour des rives libres le long des
lacs et des rivières en recommandant au Sou-
verain de la rejeter. En guise de

L'initiative du parti socialis-
te pour des rives libres le long
des lacs et des rivières a été
déposée à la Chancellerie
d'Etat le 18 mars 1980 munie
de 19 930 signatures valables.
Se fondant sur les résultats
d'une consultation interne à
l'administration, le Conseil
exécutif a chargé la direction
des travaux publics d'élaborer
un contre-projet à cette initia-
tive législative en date du 29
octobre 1980. Ce contre-projet
a été présenté au Conseil exé-
cutif le 16 décembre sous for-
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prennent vraiment part.

lotion, les clous, le marteau, la
lance et l'éponge. L 'une d'el-
les, représentant Véronique, a
un petit mouchoir blanc. Les
autres ont simplement les
mains jointes. Les prières et les
chants, répercutés par haut-
parleur s'entendent dans toute
la vieille cité. Le chemin de
croix terminé, les Pleureuses et
les fidèles regagnent l'intérieur
de l'église pour poursuivre la
lecture de la Passion.

Le chemin de croix des
Pleureuses est un vestige du
mystère de la Passion joué au
Moyen Age. Au début du
XVIIIe siècle, le jeu de la Pas-
sion a été remplacé par la pro-
cession des «traîne-croix ».

Puis en 1843, à la suite de
l'incendie de l'hôpital, on
abandonna les porteurs de
croix pour ne conserver que les
Pleureuses voilées.

on propose au peuple une modification de la loi
sur les constructions. Le Grand Conseil formera
la commission parlementaire chargée de pré-
parer le débat sur cet objet au cours de sa pro-
chaine session de mai. Le dossier vient d'être
envoyé aux députés.contre-projet, envoyé aux de

me d'un projet de modification
de la loi sur les constructions.

L'initiative a pour but de
charger collectivement le can-
ton et les communes de pro-
téger la physionomie des rives
et de garantir le libre accès aux
rives des lacs et des rivières.
Elle accorde aux communes
un délai de cinq ans à compter
de l'entrée en vigueur de la loi
pour dresser des plans de pro-
tection des rives, notamment
pour les rives bernoises des
lacs de Brienz, Thoune, Bien-
ne, Neuchâtel et Wohlen, ainsi

tapolets»

Autre particularit é de Ro-
mont: les « tapolets » de la se-
maine sainte. De la cérémonie
du jeudi saint au Gloria de la
cérémonie du samedi soir, p lus
aucun son de cloche habituel
ne se fait entendre. Pour son-
ner midi et appeler les fidèles
aux cérémonies, on utilise des
« cloches de bois» communé-
ment appellées « tapolets ». Ce
sont les petits Romontois qui
se chargent de tourner la ma-
nivelle soulevant des marteaux
fixés à une caisse de résonnan-
ce. Les «tapolets» sont pré-
cieusement conservés et entre-
tenus.

Terrorisme: encore un
enseignant tessinois arrêté
BELLINZONE (ATS). - Après l'arrestation le 7 avril d'un
enseignant de Locarno, le procureur du Sopraceneri a an-
noncé vendredi celle d'un autre instituteur tessinois soup-
çonné d'avoir aidé des terroristes italiens. Selon un com-
muniqué du procureur, l'enquête ouverte contre les deux
hommes porte sur le recel et le transport d'explosifs, ainsi
que sur d'autres délits.

que de l'Aar en aval du lac de
Brienz. Dans les régions
exemptes de constructions,
une zone de protection des ri-
ves doit être délimitée, à l'in-
térieur de laquelle la construc-
tion doit être soumise à des
restrictions. Au bord des lacs
précités et de l'Aar, un chemin
de rive continu doit être amé-
nagé à proximité immédiate de
l'eau. La réalisation des plans
de protection des rives incom-
be aux communes.

Le contre-projet vise les mê-

BERNE (ATS). - Profitant du
long week-end de Pâques et
du temps prometteur, d'in-
nombrables familles ont quitté
leur domicile dès jeudi soir et
surtout vendredi , pour gagner,
par le rail, mais le plus souvent
la route, les lieux d'excursion,
de sport et de vacances. Si les
départs en train n'ont posé au-
cun problème - grâce à de
nombreux convois spéciaux -
les automobilistes ont souvent
dû faire face à des ralentisse-
ments et à des bouchons. Cela
a surtout été le cas sur l'axe
Bâle-Chiasso, et en particulier
dans la région du Gothard.

Pour les automobilistes ve-
nus du Nord, les difficultés
commençaient à la jonction
autoroutière de Hârkingen
(SO) entre la NI (Zurich-Ber-
ne) et la N2 (Bâle-Chiasso). La
concentration du trafic y était
si importante vendredi matin
que quatre accidents légers s'y
sont produits ainsi que des
bouchons de 5 à 10 kilomètres
qui ont duré plus de deux heu-
res.

Le goulot du Gothard
Deuxième point noir sur la

route du Sud : l'entrée du tun-
nel du Gothard. Comme
l'autoroute se rétrécit soudai-
nement de trois voies (rampe
nord) à une seule (tunnel), des
colonnes mesurant jusqu 'à six
kilomètres s'y font formées dès
jeudi soir et de nouveau toute
la journée de vendredi. La tra-
versée du tunnel était en outre
ralentie par le fait que certains
automobilistes roulaient net-
tement au-dessous de la vites-
se prescrite.

Mais c'est au Tessin que les
automobilistes devaient ren-
contrer les pires difficultés.
D'Airolo à Bellinzone, on cir-
culait au pas sur la vieille route
cantonale où les colonnes at-
teignaient dès jeudi plus de
trente kilomètres par moment.
Inutile de dire que la situation
ne s'est pas améliorée lorsque
des camionneurs, dépités de se
voir interdire le passage de la
Léventine, bloquèrent toute
circulation à Biasca jeudi
après- midi pendant près de
quatre heures. Il a falu atten-
dre la journée de vendredi ,
pluvieuse au Tessin, pour que
la situation se normalise.

mes objectifs que l'initiative
législative, mais il veut les at-
teindre par une modification
de la loi du 7 juin 1970 sur les
constructions. Sur certains
points, il préconise d'autres so-
lutions que celles postulées par
l'initiative. C'est ainsi que dans
le contre-projet , les mesures
d'aménagement des rives des
lacs et des rivières ne doivent
pas s'appliquer uniquement
aux grands lacs et à l'Aar, mais
doivent pouvoir profiter dès le
début à l'ensemble des régions
concernées du canton. Il indi-
que en outre expressément
qu'il faut intégrer à la politique
d'aménagement des chemins
de rive les anciens chemins de
halage, ainsi que les sentiers
pédestres existant dans les zo-
nes proches des rives.
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Vendredi saint
dans le monde

(ATS/AFP). - Crucifixions et flagellations aux Philippines, fer-
veur malgré le rationnement alimentaire en Pologne, discrétion au
Liban, où le cessez-le-feu reste précaire, défilés de pénitents en
Espagne, afflux de touristes en Israël: les célébrations de la Se-
maine sainte dans le monde connaissent leur éclat accoutumé ou
subissent au contraire les contre

En Pologne, les catholiques
polonais, qui représentent 80 %
de la population, ont commen-
cé avec fébrilité les préparatifs
des fêtes pascales, malgré une
sévère pénurie alimentaire. Les
boutiques sont cependant dé-
corées des rameaux de rigueur,
en attendant, dimanche, la
ruée vers les oeufs que l'on fera
bénir après les avoir décorés.
Les festivités les plus specta-
culaires se déroulent à Kalwa-
ria Zebrzydowska, près de Ka-
towice, village natal du pape
Jean Paul II , où les scènes de la
Passion sont jouées par les ha-
bitants , et à Czestochowa , au
pèlerinage de la Vierge noire,
la patronne de la Pologne.

Le fanatisme païen
aux Philippines

Aux Philippines, six person-
nes se sont fait crucifier, tandis
que des centaines de pénitents
parcouraient les rues en se fla-
gellant jusqu'au sang: ce sont
là des traditions centenaires
d'un catholicisme qui remonte
à la conquête espagnole , mais
reste imprégné de fanatisme
païen.

Un Métis philippino-améri-
cain de 33 ans s'est ainsi fait
percer les paumes avec des
clous de plusieurs centimères
de longueur sur une croix his-
sée dans un parc de Manille -
comme il l'avait fait l'an der-
nier dans l'espoir de retrouver
son père disparu depuis 1947.

Les touristes
en Espagne
et en Israël

En Espagne, où les adminis
trations sont fermées pour qua
tre jours, les touristes ont af

Le premier ministre zaïrois
se «réfugie» en Belgique... et démissionne
BRUXELLES (ATS/Reuter/AFP). - Le premier ministre zaïrois,
M. Nguza Karl I Bond, a demandé au président Mobutu Sese Seko d'être
relevé de ses fonctions, et il a décidé de demeurer en Belgique.

L'agence zaïroise officielle «AZAP» déclare que M. Nguza a envoyé sa
lettre de démission de Bruxelles, elle dénonce le démissionnaire et le taxe
de «déserteur » .

La famille de M. Nguza réside en Belgique, et de source locale infor-
mée, on confirme qu'il semble effectivement se trouver actuellement
dans le pays. Il s'agit d'un nouvel épisode dans la carrière variée et mou-
vementée de M. Nguza. Alors qu'il était ministre des affaires étrangères,
en 1977, il fut arrêté et condamné à mort pour haute trahison. Le prési-
dent Mobutu commuait sa peine et le réintégrait à ses fonctions de minis-
tre des affaires étrangères en mars 1979.

Appartenant à l'importante tribu Lunda, dans le sud-est du Zaïre,
M. Nguza fut nommé premier ministre en août dernier. L'agence
«AZAP» annonce que les membres du comité central du parti gouver-
nemental, le Mouvement populaire de la révolution, ont appris vendredi,
en séance extraordinaire, «cette lâche désertion avec une vive et profon-
de indignation » par le président Mobutu.

« Sous le prétexte fallacieux de rejoindre le chevet de sa femme malade
à Bruxelles, le citoyen Nguza y est resté, se dérobant lâchement à ses res-
ponsabilités d'homme d'Etat, et désertant un poste de premier plan dans
le pays que le président lui avait confié en dépit d'agissements passés
malheureux que, cependant, dans sa clémence, il avait décidé d'oublier» ,
écrit 1*«AZAP ».

En février dernier, M. Bomboko Lokumba, ministre des affaires étran-
gères pendant la plus grande partie des années soixante, a été nommé
vice-premier ministre et ministre des affaires étrangères. Cette désigna-
tion avait été généralement interprétée comme un moyen de surveiller
M. Nguza.

Appartenant à l'ethnie Lunda, et apparenté à la famille Tschombé, Karl
I Bond, qui est né en 1938, est originaire de la province du Shaba tradi-
tionnellement hostile au pouvoir central de Kinshasa et qui recèle les ri-

Bientôt une ambassade
du Brésil en Suisse
BRASILIA (ATS). - La
Suisse, 21 ans après l'inau-
guration de la nouvelle ca-
pitale du Brésil , Brasilia ,
s'apprête à inaugurer son
ambassade, imitant ainsi les
autres pays qui disposent
tous de leur mission diplo-
matique, si l'on excepte
l'Australie et la Grèce. Si
l'on en croit des sources di-
plomatiques, à Brasilia , les
services compétents de Ber-
ne examinent les plans de
la nouvelle chancellerie et
de la résidence de l'ambas-
sadeur. On se souvient que

coups de la situation politique.

flué dans les villes réputées
pour leurs festivités de la Se-
maine sainte. A Séville en par-
ticulier, où les processions qui
ont débuté dès dimanche der-
nier connaissent leur plus
grand éclat le vendredi saint.
Chacune des confréries qui dé-
filent dans les rues de la ville
dispose de ses propres costu-
mes de pénitents.

En Israël, on attendait cette
année cent mille touristes pour
la Semaine sainte, soit vingt
mille de plus que l'an dernier.
Mais la multiplicité des rites
entraîne en réalité une succes-
sion de semaines saintes, et les
pèlerins chypriotes de rite grec
orthodoxe, tout vêtus de noir,
sont à Jérusalem depuis trois
semaines et y resteront jusqu'à
la célébration de leurs propres
Pâques, huit jours plus tard
que les catholiques et les pro-
testants.
Le blocus
économique levé
à Zahlé

Au Liban, la Semaine sainte
que célèbrent les communau-
tés maronite et catholique
grecque - rattachées à l'Eglise
de Rome - a débuté avec l'an-
nonce du dernier en date des
cessez-le- feu. A Zahlé, citadel-
le des phalangistes chrétiens,
encerclée par les forces syrien-
nes, le blocus alimentaire a été
levé hier, mais les messes res-
tent discrètes, à l'intérieur des
maisons, voire dans les caves,
par crainte des francs-tireurs.
A Beyrouth-Est , l'exode de la
population vers le nord lors des
récents bombardements du
quartier chrétien, ne permet
guère la tenue des cérémonies
religieuses dans une ambiance
normale.

le Brésil avait offert à tou-
tes les nations représentées
une parcelle dans la nou-
velle capitale.

On ne sait pas encore la
date que le Conseil fédéral
choisira pour présenter son
projet aux Chambres, ni le
montant de la facture . Jus-
qu'il y a deux ans, les ser-
vices de la chancellerie se
trouvaient dans un immeu-
ble qu'il a fallu quitter vu
sa décrépitude. On a loué
ensuite une maison familia-
le sur la rive sud du lac ar-
tificiel de la capitale.

APRÈS LE LÂCHE A TTENTA T D'AJACC/O

Un jeune Grison perd la vie

Deux des blessés suisses, à gauche, Franck Hobi, et, à droite,
Edwin Janser, hospitalises près

MARSEILLE (ATS/AFP). - Peter
Hitz , 19 ans, originaire de Coire
(Grisons), qui avait été grièvement
blessé jeudi à la suite de l'explo-
sion survenue à l'aéroport de Cam-
pq Dçll'Oro à Ajaccio, est mort
dans la nuit de jeudi à vendredi à
l'hôpital de la Timone, à Marseille.

Selon les médecins, il avait été
atteint au cervelet et souffrait de
deux fractures du crâne.

Peu après avoir été blessé, U
avait été aussitôt transporté dans
le service de neurochirurgie du
professeur Sedan où en dépit des
soins prodigués, il n'a pas survécu.

chesses minières du pays (cuivre et cobalt principalement). teinte aux intérêts de l'éco-
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URSS: retour du froid
MOSCOU (ATS-AFP). - Le froid
a fait une nouvelle offensive en
URSS ; pendant deux jours il a nei-
gé abondamment sur Moscou et la
majeure partie du pays. Ces chutes
de neige inattendues ont fait suite
à une semaine ensoleillée qui avait

POLOGNE: ACCORD DE BYDGOSZCZ

Un syndicat paysan est né
VARSOVIE (AFP). - L'accord en-
tre le gouvernement et le comité
de grève des paysans de Byd-
goszcz a été officiellement signé
hier peu après 16 heures locales
(15 heures HEC), a-t-on appris au
siège de « Solidarité » à Bydgoszcz.

Le document final , a-t-on pré-
cisé de même source, entérine les
principaux points de l'accord au-
quel étaient parvenu les parties
vendredi matin. Cet accord pré-
voyait notamment l'enregistre-
ment du syndicat des agriculteurs
individuels avant le 10 mai.

Quelques modifications mineu-
res ont été apportées, a-t-on indi-
qué au siège de « Solidarité » à
Bydgoszcz, mais celles-ci ne sont
pour l'instant pas connues. Avant
de procéder à la signature de l'acte
final , les resprésentants du gouver-
nement et du comité de grève ont
entonné l'hymne national.

ACCIDENT DE LA MINE
15 morts aux Etats-Unis
REDSTONE (COLORADO) (ATS/AFP). - Les sauveteurs ont dégagé
hier le corps du dernier des quinze mineurs emmurés par une explosion
dans la mine de charbon à Redstone (Colorado).

Après deux jours et demi de recherche, tous les mineurs manquants
ont été retrouvés : ils sont apparemment morts sous le coup de la défla-
gration.

Après l'explosion de mercredi, sept mineurs, dont trois blessés, avaient
réussi à regagner la surface et les sauveteurs, munis de masques à oxy-
gène, avaient immédiatement entrepris de dégager les quinze emmurés.

Leur progression a été ralentie par la nécessité de contrôler en perma-
nence l'atmosphère pour déceler d'éventuelles poches de méthane (gaz
incolore et inodore probablement à l'origine de l'explosion) et de rétablir
le système de ventilation.

La mine «Dutch Creek N° 1» , connue pour ses importantes cncentra-
tions de méthane, avait déjà provoqué la mort de neuf mineurs le 31 dé-
cembre 1965.

Le responsable de la division des mines du Colorado a cependant in-
diqué que les récentes inspections - la dernière remonte au 2 avril -
avaient été «très satisfaisantes» .

d 'Ajaccio.

Trois autres Suisses ont été bles-
sés, mais plus légèrement au cours
de cette explosion qui s'est produi-
te quelques minutes après l'arrivée
de l'avion du président Valéry Gis-
card d'Estaing.

M. Giscard d'Estaing
«très ému»

M. Valéry Giscard d'Estaing a
fait part, hier, de sa «profonde
émotion» en apprenant le décès
d'un des blessés suisses de l'atten-
tat d'Ajaccio, M. Peter Hitz, âgé
de 19 ans.

permis aux Moscovites de croire
enfin à la fin de l'hiver. Mais le
thermomètre est descendu à 4 de-
grés C. au-dessous de zéro, dans la
nuit de mercredi à jeudi, alors qu'il
avait atteint plus de 10 la semaine
dernière.

Dorénavant,
des activités légales

L'accord signé hier permet aux
agriculteurs polonais de former un
syndicat à l'échelle nationale, in-
dique-t-on au siège du comité.

La nouvelle organisation pay-
sanne portera le nom de « Syndicat
indépendant des agriculteurs in-
dividuels - solidarité» , précise-t-on
de même source.

Selon le document, le gouver-
nement s'est engagé à créer des
« conditions juridiques appropriées
pour enregistrer le syndicat avant
le 10 mai» . Cet enregistrement
s'effectuera selon les mêmes mo-
dalités qui ont permis de légaliser
le syndicat ouvrier « Solidarité » de
M. Lech Walesa, apprend-on en-
core au comité.
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Le président de la République
française a chargé l'ambassadeur
de France en Suisse d'être son in-
terprète auprès de la famille de M.
Hitz pour lui faire part de la «ré-
probation unanime de l'opinion
française», et a «adressé à la fa-
mille de la jeune et malheureuse
victime l'expression de ses condo-
léances les plus émues».

D'autre part, le président Gis-
card d'Estaing a adressé un télé-
gramme de condoléances à M.
Kurt Furgler, président de la Con-
fédération helvétique.

Voici le texte de ce télégramme:
«J'apprends avec beaucoup de

tristesse le décès de M. Peter Hitz,
victime hier du lâche attentat
d'Ajaccio. Dans cette douloureuse
circonstance, je vous adresse mes
vives condoléances et je vous de-
mande de transmettre à sa famille

Italie: pilotes
grévistes
ROME (ATS/AFP). - Les di-
rigeants du syndicat autonome
des pilotes italiens et 37 syn-
dicalistes pilotes et co-pilotes
en grève ont été inculpés, hier,
par la magistrature romaine
pour refus des mesures de ré-
quisition gouvernementales.

Ils risquent, aux termes de
la loi, des peines allant jusqu'à
cinq ans de réclusion pour « at-

Jusqu'à ce que l'organisation
paysanne soit enregistrée, ses ac-
tivités sont légales, conformément
à l'accord du 30 mars dernier signé
entre le gouvernement et le syndi-
cat ouvrier « Solidarité » .

MEURTRES D'ATLANTA

Peu ou pas
ATLANTA (GEORGIE)
(ATS/AFP). - Les suspects
dans l'affaire des meurtres
de 23 enfants noirs à Atlan-
ta pourraient ne jamais être
jugés par suite de manque
de preuves dont dispose la
justice, a estimé jeudi
M. Lewis Slaton, procureur
général (district Attorney)
du comté de Fulton (Atlan-
ta).

M. Slaton, qui serait
chargé de l'instruction pour
18 meurtres en cas d'incul-
pation, a confirmé que les
enquêteurs avaient plu-
sieurs suspects en vue pour
plus de quatre des assassi-
nats, mais que leurs opi-
nions divergeaient sur la so-
lidité des preuves de leur
culpabilité.

D'autre part, les déclara-
tions d'un agent du FBI
(sûreté fédérale), M. Mike
Twibell , selon lesquelles
plusieurs enfants auraient
été tués par leurs parents

l'expression de ma profonde sym-
pathie.»
Maurice Bouvier
en Corse

A la demande du président de la
République, M. Christian Bonnet,
ministre de l'intérieur, a décidé
d'envoyer en Corse M. Maurice
Bouvier, directeur central de la po-
lice judiciaire, annonçait hier dans
un communiqué le Ministère de
l'intérieur.

«Tous les moyens seront mis en
œuvre pour rechercher les auteurs
de l'odieux attentat commis jeudi
à Ajaccio à l'arrivée du président
de la République, qui a provoqué
la mort d'un touriste suisse, M. Pe-
ter Hitz, des blessures plus ou
moins graves à sept autres person-
nes et aurait pu avoir des consé-
quences plus dramatiques encore.

inculpes
ciens de vol italiens ont éga-
lement été requis hier par le
gouvernement.

La grève déclenchée par le
syndicat autonome des pilotes
italiens (majoritaire) a démar-
ré mardi pour une durée de
sept jours. Les pilotes récla-
ment en particulier le renou-
vellement des conventions col-
lectives, expirées en juin 1980.

A la suite de cette grève, le
Gouvernement italien a requis
un certain nombre de pilotes
au titre d'un « plan d'urgence » ,
qui a permis d'assurer jeudi
122 liaisons aériennes, dont 44
internationales, selon le Minis-
tère des transports.

• BELFAST. - De nouvelles
émeutes ont eu lieu jeudi soir à
Belfast et à Londonderry, et un
membre de l'Ulster defence régi-
ment (UDR) a été abattu de deux
balles dans la tête dans un bar du
comté Tyrone, a annoncé la police
de l'Ulster.

de preuves
ont provoqué une nouvelle
réaction à Atlanta.

La mère d'une des vic-
times, le jeune Yusef Bell,
responsable du «comité
pour faire cesser les meur-
tres d'enfants» a adressé
au directeur du FBI une let-
tre lui demandant de «faire
arrêter immédiatement» les
parents suspectés d'avoir
tué leurs enfants. Si les ar-
restations n'étaient pas fai-
tes dans les 24 heures, écrit-
elle, «nous vous deman-
dons d'informer personnel-
lement la nation de cette er-
reur de jugement et de cette
fausse information».

Un porte-parole du FBI à
Washington a indiqué que
la sûreté fédérale n'avait
pas l'intention de réagir à
cette lettre avant que le
chef de l'agent Mike Twi-
bell, M. John Glover, «ait
procédé à une évaluation
de la situation».




